
л
F ■ А

Le Madawasm
(. INQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N.-B., 5 MARS, 1931.

«■
Petites Nouvelles 

D’un Peu Partout
V - 'i' 01 New Я*0> Ш

МОЛ DAURAF EST 
DECEDE A WOONSOCKET 

Woonsocket, R. I., 23 — Mgr Char­
les-Casimir Dauray, protonotatre a- 
postoliçfue, curé du Précieux-Sang, 
doyen du clergé francq»yn 
est décédé dimanche. H était 
près de 93 ans, et comptait 61 ans 
de prêtrise. .
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Changements dans le Service de Passagers sur te Temiscouata
Un Hold-up À Lieu Uimanch® Daps la Nuit A Edmundston
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L'HON. E. LAPOINTE 
DE RETOUR A OTTAWA 

Ottawa, 24 fév. — L’hon. Ernest 
Lapointe eat de retour à Ottawa, ar­
rivant de Baltimore, Maryland, où 
11 a subi une sérieuse opération, et a 
passé plusieurs semaines à l’hôpital.

La rumeur veut que ce service soit suspendu pour la 
saison d’été et remplacé par yn “mixte”. — Pau­
vre service d’“express” et de mal# en perspecti- 

— Réduction des salaires ey du personnel. Une Réponse Du
Gouvernement A La

Proposition Russe

ve. 7Quatre jeunes gens assaillissent un 
homme et le pillent. — Arrêtés par 
la police ils réussissent à s’évader 
de la prison, mais sont repris par

LE BUDGETOn apprend que, dès que les routes 
seront ouvertes à la circulation des 
automobiles, les autorités du chemin 
de fer Témlsoouata discontinueront 
le service régulier de passagers en­
tre Rlvière-du-Loup et Edmundston 
et le remplaceront par un service 
mixte, passagers et marchandises de

LA CANTATRICE MELBA 
DFEEDEEA SYDNEY 

Mme Nellie Melba a succombé au 
mal au’elle contracta au cours de 
son dernier voyage en Egypte. Elle 
décédait à Svdnev. la semaine der­
nière à 72 ans. La Melba, à qui le roi 
d’Angleterre conférait 11 y a nom­
bre d’années le titre de "Lady", fut 
l’une des grandes cantatrices de l’u­
nivers et se fit entendre dans les 
principaux théâtres d’Europe, d’A­
mérique et d’Australie.

è

Un drame peu ordinaire dans no­
tre région s'est déroulé dimanche 
dernier vers 3.30 du matin, sur la 
rue de l’Eglise près de la Boulange­
rie Harding.

George Simmons, employé du C. 
P. R. et demeurant ici. se dirigeait 
vers son hôtel lorsqu’il fut abordé 
par deux jeunes gens qui lui deman­
dèrent une piastre. Comme il refu­
sait, les deux jeunes gens se ruèrenL 
sur lui, le jetèrent sur le sol et aidés * 
de deux autres compagnons ils réus­
sirent à maîtriser Simmons et à lui 
enlever son argent, environ $125.

Le chef de police et les constables 
provinciaux furnt immédiatement 

avertis et après quelques recherches 
mirent en état d'arrestation Gifford 
Goldie et Lawrense McLean de cette 
ville.

:fret m-i
Belle Promotion

à l’un des Nôtres
Un seul convoi circulera entre Ri­

vière-du-Loup et Edmundston, trims 
portant passagers, marchandises de 
fret et d’express et la malle. Ce con­
voi quittera Rivière-du-Loup le ma­
tin et arrivera à Edmundston à une 
heure indéfinie dans le cours de la | 
soirée. La même chose s’accomplira 
d'Edmundston à Rivlère-du-Loup.

On comprend que cette décision 
est prise par principe d’économie et 
fait partie d’un programme qui com­
prend également réduction de salai­
re chez les Employés, l’enlèvement 
de vacances rémunérées, et le renvoi 
de plusieurs employés.

Il est facile de concevoir que le 
nouveau service mixte apportera un 
retard considérable dans la livrai­
son de la malle et des marchandises 
d’express. C’est pourquoi, nous dit- 
on, la population intéressée se pré­
pare à faire entendre des protesta­
tions énergiques contre l’adoption 
de ce nouveau service.

IL’hon. Ryckman, annonce les nouveaux interdits sur. 
les importations russes. — Les fourrures . russes 
sont frappées. — Pas de relations commerciales 
avec la Russie.

І ;

ьM. J. H. Castonguay d’Edvtundston 
devient mécanicien-en-chef de la 
division locale sur le C. N. R.

IMOR FALLON EST MORT
London. Ont. 23 fév. — Mgr. Mi­

chael Fallon, évêcrue de London, est 
décédé hier soir à l’évêtihé âgé de 
63 ans. Des hémorrhagies internes 
l’ont emporté. Il était malade depuis 
1928.

Mgr Fallon signala, entre autres 
choses, son épiscopat par la cons­
truction du séminaire de London, qui 
commencé en 1925. ne fut achevé 
qu’en 1930, et a coûté $1.500,000. C’é­
tait un orateur remarquable. Ses dé­
mêlés avec les Canadiens français 
d’Ontario au sujet des écoles bilin­
gues firent grand bruit il y a une 
vingtaine d’années.

.

RELATIONS ROMPUES
Nous apprenons avec plaisir la 

nomination de notre distingué con­
citoyen M. J. H. Castonguay, Ingé­
nieur de locomotive, à la position de 
mécaniclen -en-chef de 1я division 
d'Edmundston sur les О, чпіпз de 
fer nationaux du Canada.

M. Castonguay succède à M. Alex. 
Devine décédé au cours du mois de 
février. Le nouveau titulaire demeu­
re à Edmundston depuis plusieurs 
années. Il possède l’estime et le res­
pect de ses compagnons et nul doute 
qui'l saura faire honneur à sa nou­
velle position. Nos félicitations.

■
DECES D’UN

OCTOGENAIRE
Le gouvernement du Canada a dé­

cidé d’interdire les importations de 
chartKm, de bois, de bois de pulpe, 
de pûlpe de bols, d’amiante et de 
fourrures soviétiques. Il a exercé 
ainsi k pouvoir qui lui a été confé­
ré pendant la session d’urgence.

A la session spéciale le gouverne­
ment a obtenu le pouvoir d’interdi­
re les importations de tout pays qui 
n'était pas signataire du traité de 
Versailles. A ce moment-là 11 avait 
déjà l’Intention de prendre la me­
sure gui a été officiellement mise en 
vigueur hier.

Depuis, les autorités fédérales ont 
étudié très souvent cette épineuse 
question. Cette semaine le colonel 
Maokie, ancien député conservateur 
de Pembroke et agent commercial 
de la Russie soviétique a fait, au 
nom du gouvernement qu’il repré­
sente, l'offre d’une transaction dq 
$10,000,000. Ia Russie aurait acheté 
des machines aratoires et autres si 
le Canada avait bien voulu lui a- 
chéter du charbon.

.

A CABANO Les deux autres malfaiteurs, im­
pliqués dans cet^e affaire. Roméo et 
Gilman Cyr, furent arrêtés à Van 
Buren. Me. par les autorités amé­
ricaines et conduits à Fort Kent où 
ils eurent à répondre à l'accusation 
d'avoir de l'argent volé en leur pos­
session. Le juge trouva matière à 
procès et renvoya leur cause à la 
prochaine session de la cour crimi­
nelle. En attendant les prisonniers 
ont été envoyés à la prison de Houl-

Le divin Moissonneur est venu ra- 
vire à l’affection des siens, M. Victor 
Paturel, décédé à Cabamo, le 23 fé­
vrier, âgé de 84 ans. Б a succombé 
à une maladie qui ne pardonne guè­
re à son âge. n avait souffert une 
longue maladie avec une grande é- 
nergle et une grande résignation, et 
sans cesse en vue l’espérance d’une 
vie meilleure. M. Paturel était le plus 
vieux citoyen de Cabeno. Aussi les 
paroissiens se sont-ils fait un devoir 
d’assister en très grand nombre aux 
obsèques qui eurent lieu samedi

Il laisse pour déplorer sa perte, 
épouse, née FhUomène Sirois, 

trois fils;; MM. Thomas et Willie 
Paturel ; sept filles, Mesdames Luc 
Pelletier. Henri Pelletier, John Stan­
ley, Ovide Lévesque, Wenceslas Le- 
bel, J. Ehüle Labrecque, Mlle Marie 
Paturel.

On remarquait dans l’assistance 
aux funérailles, outre ses parents;
M. François Michaud de St-Eplpha- 
ne, beau-frère du défunt; MM. et 
Mesdames J. Emile Labrecque, de 
Chamy, Adolphe Lavoie de St-Louis.

Le service fut chanté par M. le Cu­
ré St-Pierre du Squattéek, neveu du 
défunt.

A Mme Paturel et aux autres 
membres de la famille en deuil, le celle de Magloire Soucy de St-Ba- 
joumal offre ses vives condoléances. accusé d'assaut grave. Léo Bou­

chard accusé d'avoir pénétré dans 
le magasin de J. Berger et volé des 
marchandises.

Les grands jurés ont trouvé un 
“true bill” et les accusés ont plaidé, 
coupables. Le juge a condamné Sou­
cy à deux mois de prison et Bou­
chard à trois ans de pénitencier.

Mire Dionne a présenté, en appel 
de la décision du magistrat, la cau­
se de Henry OueTlet condamné pour 
infraction à la loi des liqueurs. Le 
juge a réservé sa décision pour plus 
tard.

IL’hon. J. E. Michaud, député du com­
té de Madawaska, et critique fi­
nancier de l’opposition qui a pro­
noncé hier un excellent discours 
en réponse au discours sur le bud-

L’hon. Antoine LEGER, 
provincial qui a prononcé mardi 
son discours sur le budget, an­
nonçant un déficit anticipé de
$437,873.

trésorier

TORCHE VIVANTE 
Paris, 27 fév. — M. Jean Grand, 

entreoreneur de serrurerie à Saint- 
Chamond, Loire, se chauffait près 
de sa forge quand 11 s’assoupit. Son 
réveil fut terrible: U était transfor­
mé en une torche vivante. Secouru 
par des voisins accourus à ses cris 
de douleur. Il fut transporté d'ur­
gence dans un hôpital de Saint-E­
tienne. où И mourut bientôt.

Un Cheval Prend 
le Mords aux Dentsv _______

Un citoyen de Madawaska, Maine, 
passait sur le pont Murohic, près de 
la station du Témlsoouata à Er- 
mundrton, lundi mkll, lorsque son 
cheval eut peur d'une automobile et 
prit l’épouvante.

Le cheval se dirigea sur la voie 
ferrée et les occupante de la voitu­
re, M. et Mme Cyr, furent projetés 
hors du traîneau. M. Cyr se blessa 
sérieusement à la tête. П fut ramas­
sé privé de connaissance et conduit 
chez le médédn. Son épouse s’en tira 
avec des contusions internes.

LES CONSEILS MUNICIPAUX DEVRONT 
PAYER LES COMPTES DES HOPITAUX

LE JUGE HAYWARD 
A EDMUNDSTON

Goldie et McLean avait été incar­
cérés dans la prison d "Edmundston 
en attendant de comparaître devant 
le magistrat de police.

Dimanche soir, vers onze heures, 
par l'intervention d'aide extérieur, 
trois prisonniers de la prison u Ed­
mundston se sont évadés; Jim Mi- 
chaud qui avait été arrêté le veille 
pour avoir en sa possession de la 
boisson de contrebande. Léo Bou- 
cliard détenu pour vol et McLean 
l'un des auteurs du hold up précé-

Dès que le shériff constata le fait 
11 en avertit la police qui se ir.it im­
médiatement à la poursuite des éva­
dés. La police du C. N. R.. M. Nor­
mandeau. fut assez heureus? pour 
capturer deux des prisonnier à Ba­
ker-Brook. McLean et Bouchard 
voyageaient sur l’express entre le 
tender et le wagon à begage>. Mi- 
chaud réussit à se rendre à Québec 
mais revint se livrer à la police lun­
di soir.

La cause de Goldie et McLean se­
ra entendue devant le magistrat Hu­
bert vendredi matin, ainsi que celle 
a es trois jeunes gens, Michaud. Na­
deau et Pelletier, accusés d'avoir in­
citer des prisonniers à s'évader.

Б convient de féliciter les diffé­
rents tgorps de.police, tant améri­
cains que canadiens, pour le "dévout - 
ment et la coopération qu'ils ont ap­

portés dans cette cause.

{

Si le gouvernement adopte les nouvelles mesures pro­
posées pour l’administration des hôpitaux. — Le 
conseil municipal deviendrait responsable pour 
les insolvables.

Le nouveau juge préside à la cour de 
comté. — Deux causes агі dossier. 
Soucy reçoit deux mois de prison. 
Bouchard passera trois ans au pé­
nitencier.

ACCIDENT DE VOITURE
Campbeülton. N.-B. 2. — M. Lavlo- 

letite est mort une demi-heure après 
un accident qui jlul est arrivé près 
de St-Omer. P. Q. Б conduisait une 
traîne à billots, tomba et les che­
vaux avant prig, lépouvante, lui In­
fligèrent de fatales blessures.

Б était âgé de 75 ans et avait un 
fils adoptif âgé de 15 ans.

Le ministre du Revenu national, M. le juge Hayward, récemment 
nommé juge de la cour de comté, a 
apparu sur le banc pour la première 
fois à Edmundston. mardi. Dès l’ou­
verture de la cour. Mire Plus Mi- 
chaud, ex-M. P. a présenté au juge 
les hommages et les félicitations 
d’usage, au nom des membres du 
barreau de la ville d'Edmundston.

l’honorable E.-B. Ryckman, a an-
Les comptes non payés par des résidents du comté de 

Madawaska, à l’Hôtel-Dieu de St-Basile, en 1930, 
sont de $4,046.11

1nanoé oette nouvelle attitude et pu- 
blié un mémoire qui l’expliquait. Par 
ce mémoire on volt que l’Intention 
du gouvernement en prenant cette 
décision fut le désapprouver entiè­
rement le communisme, ses croyan­
ces et see effets.Accident à

M. Cyrille Charron
Fredericton, — L’hon. Dr. H. I. 

Taylor, ministre de la jsanté dans le 
cabinet Baxter a soumis à la Lé­
gislature un projet de loi qui annu­
le le chapitre 60 des Statuts révisés 
de 1927 et constitue pratiquement 
une nouvelle loi des hôpitaux et sti­
pule que tous les hôpitaux publics 
devront contenir au moins 30 lits a- 
vec 500 pieds cubes d’air pour cha- 
ohacun. Il faudra pour le personnel 
Infirmier un aménagement sembla-

UNE BELLE FAMILLE-
ANNIVERSAIRE

Memramcook. N.-B., 2 — M. Marc 
A. Bourgeois de 8t-Joeeph vient de 
célébrer le 961ème anniversaire de 
naissance. Pendant 78 ans, 11 a exer­
cé le métier dte cordonnier dans son 
village natal. П Jouit dune excellen­
te santé et a conservé toutes ses fa­
cultés mentales. Il descend, en ligne 
directe, de Jacques Bourgeois, le chi­
rurgien qui vint à Port Royal, Nou­
velle-Ecosse, avec de Chamtsay en 
1042. A4a dispersion des Acadiens, en 
1755, les descendants de Jacques 
Bourgeois furent exilés dans la Ca­
roline et ailleurs.

Б y avait deux causes au dossier :AU MADAWASKA
v,»BEORfl(lfll GAGNANTE

-Le service de vaisselle offert au 
porteur du numéro chanceux parmi 
les personnes qui ont acheté de la 
gelatine Jell-O, au magasin de M. 
John J. Daigle, récemment, a été ga­
gné par Mme Couli d’Edmundston, 
porteuse du No. 4526.

Uh assez grave accident est arrivé 
à M Cyrille Charron .samedi soir .alors 
qu’il fut prie dans un “tour”. Trans­
porté d’urgence à l’hôpital privé, 
sous les soins des docteurs Sormany 
et Deerochers.on constata qu’il avait 
un bras cassé et le nez fracturé.

M. et Mme Edmond A. Lévesque 
de St-André font part à leurs pa­
rents et amis de la naissance de deux 
fils l uneaux, nés le 22 février, bap­
tisés sous les prénoms de Ernest, Oé- 
ard, et Alphé Gérald; parrain et 
marraine; MM. et Mesdames Alphé 
Poitras et Orner Lévesque, oncles et 
tantes des enfants.

Profitons de l'occasion pour sa-1 
luer chez M. et Mme Lévesque, l’une 
de nos belles familles canadiennes. 
Elle compte maintenant qùatorze 
enfants, tous vivants, et les parents 
sont encore relativement jeunes.

Cinq de oes enfante sont actuelle­
ment aux études: Léon, qui fait sa 
première knnée de philosophie à 
l’Université de St-Joseph de Mem* 
ram cook; Benoit, étudiant eu Col­
lège de Montmagny; Joseph au Cou­
vent de St-Basile; parmi les filles, 
Bertha suit les cours de garde-ma­
lade à Berlin. N. H., et Colombie é- 
tudie au Couvent du Bon Pasteur 
à Montréal. Neuf restent à la maison 
dont cinq fréquentent les classes.

Nous leur présentons nos félicita­
tions et nos souhaits de longue vie 

bonheur et de prospérité.

(•
UN APPEL A TOUS 

LES PATRIOTES
ble. Le comté de Madawaska devra avoir 

son "Evangeline” dans le voyage 
des Acadiens en Louisiane. —L’oeuvre de Saint-Pierre

Dans Notre Diocèse
Tous les hôpitaux publics devront 

être munis d’une salie d'opération, 
d’un appareil pour les rayone-X et 
d’un laboratoire convenablement a- 
ménngé. Mlle Anne Daigle, institutrice 

d'Edmundston, choisie pour repré­
senter la v ille d’Edmundston et le 
comté de Madawaska parmi les “E- 
vangeliues" qui prendront part au 
voyage des Acadiens en Louisiane, 
a encore un certain nombre de bil­
lets qu’elle est anxieuse de vendre 
pour s’assurer le voyage.

Ce voyage, organisé par le jour­
nal "L’Evangeline" de Moncton, est 
une entreprise des plus louables et 
mérite l’attention de notre popula­
tion. П ne faut pas qu’il soit dit que 
le comté de Madawaska n*a pas de 
représentante dans ce voyage.

Le départ aura lieu le 12 avril pro­
chain. D’Ici cette date Mlle Daigle 
doit disposer des billets qui lui res­
tent. Ces billets se vendent 25 sous 
chacun ou cinq pour une piastre. Le 
porteur du numéro chanceux, lors 
du tirage, aura droit au voyage tou­
tes dépenses payées. En plus cha­
cun contribue à défrayer les dépen- Répondant à l'appel du sécrétai- 
ses de notre représentante, Mlle Dai- re, publié dans notre édition de la 

semaine dernière, les membres de 
la Chambre de Commerce et plu­
sieurs autres citoyens qui suivent 
avec anxiété les agissemtns pour 
le moins étranges du Conseil de vil­
le adtuel. se réunissaient vendredi 
soir à l’Hôtel-de-ville, sous la pré­
sidence de M. J. E. Michaud.

Après les affaires de routines, le 
président fit part à l'assemblée d'u­
ne communication du Conseil de vil­
le demandant à la Chambre de Com­
merce de lui faire connaître son opi­
nion sur le bill qui doit être pr 
té à la Législature provinciale afin 
de conférer à une commission com­
posée de cinq membres déterminés, 
le pouvoir d'administrer indépende- 
demment les affaires du départe­
ment électrique de la ville.

Au cours de la discussion, une 
passe-d'armes très animée se fit en­
tre Son Honneur le maire et l’avi­
seur légal de la ville. M. Tweed і e.
Comme celui-ci semblait vouloir ré­
péter la pensée d’un célèbre crimi­
naliste du XVIII siècle: “Je cherche 
parmi vous des juges et je n’y trou­
ve que des accusateurs!" le maire fit 
remarquer que non moins1 vaines £- 
talent see recherches d’hommes com­
pétente et consciencieux de leurs 
devoirs, dans le corps des échevins 
actuel. Si l'on en juge par les paroles 
et la ténacité de l’aviseur dans ce 
duel on ne peut que conclure qu’il 
ne soumettait pas le bill à la Cham­
bre de Commerce pour que celle-ci 
lui fasse connaître son opinion à ce 
sujet, mais se posait en défenseur 
du dit bill et voulait contraindre à 
^approbation. Plusieurs orateurs pri­
rent la parole sur le sujet : MM. Al­
bert Dionne. Dr. A. M. Sormany. T.
D. Hébert. Robert Sirois. Joseph Da­
vid, Pius Michaud et Léon Gagnon 
Chacun refusa de se prononcer pour 
ou contre le bill sans avoir pu l’étu- 

M. Cyriac Dionne de oette ville, dler à fond, et par conséquent, une 
mais demeurant à Grand Sauit de- résolution, présentée par le maire 
puis quelques mois, a été nommé é- Cormier, secondée par le Dr. Sor- 
numérateur en chef pour le comté many, demandant à la Chambre Lé- 
de Madawaska, lors du recensement gidatlve de retarder la passasslon de 
qui se fera au printemps. l’Acte afin de permettre aux citoyens

11 Dionne aura environ vingt-, d’étudier la question et de pouvoir ton pour appuyer la demande faite 
«Ma girjmérttteura rom sas wires.! se prtUOuPer à ton sujet, fut adoptée de remettre la paseawlon du dit bill

ANESTHESIQUES
Le bill dtlpule que les anesthési­

ques devront être administrés par un 
praoticlen dûment enregistré, ou par 
une personne désignée par les au­
torités de l’hôpital (governing body 
of the hospital), sur la recomman­
dation écrite d'un médecin prati­
quant seulement.

Plusieurs articles traitent de la 
conduite des écoles d’entraine­
ment pour gardes-malades.

Autorisation est donnée aux hô­
pitaux recevant des subsides du gou­
vernement de poursuivre les patients 
pour leur paiements! le patient n'est 
pas en mesure de payer, le trésorier! 00 
de la cité, de la ville, du village oui 
du comté où le patient avait doml-11 
elle au moment de son admission à | 
l’hôpital, devra payer dans un délai 1 
de trente Jours après la mort du pa- L= 
tient ou après sa sortie de l’hôpital.
Si la ville, la cité, le village ou le 
comté en question n’a pas en main 
les fonds nécessaires, le trésorier de­
vra emprunter d’une banque le mon­
tant nécessaire pour effectuer le pale 
ment en question.

En cas de dispute l’affaire sera 
référée à un juge de la Cour Supré-

M. ARSENE HENRY 
PARTIRA MERCREDI 

Paris. 2. — M. Arsène Henry, suc­
cesseur de M. Jean Knight, comme 
ministre de France au Canada, s’em­
barquera mercredi 
ris” pour le Canada. M. Henry a été 
reçu sr r -)di oar M. Aristide Briand 
qui l’a chargé de faire part à la pe­
culation du Canada des plus pro­
fonds sentiments d'amitié et d’&ffec- 
tio-t de la France, lesquels, dit-il, 
so 1 bates sur des siècles de rela­
tions historiques.

Une oeuvre destinée à venir en aide à l’éducation des 
séminaristes indigènes. — Toute la lettre de sa 
Grandeur Mgr l’évêque est consacrée à cette im­
portante question de la propagation de a foi dans 
le monde. — Quelques statistiques intéressantes. 
— Un prêtre à peine pour quatre-vingt mille âmes. 
A elite oeuvre du salut des âmes les fidèles doi­
vent participer par la prière, l’aumône et les sacri­
fices. ____ :____________________

LA CHAMBRE DE COMMERCE
ET LE BILL DE LA COMMISSION

HYDRO-ELECTRIQUE
à bord du "Pa-

іLe Conseil de Ville demande à la Chambre de Com­
merce de lui faire connaître son attitude à ce su­
jet. — Discussion animée entre le maire et l'avi- 

, seur légal.—
\

MORT DE L’ABBE 
WILFRID GENDRON 

Ste-Anne-de-la-Poc&tière, — M 
l’abbé Wilfrid Gendron, professeur 
au Collège de Ste-Anne de la Poca- 
tlère. est mort samedi midi, à l’Hô­
pital Sainte-Anne, de Québec. 11 
n’était âgé que de 33 ans. Le jeune 
prêtre était professeur à Ste-Anne 
depuis neuf ans et comptait sept 
années de prêtrise. Le 22 janvier en 
patinant avec les élèves. 11 tomba 
sur la glace et dut, quelques jours 
Plus tard, se faire amputer une jam-

LE TEXTE DE LA LETTRE PASTORALE

IPROPOSITION ANTI-DEMOCRATIQUESeigneur ou qui ne la connaissent et 
ne l'ont embrassée que partielle­
ment.

Pourtant la Rédemption devrait 
être universelle. Pas une âme ne de­
vrait échapper à la bienfaisante In­
fluence du sang versé pour tous les 
hommes. D’où la préoccupation cons 
tante de l’Eglise catholique de ré­
pandre partout, dans tous les pays, 
chez tous les peuples le don de la foi. 
A oette oeuvre du salut des âmes 
tous les fidèles doivent participer. 
Oette participation doit se faire par 
la prière, l’aumône et le sacrifice. 
Prières et sacrifices surtout pour ob­
tenir de Dieu de nombreuses voca­
tions missionnaires. Car U y a une 
quinzaine de misions d’âmes à con­
quérir, et pour ne compter que les 
Infidèles, plus de mille millions. Or 
à l’heure actuelle c’est 4à peine si 
l’Eglise dispose de 50,000 mission­
naires; ouvriers-prêtres, religieux- 
frères et religieuses. Un missionnai­
re en somme pour vingt mille âmes! 
Un prêtre pour quatre-vingt mille 
âmes.

A la prière il faut ajouter les au­
mônes, aumônes en faveur de la So­
ciété de la Sainte-Enfance déjà é- 
tabliee dans le diocèse et aumônes 
aussi en faveur de l’oeuvre tant re­
commandée par l’Eglise, l’oeuvre de 
Sairit-Pierre-Apôtre, qui a été créée 
pour venir en aide à l'éducation des 
séminaristes indigènes.

Chatham, N.-B. — Pour se confor­
mer au désir et à la direction du 
Saint-Siège, Sa Grandeur Mgr Chias 
son vient de déclarer l’établissement 
dans son diocèse de l’oeuvre de 
Saint-Pierre Apôtre en plus de cel­
les de la Propagation de la,Foi et de 
la Sainte-En/a noe. L’oeuvré en ques­
tion, on le sait, a été créée pour ve­
nir en aide à l’éducation des sémi­
naristes Indigènes. Cette déclaration 
importante est contenue dans la let­
tre pastorale de 8a Grandeur dont 
lecture a été faite dans toutes les pa­
roisses la veille du carême.

Cette lettre toute entière est con­
sacrée à l’importante question de la 
oropegation de la fol dans l’univers.

La foi, ce "fondement de la mai­
son de Dieu”, comme l’appelle 8t- 
Aiugustin, est le plus précieux don 
du Créateur à sa créature, nous ca­
tholiques nous l’avons tous reçue, 
mais l’estimons-nous assez? La met­
tons-nous- au-dessus des biens natu­
rels? Et avons-nous par ailleurs le 
désir ardent d eïa faire, passer dans 
tes âmes qui en sont privées, car 11 y 
a sur la terre de nombreuses âmes 
qui ne Jouissent pas de ce bienfait....
“Ce sont, dit la lettre de Sa Gran­
deur,*’ phis de 1000 mlllon de païens, 
de 15 millions de Juifs, de 200 mil­
lions de protestants de toutes sectes 
et de 145 millions de schismatiques” 
un total par conséquent de 1500 
millions de personnes qui ne con­
naissait pas la religion de Notre -

TEXTE DE LA LETTRE

gle.
Que ceux qui n’ont pas encore eu 

l'occasion de contribuer à oette en­
treprise, envolent leur argent à Mlle 
Daigle qui leur retournera les billets.

be.
ЦCHEZ LES ARCHITECTES 

Monoton. N.-B. — M. R. A. Fré­
chette. architecte, de Moncton, a été 
nommé directeur de l’Institut Royal 
des Architectes du Canada. Б repré­
sente les provinces maritimes.

LES COMPTES SONT FIXES
Le. taux à payer par ces patients 

sera le coût moyen d’hospitalisation, 
per diem, pour l’année précédente, 
moins un rabais de 20 p. c. Mais en 
aucun cas ce taux devra-t-il être 
moins de $2.00 par Jour.

On considère comme domicile lé­
gal de oes patiente la cité, la ville, 
le village ou le comté où le patient 
aura résidé le plus longtemps au 
cours de l’année précédante Immé­
diatement son admission à ltiôpltal.

On s’attend à ce qu’il ÿ ait une for­
te opposition à certaines parti» du

L’INTERDICTION DES 
IMPORTATIONS RUSSES 

Ottawa. 2. — Donnent suite à 
l’arrêté ministériel de vendredi, M. 
R.-W. Breadner, commissaire des 

У douanes, a envoyé à tous les bureaux 
douaniers un mémoire décrétant 
eue l’Importation directe ou Indirec­
te du charbon, de la pâte de papier, 
du bols à pâte de papier, du bote de 
toute espèce, de l’amiante et des 
fourrures de la Russie soviétique est 
interdite à compter du 28 février.

'

'
ІЛ bill.

A ST-BASILE
B sera Intéressant pou mos lec­

teurs d’apprendre que l’an dernier 
l’Hôtel-Dieu de St-Basile a soigné 
des gens du comté de Madawaska, 
sans avoir encore obtenu de rému­
nération pour leur travail et les dé­
penses encourues, pour une somme 
de $4,045.11.

П est facile de concevoir que le 
subplde de $1,000 qu’avait voté le 
conseil municipal, l’an dernier, est 
loin de couvrir ces dépenses. Que 
sera le pauvre petit $500. que le Con­
seil a voté oette année?

Voici le détail des comptes dûs à 
l’Hôtel-Dieu, par paroisse; 
BdriSunddton 
Saint-Basile
Sainte-Anne ..................
Rivière-Verte ...............
Saint-Joseph 
Saint-Léonard 
St-Michel de Drummond
Saint-Jacques ................
Saint-André 
Baker-Bitx*

L’hon. R. G. Reid, trésorier provin­
cial en Alberta qui vient d’annon­
çât que sa province, ppur la pre­
mière fois depuis six ans, aura un 
déficit, à la fin de l’année fiscale 
se terminant le 31 mars.

Le Dr. Charles CAM SELL, sous- ni- 
nistre des Mines au Canada, qui . 
vient d’être réélu président dè la 
Société Canadienne de Géogra­
phie.

I LES SALAIRES
Ottawa. 3. — Ce n’est pas le temps 

de réduire les salle 1res ni le temps, 
pour les employés
augmentations"?* a déclaré le séna­
teur Robertson, ministre du Travail, 
dans un Interview donné aujourd’hui

Le ministre avait entendu dire 
qu’une petite compagnie de chemin 
de fer avait l’Intention de diminuer 
le salaire de ses employés. П com­
muniqua Immédiatement, avec les 
officiers de cette Anne pour leur de­
mander de ne pas agir ainsi. Bien 
qu’il n’ait pas encore reçu de répon­
se à sa lettre, U croit qu’elle a eu bon 
effet.

■ST-ANDRE
Les RR. Pères Trudel et Bredeau, 

respectivement curés de Jacquet Ri­
ver et Balmoral rendaient visite à 
notre curé, oes Jours derniers.

Mme Mac Thibodeau de Van Bu­
ren est venu passer quelques jours 
chez M Edmond Lévesque, la semai­
ne dernière.

Le Rév. Père Verret, s’est absen­
te oette semaine, pour aller prêter 
le secours de son ministère aux Qua­
rante-Heures de Ste-Anne.

de demander desO à l’unanimité des membres et des 
autres contribuables présents.

Les principaux arguments, em­
ployés par les orateurs à cette fin. 
sont les suivants: lo l’établissement 
d’une* commission hydro-électrique 
serait une Innovation; 2o les mem­
bres en seraient irresponsables vis- 
à-vis des contribuables; Зо les ter­
mes des commissaires sont trop pro­
longés; 4o on ne mentionne pas les 
qualifications requises chez eux: 5o 
l’institution d’une commission hydro 
électrique serait un grave danger 
contre la direction démocratique de 
nos affaires municipales 

Résolution fut également adoptee 
qu’un groupe représentatif de la 
Chambre de Commerce d’Bdmunds- 
ton Irait en délégation à Frederic -

Par la grâce de Dieu et la Faveur du Saint-Siège Apostolique Evêque de 
Chatham

Au Clergé, aux Communautés Religieuses et aux Fidèles du Diocèse, Salut 
et Bénédiction dans le Seigneur.

Nos Très-Chers Frères
Dieu nous a prodigué avec libéralité et munificence see bienfaits sans 

nombre. Un simple regard sur la nature extérieure nous montre des oeu­
vres d’ur* grandeur admirable. A sa seule parole de puissance Infinie, des 
mondes sortent du néant. Us reçoivent de son Infinie sagesse des lois qui 
les gouvernent dans une harmonie parfaite et sa bonté met oes merveilles 
à 1*usage de l’homme en hfi permettant de les rapporter à Sa Divine 
Gloire.

IlUne récente photographie de Lady 
Perley, épouse de Sir George Per- 
ley, ministre sans portefeuille dans 
le cabinet Bennett; Sir George et 
son épouse iront en Argentine pour 
représenter le Canada à l’Expo­
sition Industridle Britannique.

-V
« n

-
$1,039.55

799.98
618.50
483.48
26785
221.10
13185
11486
11085
10388

ÉüPOUR FAIRE LE
fl RECENSEMENT

76.00Lac-Baker 
St-Hilaire 

Dans l’espace de cinq ans, depuis 
Janvier 1926 à Janvier 1931. l’Hôtel- 
Dieu de St-Basile a donné gratuite­
ment 2637 Jours d’hospitalisation, et 
1002 Jours de valeur à peu près nulle.

d intefttour si 
t de la bonté 
Voeuvrérfcar i

81 nous Jetons un regard 
la puissance, de la6085UU AUTRE

Moncton. N. B., 4, — M. Ephretn 
Linotte est mort à l’Hôtel-Dieu. Б 
était âgé de 78 ans et natif de No­
tre-Dame, comté de Kent. П demeu­
rait à Moncton depuis plusieurs an­
nées. L’épouse de M. Lirette est gra­
vement matofte à rHôtol-Dlu.

de Dieu éclatent davan-
eaoellence de la Création terres­

tre, doué comme U l’est d’une âme Intelligente et élevé gr 
une vie surnaturelle.

Le principe de oette vie au-dessus de la nature de l’homme s’ap­
pela la fol. Saint Augustin l’appelle "le fondement de la maison de Dieu".

Suite à la page •

tage. L’homme, en effet, est
nt à

Les comptes non payés pour oette
même période eWrent à $11878.95
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reuses Itself as 
1 to Electrical Commission

Board of Trade Exp 
Being Opposée

strescKiF і ion
1 year, payable In advance $2.00 
In U. S. A. 49c Chaque ménagère devrait faire une pro­

vision d’Epiceries de Qualité à bas Prix. 
Voyez ce que vous pouvez obtenir pour ,

Les 
Vassemb 
sons qu’: 
aviseur 1 
d’une Ce 
ment éle 

Ces 
ton a un 
investi c 
П faut di 
d’une fa 
dont les 
litiques (

.2.50 N
A special meeting of 

of Trade was held on F 
ning last to consider the bill'which 
will be presented to the legislature 
in connection with the taking over 
W the electrical department of the 
тЦп by a Commission.

Several speakers were heard on 
the subject, among them Mayor 

D. Cormier, M. P„ Dr. A. 
any, Joseph David, Albert 

J. Dionne and Plus Michaud. All 
were against the proposition as set 
out In the bill and amoig the rea­
sons given therefore were the fol­
lowing; The system would Inaugu­
rate a change In the form of Town 
government In so far as the electri­
cal department is concerned with­
out the question being submitted to 
the people for a decision; It amounts 
to a change from responsible govern­
ment as the members of the Com­
mission would not be responsible to 
anyone, but would be autocrats In 

I their sphere; In New Brunswick the 
system would be novel, and there 
was no reason for Edmunds ton ex­
perimenting with it; the electrical 
department of the Town Is the only

JUDGE HAYWARD. 
HOLDS HIS FIRST 

COURT HERE

Board 'Щ 4Advertising. — Classified ^ds, 
60c first Insertion, 40c for subse­
quent Insertions. Rates of com­
mercial advertising made known 
on application. Copy must be In 
our office on or before Wednes­
day morning.

***& 2 btes POIS 
2 btes BLE D’INDE 
2 btes TOMATES________

2 btes Prunes Lombard
2 btes POIRES___________

3 btes OLD DUTCH
5 barres Savon Surprise___

3 lbs PRUNES
2 pqts CORN STARCH__

1 bte Sirop Blé-d’Inde
1 pqt Biscuits avoine Marven

3 btes Soupes Aylmer
2 btes Lait St-Charles____

I lb Thé Household 
1 pqt Currants nettoyés___

2 gr. btes Saumon Rose 
1 gr. bte Pilchards
1 gr. bte Flaked Figh______
3 btes Ananas Singapore
2 btes Feves (waxed)______
б lbs GRUAU
4 lbs de RIZ_______-______
1 bte Pamplemousse Aylmer 
lbte Pêches Australiennes 
1 lb Tapioca______________
3 pqts MACARONI
1 btle Catsup Tomates_____
1 lb Poudre à Pâte Eatonia 
1 pqt Gruau Quaker_______
4 btes Fèves au Lard Clark
1 bte Spaghetti Clark______

-

І 49cM ITrue bills found in two cases — Pri­
soners plead guilty and are sen­
tenced to two months and three

'XX 49cMa ------- /1: "zl Æ
&M, Ш шNews. — We will be pleased to 

publish any social and personal 
news. Call the editor, Phone 168.

49cHon. M. L. Hayward, recently ap­
pointed Madawaska County Court 
Judge, held his first Court here on1 
Tuesday, when two criminal cases! 
were disposed of.

Prior to the opening of the Court 
on behalf of the bar of Madaxyas- 
ka County, Mr. Pius Michaud pre­
sented to judge Hayward an address 
welcoming and congratulating him 
as follows;

I
! —

»__^V/HEN WORMS ARE 

\ SCARCE ST-WISE CHICKENS 
* SCRATCH HARDEST./l—

49c En49cій
pour fin: 
1a ville < 
tous les 
ment éle 
gâtions 
pas été і 
re émiss 
prochair

4:

49cRegular Meeting 
of 1.0. D. E. Chapter

49cMen are not compelled to work 
as hard oday for home comforts 
as they did in the past. Electri- 
city has brought unnumbered 
blessings into the lives of us all.

We wire your home at a cost 
you know is fair.

OPERA STAR IN RADIO.
Brownie Peebles, the Canadian Mezzo 

Soprano, who sin 
Opera Company, 
ing the Canadian National “All-Canada 
Symphony Hour" on Sunday, March 1st 
when the Toronto Symphony C 
broadcasts from Halifax to Va 
Miss Peebles is a native of New West­
minster B.C.

igs with the American 
wifi be the soloist dur- 49c 49cSir;

The members of the Madaivaska 
County bar desire, on your first of­
ficial visit to this County as County 
Court Judge, to congratulate you on 
your appointment and to 
our appreciation of the choice which 
the government of our Country has 
made.
Tsuc*~ess1ul expc- Bèfore the Court adjourned Soucy 
nence at the bar and the excellent and Bouchard were brought befoie 
reputation which you enjoy for in- the judge for sentence. After ma- 

і and. fairness instills us with king inquiries and ascertaining that 
confidence in your administration of Soucy was a former in not too good 
justice and we feel that it is going financial circumstances', that he has 
to be a real pleasure to practice be- no children old enough to run his 
fore you in the courts ov‘er which farm, and that his wife is paralyzed. 
youhave been called upon to preside, judge Hayward stated that he was 
. Wet desire also!t° assure У°и °f our\ taking these things into considera- 
hearty co-operation and willingness tion and that if he made a mistake 
to aid and assit you in every way in imposing a sentence he wishes to 
possible in the discharge of your du-\ make it on the side of mercy and 
4es and we bespeak for you and therefore sentenced him to two 
your esteemed wife and family ma- months in the County jail. 
ny long years of health and happi-

Orchestra 49c 49cThe Barrington Memorial Chapter 
I. O. D. E. held Its monthly meeting 
in the Social Hall of the United, , . . . . .
Church on Tuesday afternoon. Thir- department which pays its own way 
tv one members were present, and! » Improvement» are to be made 
the meetinc was presided over by *ouMJ>e ln connection
the Regent. Mrs. C. M. Rideout. Two I wlth toe o6her departments, 
members joined the Chapter. Re­
ports were read bv the Secretary! that the meeting express itself 
and the treasurer. ‘ A donation of, ** being opposed to the bill and Its 
$25.00 was voted for the Victorian being passed by the legislature, and 
Order of Nurses, and the Chapter ! that a Committee be sent to Frede- 
also voted to pay for the making of to oppose it before the legis-
the Aprons for the resident Nurse, lature.
Report was made concerning the hot 
lunches which have been provided 
for 80 school children during the 
winter months. Owing to the warm 
weather, It is not considered neces­
sary to continue these lunches. A

n< ouver

De"tune in for sërvice"to
est en ft 
ee d’Om 
et dans 
avantag 

Voi 
tion d’u

Larlees Electric 
Shop Viandes - Fruits - Legumes

A resolution was passed to the ef-

36 CHURCH STREET TOMATES mûres CITRONS 
la douzaine

JAMBON CUIT 
la lb21cla lb

LAITUE Iceberg 
la pomme

BACON cotés 
la lb ЗІС Jambon Pic-Nic 

épaules, la lb 18c Lamrlcan Courts it is possible that ef­
forts will be made to have them re­
turned to Canada to face charges in 
connection with the robbery and 
assault. The Cyr boys are natives 
of Van Buren, but have been work­
ing at Madawaska for some months. 
At the time of his arrest McLean 
had $7.00 on him and Goldie $10.00

Tinted at tbo ™ ^ , he hari given him the opportunity! It has not yet been ascertained what
in to bring some respectable citizen or, amounts were recovered from the
ProviUÏ ïfïî ?”d citizens of the Town to be speak forf Cyrs. The former two have been be-
Province of New Brunswick this his good behaviour in the past, and 
third dpy of March A. D. 1931. 
on behalf of the Madawaska Coun­

ty bar.
The Grand Jury was called and 

the following found to be present;
Vital Landry. Henry Akerley. J. B.
.Levasseur, Frank Oakes, Jos. H. Pa­
rent. Frank F. Tardif and Joseph H.
Caron. As this number was not con­
sidered sufficient by the Judge he 
ordered that five more jurymen be 
summoned by the Sheriff from those 
present in the Court room. The fob 

viewing were summoned Joseph E.
Verrett. Edouard Ouellette, Doctthc 
Ouellette, Hubald O. Martin and Be- 
lonie Levesque. Edouard Ouellette 
was appointed forement by the ju­
rymen.

Judge Hayward made a very inte­
resting address to the jury going, .. , ,
slightly Into the history of grand v T , 1)01106 and local have

(been having mther quiet time-du­
ring the past few months, but sere­
nity which they have been enjoying 
was rudely disturbed over the week 
end. during which tiipe considera­
ble activity developed.

On Saturday afternoon the Pro­
vincial Police raided the premises 
of Jim D. Michaud, taxi driver, and 
seized six gallons of contraband rum 
and several empty gallon cans. Mi­
chaud was arrested and lodged in 
jail. *

On Sunday morning at about 3.30 
Mr. George Simmons was assaulted 
and robbed of about $125.00. As he 
was coming up Church Street and 
about in front of Harding’s Bakery 
he was accosted by two young men 
who demanded a dollar of him.
When the demand was refused he 
was thrown to the ground by the 
two who had been joined by two o- 
thers and assaulted and robbed of 
the money. A thumb was sprained 
in the mellee, but other than serious 
damage was not done to Mr. Sim­
mons.

Chief of Police Savage and the 
Provincial Police were notified im­
mediately and after making inves­
tigations arrested Lawrence Mr- 
Lean. 22, and Giffard Goldie, 17. at 
the houses of their parents. Romeo 
Cyr and his brother. Gtlman. of M i- 
dawaska. were implicated and at the 
request of the local police were ar­
rested by the American Authorities,
They were taken to Fort Kent whe­
re a preliminary hearing on a char­
ge of having stolen money in their 
possession was held on Tuesday.
They were committed for trial and 
have ben taken to the -County jail 
at Houlton where they will be lodged 
until their .rial. If a conviction is 
not obtained :ainst them ln the A-

demi mi 
à le ven 
quelque 
sède d’a 
demi m 
remporl 
qui ont 
auxquel 
vaux pe

Gros CELERI de Ca- 
lifoumie, le pied 25c BACON, dos GRAISSE pure 

2 pqts de 1 lb pourla lbMADAWASKA MAINE
BOLOGNA, gros 
la lb 16c

—M. et Mme Thomas Daigle c- 
pleasing solo “Land of Hope and. talent de retour de leur voyage de 
Glory" was sung by Mrs. D. R. Bis--) noces dans les provinces maritimes 
hop. with Mrs. John F. MacKenzie à Portland et à Lewiston, mardi soir; 
playing the accompaniment. Meeting ils sont ensuite auués à Fort Kent 
closed with the singing of the Na- pour y visiter les parents de la ma­
norial Anthem. ! riée.

HEURE DE MAGASIN:
9 hres A. M. à 6 P. M. 

Samedi jusqu’à 9.30 P. M.

He pointed out to Bouchard that
VENEZ DE BONNE 

HEUÇ^ & SOUVENT

CANADIAN STORES LIMITEDfore Magistrate Hubert and reman- 
tiret asnone had been brought he ded until Friday of this week, 
was obliged to assiune that Bouchard PoiBefore midnight on Sunday eve- 
could not produce any that his re- ning Michaud and McLean, and Leo 
Putation in his own home town, Bouchard who was ln jail awaiting 
could not. therefore, be good. He trial on a charge of threft, escaped 
sentenced him to three years in the from the jail. They were assisted by 
penitentiary with hard labor. someone from the outside who gai­

ned admission Into the jail and bro­
ke the large padlock on the cells 

<. with a pickaxe. Sheriff Bellefleur 
was soon notified of the break and 
all the police in the Town immedia­
tely commenced to endeavor to cap­
ture the escaped prisoners.

EDIFICE DAVID — Rue Canada
OOOOOOOOOOOCOOOOOOOOOCOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOCl

Voisin du Bureau - de - Poste de la vil 
ministn 
ces quiYOUR ASSURANCE OF DISTINCTION AND UTMOST VALU6.. 

THE FASHION-CRAFT LABEL ning, when the guests were Mr. and. back to that place on Monday after, the debtor for which you are entit- 
Mrs. Clarke Campbell, Mr. and Mrs spending the ‘week-end with her led to rank, proof of such claim must 
George Bums, Miss Constance Ri- parents. Mr. and Mrs. Henry John- be filed with me, or with the trustee 

I chands, Miss Dorothy Boohe, Mr. son. when appointed; otherwise the pro-
William Ketehum, and Mr. Percy —Rev. Father Menard of Lille was oeeds of the debtor’s ertaie will be 
Steeves. Prizes were won by Mrs. the guest of our local pastor, Rev. distributed among the parties onfcit- 
Bums, Mr. Hierlihy, and the Ace- Father Ouellette last Tuesday eve- led thereto without regard to your 
of-Hearts prize by Miss Richards. ning. He delivered the sermon at claim.

—Mrs. George Laporte entertat- th evening exercises of Lenten de- Dated at Edmundston N -B this 
Constable Normandeau of the Ca- ned at a very enjoyable Bridge at votions on the said evening. second dav of March A D 1931

nadmn National Railway Police her home on Monday evening, when _Mlss Bertha Gendreau who has
went out on the C. N. Express for those present were Mrs. George Wil- been w^rK in thto town for the Tt ' м
Quebec and between Caron Brook kes. Mrs. Gaspard Boucher. Mrs. Ted pTst monttahal rotumM to Edmundston, N.-B.
JJ*1 Bak€J Bl’ook while searching, Houghton, Mrs. Frank Bourgoin, Mrs home in St. Francis to take un her Custodian.
the train found Bouchard and Mc- Thomas Guerette, Mrs. Albert Dion- teaching
Lean between the tender and the ne, Mrs. EnoU Michaud, Mrs. Pat ... . . .
baggage car. They were arrestd by Fournier. Mrs. Zeno Martin. Mrs. A1 А Ье^ Mte_h“d
him and rtumed to Edmundston. bert Lebel, Miss Marie-Anne Daigle Лн ‘У.ЛТ
Michaud made his getaway to Que- Miss Aurore Dionne. The prises were “1“ friends and ai-
bec, but. his better Judgment prevai- won by Mrs. Frank Bourgoin and “ t arMactlng business these last 
ling, returned and gave h-mself up Mrs. Zeno Martin. days'
the sheriff on Monday evening. _ „ ______ . t , —Miss Adrlennette Marquis of

Three Edmundston ' young men, 4”' 5: O MacFarlane entertat- Port Kent spcnt ^ week_end 
Albert Nadeau. Charles Eugene Pet- at tt Plr^<le,ïea on Wednesda)' with some of her relatives tn town, 
letter and Emmanuel Nadeau, all a^™°°^hw «“f1* wire ™s -The Misses Juliette Daigle Mu
between the ages of 18 and 20, have A^ert?„Ahe™’ Miss Jean Bamc^t. rld )uLrt and ^£.reL Dionne
been arrested and rhanred ortth Qc m1ss Olive Seymour, Miss Germai- /ТГЛ ana 1Л€Геае monnes^ttogT^SLtTTScS? ne Comeau' Miss Grace ОШ, Miss spent the last week-end with their 
resting tne prisoners to escape. norothv Boone and Miss Bemadlne Parente and relatives 'n town re- Bouchard appeared before Judge j£™thy Boone, and Miss Bemadlne tumlng ^ Kent ^ Monday
Hayward on Tuesday and pleaded resume their studies at the TVTnda-
guilty to the charge of theft and was —The Hillside Bridge Club met waska Training School 
sentenced to three years ln the pe- with Mrs. L. M. Sherwood on Friday _The Girls Frtandiv rinh mм m nttenttary with hard labor. ЬУ W^day evc^t ь“ьГе

Mrs. waiter в. Morton. „„j    _ _ ,Mr. and Mrs. Thomas D. Dufour
—Mrs. Ben Gallant and Mrs. Geor with the Misses Cecile L. Daigle and 

ge Guy spent Monday ln Moncton. Marian Dufour as hostesses. The e- 
—Mrs. Percy Picard is spending vening was spent ln playing cards, 

several days in Quebec. Bridge and Charlemagne. The prizes
—Mrs. Lévite Levasseur and Miss for Bridge were won by Miss Alam 

Germaine Carrier were hostesses at Cyr, first and Miss Rolande Gue- 
a bridge on Friday evening, in honor rette, consolation. Miss Marie Anne 
of their mo/bher Mrs. F. X. Carrier Sr Dionne won first prize for Charle- 
the occasion being her birthday, magne while Miss Rose Martin re- 
Prizes were won by Miss Eva Carrier ceived the consolation prize. After 
Mrs. Frank Bourgoin, Mrs. Jos Car- the cards were put away, a light 
rier and Mrs. Fred Turgeon. Those lunch was served by the hostesses, 
present were Mrs. L. Gagne, Mrs Those present were the Misses Alma 
Vital Albert, Mrs. W. Albert, Mrs. Cyr. Rolande Guerette, Marie Anne 
Edward Savage, Mrs. Frank Bout- Dionne. Rose Martin, Madeleine Al­
go in, Mrs. Jaihes Duguay, Mrs. Alci- bert. Marie May Martin, Mattie 
me Carrier, Mrs. Fred Turgeon. Mrs. Beaulieu, Catherine Cyr, and the 
Sylvio Morell, Mrs. Albert Lebel.Mrs hostesses Cecile L. Daigle and Ma- 
Thomas Guerette, Mrs. Pelletier, Mrs rian Dufour. Next week, the girls 
B. Fournier, Mrs. Cyr, Mrs. Nadeau, meet with Miss Marie May Martin 
Mrs. A. A. Woods, Mrs. J. A. Carrier and Miss Madeleine Albert in an 
Mrs. F. J. Carrier, Mrs. Jos. Carrier, outdoor and indoor party.
Mrs. Pierre Grandmaison. Mrs. Car- —Miss Jeannette Dube who is
rieif received many pretty gifts. A employed at the National Cafe was
dainty lunch was served at the close in Fort Kent some nights this week
of the evening. \ visiting her relatives and friends.

—Mrs. F. Dodd Tweedie, who has 
been spending two weeks in Houl­
ton and Woodstock returned on Sa­
turday.

—Mr. and Mrs. R G.. MacFarlane 
entertained at a mixed brodge of 
two tables at their home on Tues­
days evening, when those present 
were Mr. and Mrs. R. S. White. Mr. 
and Mrs. F. Dodd Tweedie and Mr. 
and Mrs. D. R. Bishop. Mr. and Mrs 
Tweedie were the prizewinners.

—Mr. Ronald Reade who has been 
on a two months trip to Bermuda 
returned to Edmundston last week.

—The Ladies of St. Paul’s United 
Church decided at a recent meeting 
to hold a St. Patrick's supper in the 
basement of the Ccurch on Thurs­
day March twelfth.
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) ‘ V Л MADAWASKA, MAINEjuries and pointing out that in pre­
vious days they formed the bulwark 
between the king and his subjects, 
but that now their duty was chiefly 
to act as a sieveand to determine 
which rases should go to a petit jury 
and which should not. H ealso poin­
ted out, however, that they could 
bring in a recommendation as to a- 
nything of a public nature pertain­
ing to the affairs of th eCounty, and 
mentioned the recent jaü break and 
suggested that they might wish to 
make some recommendation as to 
the jail facilities as he was of- opi­
nion that that was the only thing 
to which the break could be attri­
buted as he knew the inhabitants of 
Madawa ka County were not of an 
especially criminal nature and laso 
that the sheriff was efficient and 
that the break was not permitted 
through any fault of his.

Two indictments were presented 
to the Grand Jury, one against Ma- 
gloire Soucy of St. Basile charging 
him with assault and the other a- 
gainst Leo Bouchard of Edmunds­
ton charging him with breaking and 
entering the store of Jeremie Ber­
ger and stealing goods to the value 
of $100.00. True bills were found in 
both cases. Magloire Soucy and 
Bouchard were brought before Jud- 
M Hayward prior to the 
and *'c'h pleaded guilty and 
remanded for sentence.

During the afternoon

І; —Mme Eddie Demers de cette vil­
le a passé la semaine dernière à 
Washburn, y visitant des amis.

—M. Bonemfant, de la Compagnie 
du Service Public de Presqu’Islc é- 
tait en ville jeudi dernier, par affai-tі

Mlle Egline Lagassé, garde-ma­
lade, autrefois de Ste-Agathe et 
maintenant de Portland est retour­
née dans cette ville, vendredi ma­
tin, après avoir passé quelques se­
maines en visite chez des parenls et 
ms de Madawaska et de Ste-Aga-

RaS?/z de un і 
rare en 
c lé, et 
(iistribv

A■A
the. L’i—Mlle Agathe Martin, propriétai­
re estimée du salon de beauté Ma- 
rinello à Van Buren, était l’invitée 
de Mlle Ozithée Daigle récemment.
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A LA DATE SUIVANTE
VOUS aurez une chance spéciale de 
faire prendre vos mesures pour un 
nouveau Complet ou un Paletot 
par le

—Mrs. Georges A Laporte enter­
tained most enjoyably at a Bridge 
of *three tables on Monday evening. 
The honor of the evening fell to 

teMrs. J. H. Bourgoin. highest score, 
and consolation to Mrs. Zlno Mar­
tin. Those present were; Mrs. Enoil 
Michaud, Mrs Gaspard Boucher, Mrs 
Thomas Guerette, Mrs. F. H. Bour­
goin. M ' E. O. Houghton, Mrs. 
Geor- Mrs. Albert Dionne,
Mrs. P- ri Fournier. Mrs. Albert 
LeBcl * zino Martin. The Misses 
Aurore Dionne et Marie Anne Dai­
gle. A Delicious lunch was served by 
the hostess.

—Miss Therese Perron entertained 
a few of hej- frients at Bridge on 
Sunday evening. Those present were; 
Miss Cecile Thibault, Sylvia Gagnon 
Mrs. E. O. Houghton, Messrs. Lio­
nel Lapointe. Sam Barber, Don Bow­
lin, E. O. Houghton. The first prize 
for highest score was won by Mrs. E. 
O. Houghton. The hostess was assis­
ted ln serving lunch by Miss Irene 
Perron.

—Monday night, the Misses Regi­
na and Eva Carrier received at an 
eight table bridge partly, at their 
home on Church street.

—Rev. and Mrs. George Telford 
and little daughter Jean, of Frede­
ricton. were week-end guests of Mr. 
and Mrs. Archibald Fraser.

—Mrs Walter St.Thom as of Grand 
Falls, spent the week-end in Town.

—Rev. George Telford of StPaul's 
Church. Fredericton, occupied the 
pulpit of the United Church 
day.

—Mrs. Archibald Fraser enter­
tained at a delightful Tea on Satur­
day afternoon, in honor of Mrs. Tel 
ford of Fre^ricton. The guests were 
Mrs. George Telford, Mrs. William 
Matheson, Mrs. Alex Dunbar, Mrs.
F. O. White. Mrs. James Reith, Mrs. 
S. Murchie, Mu. S. E. Burpee, Mrs. 
L. M. Sherwoc ’ Mrs. John F. Mac­
Kenzie, Mrs. Г \. Fraser, Mrs. R.
G. MacFarlane Mrs. Douglas Ste­
vens, and Miss Etta Reith.

—Miss Leonti ",e Gagne who has 
been spending révérai weeks ln Mont 
real has returned.

—Mrs. W. L. Seely was a pleasant 
hoeteee at Bridge on Tuesday eve-
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Here is a 
Delightful Dessert!

noon recess
qui sera à notre magasin, avec les 
plus récents modèles de la saison 
apportés directement des quartiers 
généraux. Ce tailleur expert vous ■ 
offrira le

doit pt 
dans u 
re et n 
pour u 
de-villi 
leurs f 
qu’il y 
couvrii 
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argument 
was heard on the appeal from the 
conviction of Henry Ouellette

convicted by Magistrate Huberi 
of being ln charge of an automobile 
while Intoxicated. Mr. A. J. Dionne 
represented the appeaUant and Per­
cy H. Steeves the Crown. The Judge 
reserved his decision.

S'

.SERVICE
FAIT-SUR-MESURE BREAD PUDDING

2 cup. St. Check, Milk

1H cups soft, fine breed crumbs
2 eggs, slightly beaten
И cun auger

àSrasi
1 teaspoon vanilla

Dilute the ritilk with water and 
bring to scalding point. Re­
move from fire. Add bread 
crumbs and, let stand until 
cool. Stir in the eggs, 
butter, salt and flavorini_ 
into a buttered pudding dish, 
•et in a pan of hot water, and 
bake in a moderate oven about 
forty-five minutes.
This and over a hundred 
other delightful Recipes are 
to be found in thé new Re­
cipe Book we have just 
issued. Send us your name 
and address and a copy will 
bejnai/ed you, free of

'MoTkHkH.CxJlmlU

The Bankruptcy Act
combinant la valeur, la qualité et le 
style remarquables de Fashion- 
Craft — en vous offrant votre choix 
parmi les nombreux tissus.

2.üIn the estate of Joseph G. Mi- 
chaud authorized assignor.

NOTICE IS HEREBY GIVEN that 
Joseph G. Michaud of the Parish of 
Clair ln the Çounty of Madawaska 
and Province of New Brunswick did 
on the twenty-fifth day of Februa­
ry, A. D„ 1931, make an authorized 
.assignment of all his property fort he 
benefit of his creditors, and that Er­
nest A. McKay, Official Receiver, has 
appointed me to be custodian of the 
estate of the debtoç,until the first 
meeting of creditors.

NOTICE IS FURTHER GIVEN 
that the first meeting of creditors 
in the above estate will be held at 
the Office of the Clerk of the Peace 

"in the Court House ln the Town of 
Edmundston and Province of New 
Brunswick, on tlie twelfth day of 
March, A. D., 1931, at eleven o’clock 
ln the forenoon.

To entitle you to vote thereat, 
proof of your claim must be lodged 
with me before the meeting is held.

Proxies to be used at the meeting 
must bp lodged with me prior thereto

AND FURTHER TAKE NOTICE 
that at such meeting the creditors 
will elect the permanent trustee.

AND FURTHER TAKE NOTICE 
that if you have any claim against

ne dél­
ies cor 
que n’ 
missio 
tm rési 
d’évali 
Ce п’є: 

• Odierle
l’oubli

ГAnnouncing,

REMARQUEZ BIEN LA DATE

OPENING 'V

Lundi & Mardi
9 et 10 MARS 1931

.

■<7of a NEW store with NEW Merchandise 3.■on Sun-
É:ON WEDNESDAY MARCH the 11th que po 

on ne « 
tions 1 
coûtet

------CHEZ------

V II II. KASNER MADAWASKA, MEі
і
7 4.7L

ment ' 
nomiq4- jst

—Ben Sylvester of tiie Maine Pu­
blic Service Company of Fort Kent 

business caller ln town this
Offers the latest Styles f<^r Ladies’ and 

Children’s Wear
EDMUNDSTON, N.-B.

THE HOME OF GOOD CLOTHES
—Mrs. Julius Larson and Miss 

Prislcilla Michaud both of Fort Kent 
were visiting Mr. and Mrs. Pat Mi­
chaud ln town.

—Mies Bessie Johnson who is 
teaching school in Fÿrham went

Dugal Block — Church Street
xt to Madawaska Mercantile Co.

L
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PERSONALS

If you are onq of our subs­
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.
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un dépôt central, ou les oeufs seraient examinés, clas­
sés, certifiés tels, et alors vendus aux différents maga­
sins, hôtels ou clients.

Pour avoir des oeufs à ce dépôt, il faut les y ame­
ner. Le jeu semblerait facile. Pour faire du beurre, les 
beurreries vont chercher la crème ; pourquoi celui qui 
tiendrait ce dépôt ne se donnerait-il pas le trouble de

leur origine, en s'adressant au dépôt de classification.
Certes, un homme un peu énergique et qui entend 

bien le commerce aurait promptement fait un succès 
de cette entreprise ; il éviterait à noS magasins, le trou­
ble de s'adresser ajjjeurs et les frais de transport.x

Du reste, cette organisation existe dans* presque 
toutes les villes- américaines, pourquoi n'existerait-el­
le pas chez nous? *

On nous parle toujours des organisations belges.
danoises, suédoises___ Très bien, il faut tirer profil
des bons exemples. Mais est-il vraiement possible que 
nous n£ puissions rien organiser ni réussir en ce qui 
concerne l'agriculture et le marché ? Ce serait admettre 
le manque d'énergie, d'initiative ou de connaissances 
chez nos hommes d’affaires. A Dieu ne plaise qtt il en 
soit ainsi, et à nos hqmtnes intelligents d'en donner h 
preuve.

O. N. TRICOCHE

VARIETES

JEAN NICOT I

a été fait par nombre de personnes.
Aussi aurait-il été choqué, autant passer dans les campagnes, une fois la semaine, et d’a- 
que bouleversé, en constatant queЗе jimenter ainsi d’une façon régulière sa réserve d’oeufs 

toujours frais? Il se créérait une espèce de “Egg Pool”.

On a célébré, il y a quelques se­
maines, en France, le quatrième 
centenaire de Jean Nloot, l’hommç 
qui a introduit le tabac dans ce pays. 
A cette occasion, on l’a entendu 
mentionner, dans des discours ap­
propriés, comme l’ülustre Français 
dont la plante, aujourd’hui chère à 
des millions d’humains, a immorta­
lisé le nom’’. Dans cet emballement, 
il y a à prendre et à laisser. Si le 
bon Nicot était revenu, pour cet an­
niversaire, se mêler aux affaires de 
cette planète. U aurait été évidem­
ment fort troublé, et peu 
siasmé. D’abord И eût vu 
seulement son nom n’est pa sporté 
par la plante en question, mais de 
qu’il ne s’attache qu’à un poison. Un 
ouvrier, en entendant parler de la 
cérémonie de novembre, dit, d’un air 
perplexe : “Nicot? Oh oui, c’est le 
type qui inventa la nicotine!” Hélas, 
il ne se trompait pas absolument. 
Mais il faut bien dire que le savant 
qui nous occupe n’avait songé qu’aux 
vertus médicinales de sa découver­
te, .non à l’abus formidable qui en

quatrième anniversaire de sa nais­
sance fut célébré par un concours 
de fumeurs, l’élection й^Цпе Reine
du Tabac, et ........ un concours de
fumeuses permettant de désigner la 
plus gracieuse fumeuse de France! 
Mais, après tout, Nicot aurait eu tort 
de s’affliger : le tabac eût envahi Je 
monde sans lui. Sir Walter Raleigh, 
son contemporain, n’a-t-il pas in­
troduit, de son côté, la ^‘flagrant 
weed" en Angleterre? Nicot, cepen­
dant, a d’autres titres à la .notoriété 
Il fut diplomate; c'est lorsqu'il occu­
pa le poste d’Amibassadeur de Henri 
Il de France en Portugal quH en­
voya, en 1559, quelques pieds de pe- 
tum (plus tard appelé tabac) à la 
reine-mère, Catherine de Medic is. 
Il collabora au grand Dictionnaire 
de Robert Estienne, et mourut pai­
siblement curé de Brie Comte Ro-

BONS EFFETS

Il y a là, ce nous semble, une belle et bonne ligne 
de commerce à introduire parmi nous, au grand béni 
fice des fermiers qui seraient stimulés à l’élevage de la* 
volaille et aussi à l'avantage des magasins détaillants 
et des clients qui seraient protégés dans leurs achats..

Du coup, on ferait disparaitre tous les blâmes que 
reçoivent les marchands sur la qualité des oeufs vert 
dus, ou du moins ces plaintes seraient solutionnées à

P. G.
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UN ACCIDENT MACABRE 
Rafford, Floride, 25 fév.—La chai- 

9Є«électrique de Floride a fait défaut 
hier comme on exécutait un con-' 
damné à mort. Nathan Burton. 24; 
ans, trouvé coupable d’avoir tué sa[ 
fèmme à coups de bâton à la suite 
d'une querelle, subissait le courant, 
électrique depuis 50 secondes lors- [ 
qu’un fil à haute tension cassa net. 
Les électriciens coupèrent tout de 
suite le courant et se miemt à répa­
rer le fil. mais le médécin assura que 
mirton était déjà mort.

H
George N es tier T ricoche.

ger ? имтш

A notre humble opinion, tout le système d’admi­
nistration de la ville est malade. Pourquoi vouloir ap­
porter des remèdes à la partie la moins malade?

Commençons donc par le commencement, autre­
ment nous en serons à revenir sur nos pas, plus tard. 
C’est un fait reconnu qu’il est temps d’obtenir une 
charte spéciale pourda .ville. Travaillons à l’obtenir.

Notre système d’évaluation sur l’immeuble, le re­
venu et les propriétés personnelles, est inadéquat. Par 
une charte nouvelle nous pourrons le corriger. La ré­
gie interne, l'administration des différents départe­
ments en général a besoin de réforme. Il faut détermi­
ner les responsabilités chez les employés municipaux: 
éliminer les incompétences s’il y en a, reconnaître les 
chefs de départements et définir leurs responsabilités.

Il faut de nouveaux règlements pour la protection 
du commerce, la protection des citoyens, l’élimination 
de certains abus et la bonne tenue générale de la ville. Il 
faut de nouvelles mesures pour favoriser le commerce 
local, pour l’embellissement de la ville, etc!! en un mot 
nombre de choses sont nécessaires pour nous faire ai­
mer davantage notre ville.

Pour en arriver là, il nous faut autre chose qu’ 
commission. Il nous faut un conseil composé d'hom­
mes d’affaires bien déterminés à appliquer les remèdes 
nécessaires.

»
5WHERE 
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.SA HARARD
Cambridge, Mass., 25 fév. — І.я 

liste des étudiants .de l'Université 
Harvard montre qu’ils viennent de 
tous les Etats du pays, ainsi que de 
53 pays étrangers ou possessions a- 
méricaines.

Le Canada occupe le premier rang 
parmi les pays étrangers. Les pos­
sessions américaines comptent 63 
étudiants. La Chine est seconde, a- 
vec 54 étudiants; Hawai, troisième ; 
l'Angleterre et la France sont tou­
tes deux quatrième, avec un nom­
bre égal d’étudiants.

Valeurs Honnêtes - Honest Values
■
■

25cMARMALADE orange 
40 oz. jar

aux oranges 
pot 40 oz. ■

lab teGlacier Sardines l/2s tinCHARLIE CHAPLIN, 
SIMPLEMENT

On a étét fort désappointé, la se­
maine dernière à Londres, alors que 
le mouvement Intronisé par la pres­
se et encouragé par le public pour 
obtenir l’entrée de Charlie Chaplin 
dans la chevalerie a été tout à fait 
désapprouvé par le comédien. Celui- 
ci. ont expliqué ses amis intimes, de­
vait décliner l'honneur, même s’il 
lui était offert, pareequ’il voulait de­
meurer Charlie Chaplin pour le mon­
de de ses admirateurs et non Sir 
Chart le ou autre chose.

Chaplin restant sujet britannique 
est par le fait même, éligible à la 
chevalerie.

lbBUISCUITS aux FIGUES 
MARVEN’S FIG BARS

une

paquet medium 
medium packageRINSOIl faut que les échevins comprennent mieux leur 

rôle que dans le passé, qu’ils ne soient pas assujettis à 
une besogne d’employé municipal sans rénumération 
directe, qu’ils trouvent le moyen de servir les intérêts 
de la ville par leur expérience et leurs connaissances 
en affaires, non de leurs pieds et de leurs mains.

Le rôle du conseil de ville est celui d’un conseil de 
ministres dans un gouvernement. A-t-on jamais 
ministre de la voirie se faire ingénieur ou contre-mai- 
tre et diriger leÿ travaux"qu’accomplit son ministère? 
Et pourtant c’est ce qui se fait dans U -is les départe­
ments de la ville.

Que servira une commission hydro-électrique pour 
les réformes et les mesures nouvelles qлі s’imposent?

Nous considérons que cette corn ais ion, dans l’ad­
ministration de nos affaires publiques, serait compara­
ble à la présence d’un dentiste auprès d’un patient qui 
souffre de la fièvre typhoïde.

Pourquoi apporter tant d’attention à un organe 
sain-, lorsque tout le corps est malade ?

Special Reduction on all our own Brands of TEA 
Réduction Spécial sur toutes nos marques de THES

rég.

10cLES FLEURS 
PAR TELEGRAMME!

"Dites-le avec des fleurs, par té­
légraphe”; voilà certainement une 
phrase frappante et de nature à at­
tirer l'attention du public (que faut- 
il autre chose pour la réclame?) “Le 
Soleil” publiait ces jours derniers le 
cas du télégraphiste du Canadien 
National à Homepayne, Ontario, 
qui recevait à son bureau la visite 
d'une indienne. Celle-ci, qui n’en con 
naissait pas plus avait pris cette an­
nonce à la lettre, et apportait un 
magnifique quatre-saisons cultivé 
dans un sceau vide de lard.

“Vous envoyez des fleurs par té­
légraphe? demande-t-elle au com­
mis. Ma fine est malade dan* un hô­
pital de Toronto, et je veux lui en­
voyer ces fleurs. Combien?” Et d’u­
ne poche secréte elle produit un rou­
leau de billets de banque.

Le commis eut toute la misère au 
monde pour lui faire comprendre ce 
que signifiait envoyer des fleurs par 
télégraphe, mais à bout de rensei­
gnements et peut-être de patience, 
il promit à la Dame que sa jeune 
fille recevrait des fleurs par télégra­
phe. H se mit en communication a- 
vec l’agent de Toronto et lui deman­
da de faire parvenir des fleurs à l’a­
dresse donnée et de les lui mettre 
à son compte.

L’indienne quitta le bureau émer­
veillée de la puissance magique du 
commis qui pouv 

• venir des fleuri 
la sans même payer et même rem­
portant chez elle son quatre-saisons.

VU Ull

lb .58D. S. L. Bult S lb .33 Richmello
48 Gold Tip r7fc lb .68

68c
rég. 
58c •Domino Blank

Domino Green Tea 55crég. 45c
Domestic SHORTENING
20 lb pail t_______________
VI-TONE
1 lb Tin___ _____________
Richmello COFFEE
1 lb Tin ___ »_________
Cohoe SALMON
Tall Tin_________________
Maple Leaf MATCHES
3 boxes__________ éT—».
ROLLED OATS
6 lbs for --------------------
Yellow Eye BEANS
per lb »»_________________
Blue Rose RICE ,
3 lbs for_________________

GRAISSE domestique
chaudière 20 lbs-----------------
VI-TONE

. boite 1 lb--------------------------
Café Richmello
boite 1 lb-------------------------- ■_
SAUMON Cohoe
grosse boite--------------------
ALLUMETTES Maple leaf
3 paquets pour------------------
GRUAU
6 Ibs pour-------------------------
FEVES Oeil Jaune
la lb-------- ------------------------
RIZ Blue Rose ’
3 lbs pour _1---------------------

Gaspard BOUCHER. 45c45c
25c25cOrganisons Notre Marche 25c25cLOCAL 25c25cLors de la Convention des Fermiers à Fredericton, 

les divers orateurs qui adressèrent la parole aux nom­
breux délégués traitèrent presque tous, chacun dans sa 
ligne il va sans dire, de l'organisation de la vente de nos 
produits agricoles.

Et certes, si l’on examine la question de près, il 
semble que ce soit là le grand obstacle que rencontrent 
les fermiers ; le manque de marché.

En celà le fermier ne peut guère solutionner la 
question seul. Comme le gérant d’industrie, il lui est 
absolument nécessaire de rester chez lui «t de veiller à 
ses travaux. Voyager une ou deux fois la semaine à la 
ville pour aller échanger, ou vendre ses produits, en­
traîne une perte de temps considérable et tout étant 
bien calculé, son temps, son travail, celui de sa voiture.

dépenses de la jounpe. cela fait une^mme assez 
rondelette qui absorbe une bonne partie de ses ventes.

Il en serait tout autrement s’il y avait un peu d’or­
ganisation. Un exemple aidera à comprendra.

Prenons la question des oeufs. Y aurait-іІ possibi­
lité que les paroisses aux alentours d’Edmundston fus 
sent si pauvres productrices d’oeufs qu’elles ne puis­
sent alimenter le marché local? Nous ne le croyons pas. 
Et pouvant ce ne sont pas ces paroisses qui fournissent 
la plupart des oeufs vendus à Edmundston. Plusieurs 
magasins font venir les oeufs à la boite, de l’extérieur.

Où donc est la faute? Le manque d'organisation 
pour y fournir les diverses qualités d’oeufs, requis par la 
clientèle.
UN DEPOT CENTRAL

Ce qu’il faudrait à notre ville d’Edmundston, c’est

05c
voit ainsi faire par- 

sa jeune ftüe et ce-

Fresh Fruits & Vegetables
Ripe TOMATOES
2 lbs for________
Sunkist ORANGES1
2 dozens for______
CABBAGE
per lb____________
LEMONS
per deteen--------------

Also! CELERY and LETTUCE 
at market price

Fruits & Légumes Frais
TOMATES mûres
2 lbs pour -----------------
ORANGES Sunkist
2 douzaines pour--------- -—
CHOUX
la lb____
CITRON^ 
la douzaine

Aussi Céleri et Laitue au prix 
courant

35c
45cM. et Mme WU1 O. St-Amand font 

pert à leurs parente et amis de la 
naissance de leur premier enfant, 
né le 21 février, baptisé sous les pré­
noms de Joseph, Edmond; parrain 
et marraine; M. et 
Rloux.

’ П fait beau de voir la manière de 
faire les choses, observée par les pa­
roissiens de 8fc-АЙВ*. - pendant le 
tempe du Carême; c’est vraiment 
pour eux une période de sanctifica­
tion par la pénitence eç la prière. 
Un très grand nombre assistent à la 
sainte Messe tous les matins et y 
font la 8te Communion. H se trouve 
aussi une grande assistance tous les 
soirs à la prière pour entendre les 
sermons de notre dévoué curé. Ta- 
ohona.malntenant de les mettre en 
pratique.

: 85 /25c25cMrne Alcide

ses

;

!

Cooked & Smoked Meats
Cooked НАМ
per lb —------
Peamealed Cottage ROLL QE_
per lb__________ Г—v-
Leg HAM
per lb_______
Pork PIES
each_____ _4_.
No. 1 Clear tit
PORK, lb -7-

Viandes Coites et Fumées

48c48cJAMBON CUIT
la lb

25*Peamealed Cottage ROLL
la lb .à------------------------
JAMBON 25c25c8T-JACQUES

—Cbea M. Joe. O. St-Onge, dl- la lb
manche soir, un groupe de parente 
et d’amie se réunissait à l’occasion OcPâtés au Porc 

chacun
c

du départ de Mme St-Onge mardi] 
matin pour Sueaex. où eOe repréeen- ; 
tea lTnatttut des Dames Fermière» 18cLARD No. 1
de St-Jaomee. Toute» «ont parties la lb
enchantées de leur Mirée, souhai­
tant im heureux voyage à leur amie.

m
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LE MADAWASKA —il h'cet pas de plue grande 
gloire que de combattre pour ls 
langue de la patrie.—Jean Dorât. щ

■

</- //

LE MADAWASKASKA

Є >
J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire.»A

LA COMMISSIONir

Les membres de la Chambre de Commerce, lors de 
l’assemblée de vendredi dernier, ont entendu les rai­
sons qu’allèguent, par la voix de M. l’avocat Tweedie, 
aviseur légal de la ville d’Edmundston, les promoteurs 
d’une Commission pour administrer notre départe­
ment électrique.

Ces raisons se résument à ceci ; la ville d’Edmunds­
ton a un capital d’environ un demi million de dollars 
investi dans un développement éjectrique municipal, 
il faut de toute nécessité que ce capital soit administré 
d’une façon sage et économique, par une commission 
dont les membrqp seront indépendants des groupes po­
litiques ou autres.

En second lieu, d’après l’acte incorporant la ville 
■*. pour fins de production et distribution de l’électricité 

la ville est obligé de verger au fonds d’amortissement 
tous les revenus nets ou profits réalisés par le départe­
ment électrique pour rencontrer les intérêts et les obli­
gations du dit département, à leur échéance. Ceci n’a 
pas été fait dans le passé, et le paiement de la premiè­
re émission de débentures, payable au mois de juin 
prochain, sera effectué par un emprunt.

De plus on allègue que le système de Commission 
est en force dans presque toutes les villes de la provin­
ce d’Ontario, dans plusieurs villes de l’Etat du Maine 
et dans la viHe de St-Jean, et que partout il se montre 
avantageux.

Voilà les arguments donnas en faveur de la forma­
tion d’une Commission. Etudions-en la valeur:

La ville a un système électrique d”une valeur d’un 
demi million, c’est vrai, quoique certains fussent prêts 
à le vendre pour environ cinquante mille dollars, il y a 
quelques années. Mais n’oublions pas que la ville pos­
sède d’autres services qui lui ont coûté à date un autre 
demi millions de dollars. Le département électrique a 
remporté de gro^ revenus, chaque année, des revenus 
qui ont permis de couvrir les déficits des autres services 
auxquels nous faisons allusion, et d’effectuer des tra­
vaux permanents de toutes sortes.

Pourquoi ces personnes si dévouées aux intérêts 
de la ville ne demandent-elles pas commission pour ad­
ministrer d’une façon “sage et économique” les servi­
ces qui sont chaque année une source de déficits? „y

On nous parle de fonds de réserve. Traiter cette 
question au long, serait trop long pour le présent arti­
cle. Nous aurons sur ce sujet, la semaine prochaine, des 

ф détails et des chiffres qui pourront jeter un pgu de lu­
mière sur la question.

Le dernier argument en faveur de la formation 
, d’une commission est l’exemple d’autres villes en On­
tario, dans le Maine et à St-Jean.

Pour suivre l’exemple et se prévaloir de l’expérien- 
. ce des autres dans l’application d’un principe, il faut 

que les conditions soient identiques. Notre situation 
est-elle comparable aux villes mentionnées? Non, puis- 
qu’en Ontario, dans le Maine et à St-Jean, les Commis­
sions électriques administrent la cjistribution d’un 
courant électrique acheté de grandes corporations pu­
bliques ou privées.

Rares aujourd'hui sont les petites villes qui possè­
de un plan municipal de production électrique, et plus 
rare encore sont les villes qui produisent leur électri- 
c’té, et en confient les opérations de production et de 
distribution à une commission.
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L’exemple des autres ne lient donc nous être pro­
fitable parce que nous ne sommes pas dans les mêmes 
conditions. La nomination d’une commission, à Ed­
mundston, est un attaque direct au système démocra­
tique qui préside à l’administration des affaires publi­
que". Le peuple, qui contribue aux fonds publics admi­
nistratifs, doit avoir le droit et les pouvoirs de nom­
mer ses représentants, de les surveiller et de les chan­
ger lorsqu’il y a lieu.

D’apparence inoffensif, le bill que l’on propose de 
présenter à la législature provinciale a des défauts et 
offre des dangers que nous résumons comme suit :

1. — Le bill ignore le principe démocratique qui 
doit présider à l’administration des! affaires publiques 
dans un pays démocratique. Le peuple n’aura rien à di­
re et n

létal- 
Ma-

/

«^pourra rien voir. Les membres seront nommés 
pour un long terme et personne, pas même les conseils- 
de-ville qui se succéderont, ne pourront les démettre de 
leurs fonctions avant la fin de leur terme, s’il arrivait 
qu’il y eut des irrégularités. Et encore, comment dé­
couvrir ces irrégularités lorsque tout se passera à huit- 
clos, entre cinq hommes.

2. — Par oubli,-probablement involontaire, le bill 
„ ne détermine pas les qualifications que devront avoir

les commissaires. Après tout, on ne doit pas viser à ce 
que n’importfe qui arrive à faire partie de cette conf- 
mission. Un commissaire devrait nécessairement être 

- un résident de la ville, dont le nom apparaît sur la liste 
d’évaluation. Devrait-il avoir d’autres qualifications? 

, Ce n’est pas à nous de le définir, nous ne faisons qu etu- 
® f Odier le bill soumis à l’attention du public et constater 

F l’oubli.
3. — Le système d’une commission hydro-électri- 

Js que pour la ville d’Edmundston est une nouveauté dont 
I on ne connaît pas de précédent ailleurs, sous nos condi- 
t'v tions locales. N’est-il pas dangereux et parfois très

—І _ coûteux de mettre à l’essai un système nouveau?
4. — Nous ne contestons pas la valeur de l’argu 

p і ment lorsqu’on veut une administration sagp et éco­
nomique pour notre système électrique. Poùrquoi ce­
pendant appliquer ces bonnes idées au service munici­
pal le moins en danger?

Les services d’aqueduc et d’égouts, le maintien et 
la construction de la voirie, ont besoin également d’une 
bonne administration. Us en ont d’autant plus besoin 
qu’ils sont des fardeaqx à la ville. Pourquoi les négli-
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ST-ANDRE, N.-B.

—C’est presque une position so­
ciale de nos jours, de perler fran­
çais à le perfection.—J. Novicow.

ï-'

t

: -

Bü

R

DOMINION STORES ’CROCfPliMEATS
L

■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■ванннннннннніннимивнн ■■■■■■■■■■■■■■•■■ ■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■■

CO
N

3

CM

O

CD

no
n

CO

CO

M
O

r-
o

.

T

tr

,

m
**

-
У

Г
• »

:

J.
Z

b,
 ...

і

%

m
 -r t
 ' '



\>
ШШЩвФЩШ ,r" - 'ї ЩШтж

ill
>.

№
Ц.

>7:■ Ч
PFP

.1 PAGE QUATRE ,. xEDMUNDSTON, N.-B., 5 MARS, 1931. LE MADAWASKA

« XP

0Etourdissement Vos récoltes vous rap­
porteront-elles

NOTICE OF SALE 1
Le “LE MADAWASKA”LESBOUTONS

des prixCausé par la Pression Artirlelle To the Heirs at Law of Hypolite 
Thibodeau late the Parish of 
Green River, in the County of Ma- 
dawaska and Province of New 
Brunswick, deceased, and all others 
whom it'may concern:

CoinI? Paraît tous les Jeudis
ABONNEMENT .

Disparaissent d'une 
façon amusante!'Le Médecin Recommani'a Kruichen d’ALIMENTSduEi“Il y a cinq ans ce mois-cr l’eus 

une sérieuse attaque de pression 
artériel!

Canada, 1 an .
Canada, 6 mois ..
Etats-Unis, 1 an 
Etats-Unis, в mois
L’abonnement est strictement 
payable d’avance. Ajoutez 15 sous 

aux chèques pour l’échange.
ANNONCES

Petites annonces: à vendre, à 
louer, on demande, etc.:

1ère insertion

2.00ou dem 1.00

Fermieret mon médecin me re­
commanda de prendre les Sels 
Kruschen tous les jours. Evidem­
ment je suis un sujet difficile car 
tous les matins j’en prends une pe­
tite cuillerée et demie à thé dans 
un verre d’eau chaude et je m’en 
trouve bien. S’il m’arrive

"101 2.50

b
NOTICE is hereby given that un­

der and by virtue of a power of sale 
contained in a certain mortgage 
bearing date the 28th day of May, A. 
D., 1920 and registered in Book “Z-2 
at pages 610-613 and numbered 20651 
of the Madawaska County Records 
on the 9th day of August, A. D., 1920, 
and made Between Hypolite Thi­
bodeau of the flfst part, and Damase

1 Beaulieu of the other part, all of the
6 'Parish of Green River, in the Coun­

ty of Madawaska aforesaid; Also 
under and by virtue of a certain o- 
ther Indenture of mortgage bearing 
date the 25th day of February A. D. 
1929, and recorded in Book "МЧ’Л 
at pages 401-404 and numbered 28970 
of the Madawâika County Records 
on the 28tK day of February, A. D. 
1929, an#r made between Hypolite 
Thibodeau of the Parish of Green 
River Aforesaid, of the first part; 
and the said Damase Beaulieu de­
signated in said last mentioned 
mortgage as of the town of Edmunds 
-on, in the County of Madawaska 
aforesaid, of the other part. There 
will be for the purpose of satisfying 
the principal and interest secured 
under and by virtue of the said mort 
gages, default having been made in 
the payment thereof, as therein and 
thereby provided, be sold at Public 
Auction in front of the Court Hou­
se, in the Town of Bdmundston, in 
the County of Madawaska aforesaid 
on Monday, the 30th of March. A.D. 
1931. at the hour of eleven o’clock, 
In the forenoon, the following lands 
and premises In the said mortgages 
described as follows :—

“All that certain piece, parcel or 
lot of land and premises situate, 
lying and being in the Parish of 
Green River, in the County o fMa­
dawaska and Province of New Bruns 
wick, bounded and described as fol­
lows, to wit:—Bounded on the up­
per side by land owned and occu­
pied by one Thomas Cyr; on the 
lower side by land owned and occu­
pied by one Levlte Lavoie; at the 
rear by the first tier road East of 
Green River; on the front by part of 
the ancient River bed as far as the 
dam site, and thence by the Green 
River down to the lower line. Being 
the same land deeded to the said Hy 
polite Thibodeau by his father Si­
mon Thibodeau.

I Together with the appurtenances 
and aH right, title, interest, 
sion. rpoperty. claim and demand, 
of the said heirs at law of Hypolite 
Thibodeau, deceased, in, to, or out 
of the said lands and premises.

Dated this twenty-sixth day of 
February, A. D. 1931.

VySOUS-PRODUITS Les boutons disparaissent tel­
lement vite avec “Sootha-Salva” 
que tous s’en étonnent. C’est une 
découverte amusante d’un médé- 
cin. La peau devient claire com­
me par enchantement. Deman­
dez “Sootha-Balva” à votre phar­
macien maintenant.
S-34

•1JS

2Л Tout dépend de la

QUALITE%4/
фї ne pas 

en prendre je nre sens frileux, mal 
en train et prêt à m'évanouir. Je 
ne peux donc pas me passer des 
fiels Kruschen. U , y a quelque 
temps j’essayai d’autree sels moins 

its ne causèrent de 
telles douïeurs4que je cessai d’en 
prendre. Kruschen n'occatdonae pas 
de douleurs. J'ai parlé à des cen­
taines de personnes de cette mer- 

«• veilleuse petite bouteille."—(E. C 
Fe.rgusson ) .„ ^

L’étourdissement est un syîÎTpTo- 
Bie de désordre plus 
■un avertissement que

que votre sang est impur et que si 
vous n'y remédiez pas à temps, une 
grave maladie chronique peut se 
déclarer qui ruinera toute yotre 

' existence. Les six sels que conti 
Kruschen assurent Un sang pur et 
fort par l'élimination complète de 
toute la matière de rebut toxique 
qui s’accumule dans l'organisme.

Ші QUAND les prix sont bas, les 
clients sont toujours difficiles. Us 
ne veulent accepter que du "meil­
leur”. L’homme dont le produit 
n’est pas tout à fait à la marque 
No. 1, peut rester avec ce produit 
sur les bras, — non vendable, ex­
cepté au prix dffs “sous-produits”.

Pour produire une moyenne é- 
levée en qualité de n’importe 
quelle sorte de fruits, groseilles, 
fraises, légumes, plantes fourra­
gères, céréales, tabacs, patate^ 
ou betteraves à sucre, vous devez 
alimenter le sol d’une portion é- 
gale de nitrate d’azote. La mé­
thode la plus sûre est l’emploi du 
Nitrate de Soude CHILIEN.

Le Nitrate de Soude CHILIEN 
a amélioré la qualité et a aug­
menté les résultats de la récolte 

| depuis cent ans. Aujourd'hui, U 
est meilleur marché et de meil­
leure qualité que jamais aupara­
vant. Le prix en est le plus bas 
qu’il n’a jamais été. Il vient par 
100 lbs, en sacs doublés en papier, 
qui tiennent le Nitrate sec en en­
trepôt et facile à manier sur le 
champ.

AchetezHle chez votre mar­
chand local de fertilisants — mitis 
insistez pour le CHILIEN. Cette 
année, entr’autres, vous n’avez 
pas les moyens d’essayer des subs­
tituts non éprouvés. Us peuvent 
vous sauver quelques dollars au 
printemps.—mais l’histoire pour­
rait être différente au temps des 
récoltes. En insistant pour le 
CIHLIEN, vous jouez simplement 
un “jeu sûr”.

Le Nitrate CHILIEN vient sous 
deux formes — le Chilien modè­
le (cristaux) et la marque Cham­
pion (en petits boulets comme les 
plombs pour les oiseaux).

Demandez nos suggestions sur 
la méthode de l'employer afin 
d'obtenir les meilleurs résultats. 
oanoes

9>LISEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES

60cLa Crise dans
l’Industrie Laitière

r Insertions subs....................... 40c
Annonces commercli passagè-

42cres 4Annonces à long terme: tarif 
spécial fourni sur demande.

Les petites annoncés sont stric­
tement payables d’avance.

Messieurs les Fumeurs Af. F.-E.-M. Robinson, président du 
Conseil National Canadien d’in­
dustrie laitière, dans une confé­
rence très au pointi ^urle du tra­
vail accompli par l’organisme éco­
nomique qu’il dirige.

Faites venir la liste de prix-cir­
culaire, vous renseignant pour l’a­
chat d4yps tabacs en feuilles, ha­
chés, cigares et articles de fumeurs 
de la Maison J. A. PILON, St-Roch 
l’Achigan, Comté L’Assomption, 

P. Québec.
948—J.n.o.-13m.

ave. C’est 
nne la Na- 

un avertissement urgent
Nous publions gratuitement 

pour nos abonnés lés avis de 
naissance, de mariage, de funé­
railles, etc.

d*

L’industrie du Beurre,
En quoi souffre-t-elle? Entre autres 
choses;

Approvisionnement Insuffisant 
Qualité variable,

Couût élevé de la production dû à 
plusieurs causes, parmi lesquelles 
on peut mentionner les dépenses 
excessives d’opération de la fabri­
que et de la main-d’œuvre, dues à 
l’insuffisance de la quantité pro­
duite.
Jusqu’à présent, lorsque nous é- 

tions confrontés par une situation 
semblable, nous Défaisions rien pour 
y rémédler, mais nous nous conten­
tions de laisser les forces économi­
ques y rémédler; ou ce qui est plus 
Juste, nous transférions notre pro­
duction là où l’existence des désa­
vantages susmentionnés 

moins apparente.
Le commerce du Lait. Que lui ar- 

rive-t-U? '
Approvisionnement trop considé­

rable, résultant en un surplus.
Qualité généralement bonne, et 

s’améliorant sans aucun doute.
Coût de distribution trop élevé.
En ce qui concerne le dernier item 

permettez-moi de vous dire que le 
coût de la distribution ne peut être 
plus 'bas qu’il ne l’est sous le systè­
me existant. L’amélioration doit se 
trouver dans l’introduction de fac­
teurs nouveaux dans le département 
de la distribution commerciale, et il 
semble Inutile de s’attendre à un 
changement dans la présente répar­
tition du dollar du client.

A LOUER
Beau logement de quatre appar­

tements, situé sut la rue Canada, 
pourvue de toutes les commodités 
désirables. S’adresser à Mme Patrick 
Levasseur. 181 rue Canada. 
1654-lfs-26fév.

P I

J’appelle autorité un certain air, 
un certain ascendant qui imprime le 
respect et se fait obéir. Ce ne sont 
ni l’àge, ni la grandeur de la taille, 
ni le ton de la voix, ni les menaces 
qui donnent cette autorité. Mais un 
caractère d’esprit égal, ferme, modé­
ré, qui se possède toujours, qui n’a 
pour guide que la raison, et qui n’a­
git jamais par caprice ni par empor­
tement.

C'est cette qualité, ce talent, qui 
tient tout dans l’ordre, qui établit 
une exacte discipline, qui fait ob­
server les règlements, quj épargne 
les réprimandes, et qui prévient tou­
tes les punitions.—ROLLIN.

rM
SACOCHE TROUVEE 

Une sacoche de fillette, conte­
nant un chapelet et différente petits 
articles, a été trouvée près du Bu­
reau de Poste. Prière de réclamer à 
l'Imprimerie du “Madawaska”. pasLes Meilleure Parfums 

et Poudres à Toilette 
sont à la

PHARMACIE BREAU
PATATES A VENDRE 

Nous avons en mains une certaine 
quantité de patates de première 
qualité que nous offrons à un prix 
très raisonnable. S’adresser au res­
taurant de M. Zino MARTIN, rue 
Hill, Edmundston. N.-B. Tél. 8191. 
1650-J.n.o.-19fév.

étalent BOITE POSTAU5IO 
BEAUC6 JONCTION.QUE.

GRAND SAULT.N.B.
—Le 17 février, 11 y avait Joyeuse 

soirée M. Pierre Casslsta, ou tous 
les parents et amis s’étalent réunis; 
M. et Mme Belone Laforest, Mesda­
mes Trefflé Miohaud, Jos Casslsta, 
John Comeau .Charlie Michaud : 
Mlles Esther, Renette et Gêna Beau 
lieu, Ilada, Arise, Phoebe Beaulieu. 
Yvonne Bérubé et Emely Levesque ; 
MM. Emile Aubut. Phllias Bourgoin, 
Orner Leblond. Edmond et Herbey 
Levesque et beaucoup d’autres amis 
dont les noms nous échappent pré­
sentement.

—M. Albert Bélanger de St-Jac- 
ques es^ actuellement en promena­
de chez M. Trefflé Michaud.

—Le 15, U eut partie de cartes 
chez M. Trefflé Michaud. Y étaient 
présents; Mlles Orise, Ilda et Phoe­
be Casslsta. Estelle Fraser; MM. Ed­
mond et Herbey Levesque. Emile 
Autout, Larry Paradis, Richard Cas­
sis ta et Emile Beaulieu. On y eut 
grand plaisir.

—Mlle Ilda Casslsta est présente­
ment en promenade chez зоц oncle, 
M. refflé Michaud, pour y passer

Naissances—
—Dimanche le 22,’est né à M. et 

Mme Edmond Carr un fils baptisé 
sous les prénoms de Joseph, Vivian; 
parrain et marraine; M. et Mme 
Tréfilé Miohaud; porteurs; M. et 
Mme Pierre Casslsta.

—Vendredi, est née à M. et Mme 
Lévite Beaulieu, une fille baptisée 
«ous les prénoms de Marie, Jacque­
line; parrain et marraine; M. et 
Mme Johnny Sirois, grands-parents 
de l'enfant .

| A LOUER
, Logement de sept appartements 

avec toutes les commodités moder­
nes, situé sur la rue St-François, va­
cant le 10 mars. S’adresser à M. 
Pierre Grandmaison, rue St-Fran-

m-
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1656-J.n.o.-26fév.m

POUR LE DEUILATTENTION! ATTENTION!
Incapable de travailler, Je vendrai 

toute ma marchandise au prix coû­
tant, certains articles même en bas 
du prix d’achat. Cette vente com­
mencera le 2 mars. Pour cause de 
maladie, j’offre également ma pro­
priété, et à de bonnes conditions, 
pour prompt acheteur.

Chilean
Nitrate of Soda

І Demandez les 
|. Services de: Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies
Cartes de Remerciements pour 

Sympathies
Papier à lettre à bordure noire.

Décision Importante 
de S. G. Mgr Béliveau

UNE OEUVRE PATRIOTIQUE A 
ENCOURAGER

EDUCATIONAL BUREAU 
303 Reford B Idg., Toronto 2, 

Ontario
Aug. RUGAARDj.

Entrepreneur-Maçon

Spécialité: Foyers et cheminées, 
plâtrage, travaux en ciment 
et en briques pour fournaises.

DAMASE BEAULIEU
Mortgagee.

XAVIER BOUCHARD,
8, rue Ordonnance 55-

1655-2fs-26fév. Sa Grandeur Mgr Béliveau, arche­
vêque de Saint-Boniface, Manitoba, 
vient de prendre une décision impor­
tante pour le relèvement colonisa­
teur et agricole du Manitoba, en en­
voyant M. l’abbé J. A. Sabourin, cu­
ré de Saint-Pierre Joly pour aider 
aux Missionnaires-colonisateurs du 
Canada à organiser un mouvement 
de colonisation vers certaines régions 
de la province manltdbaine.

Ce qui a décidé Sa Grandeur à 
prendre oette détermination en ces 
temps difficiles, en même temps que 
d’être utile à ses compatriotes, c’est 
la situation particulière où se trou­
vent certaines paroisses organisées 
jiu Manitoba où se rencontrent de 
vastes terrains que les municipalités 
vendent pour le montant de taxes 
municipales Impayées depuis quel­
ques années.

Durant la guerre, même avant et 
de suite après, des spéculateurs, des 
Américains pour la plupart, ache­
tèrent à gros prix de larges especes 
de terre au Manitoba en vue de les 
revendre encore plus cher. Us gar­
dèrent ces terrains en vue seulement 
de les revendre avec de gros profits.

La baisse du prix des blés fit aus- 
| si baisser le prix des terres. Les spé­

culateurs ne purent les revendre.
! Us commencèrent par négliger de 

payer en temps les taxes municipa­
les et scolaires. Finalement ils s’abs­
tinrent de payer des taxes pour ces 
propriétés qui, n’étant pas cultivées, 
rapportaient rien. Plusieurs de ces 
compagnies de spéculateurs en terre 
firent faillite. Les municipalités of­
frent en vente aujourd’hui ces ter­
res pour le prix des taxes impayées. 
Ces terres se vendront dans les en­
virons de $2, $5, et $8. l'acre.

Et Sa Grandeur Mgr Béliveau 
voulant faire bénéficier se scompa- 
triotes des avantages exceptionnels 
offerte par la vente de ces terres dé­
pêche l'un de ses curés qui connaît 
le mieux cette région pour aider 
ceux 'les nôtres qui voudraient pro­
fiter de ces avantages.

M. le curé Sabourin qui arrivera 
à Montréal le 28 février prochain se 
retirera au bureau des Missionnai­
res-colonisateurs du Canada, 520 rue 
Richemont, où il recevra ceux qui 
désireraient des renseignements sur 
ces terres manitobaines, dans des 
paroisses canadiennes, offertes à des 
conditions exceptionnelles.

M. le curé Sabourin espère retour-

MAX. D. CORMIER, 
Solicitor for Mortgagee. 
5 ins.-26 fév.Quand vous écrirez, mentionnez 

l'annonce No. P3 - L’AFFAIRE LA 
PLUSIMPORTANTE 

DU MONDE

Casier Postal 814 
170, rue Victoria. Edmundston. LE MADAWASKA

Couvent d’Edmundston Ûrue de l’Eglise.
Casier 159 — Edmundston, N.-B.

5-GRADE II
Résultat des examens de février
Zéphirin Beaupré 98.4, Adrien Quel 

let 96.6, Lucien Lebel 95.2, Conrad 
Deschènes 91.2, Léo Ouellet 90.2, 
Laurent Cloutier 89.4, Albéni Laga- 
cé 88.6, Raymond St-Onge 87.8, Mau­
rice Ouellet 89.2, Gérard Carrier 87, 
Oscar Picard 85.8, Louis-Ph. Si­
mard 82.2, Albert Boucl*ard 81.8, 
Gaudias Grandma ison 79.2, Lionel 
Coté 78.8, Georges Coté 74.2, Gérald 
Choulnard 73.2, Eugène St-Onge 72 3

VASSURANCE-VIE PROCURE
1—Un fonds disponible au mo­

ment du besoin;
|2—L’argent nécessaire pour faire 

face aux obligations échéant 
au décès du père, tels que 
comptes, hypothèques, taxes 
et frais d’administration;

3—L’équivalent en argent comp­
tant des intérêts du père dans 
les affaires où il était engagé 
et qui pourraient perdre de 
leur valeur après sa mort;

[4—Un revenu mensuel garanti 
pourvoyant à la subsistance 
de la famille.

F A-T-IL UNE AUTRE FORME 
DE PLACEMENTS QUI EN 

FASSE AUTANT?

—M. et Mme Lucien Daigle cteVan 
Buren étaient de passage chez4B^ui 
Mme Elias Daigft, dimanche del 
nier.

—Mlle Blanche Cyr. institutrice à 
Ste-Anne. était en visite chez ses 
parents le 14 et le 15 derniers.

—M. et Mme Denis Cyr et M. et 
Mme Cyr Cyr sont aHé passer quel­
ques jours à Drummond.

—Mlles Claire Albert et Jeanne 
Cyr se rendirent à Edmundston, au 
commencement de la semaine.

—Mardi, le 3 février, les Dames 
Ménagères de la paroisse eurent une 
réception chez Mme Eddie Chassé; 
il y eut démonstration sur la maniè­
re de préparer les beignets puis, Mme 
Chassé en servit qui furent fort 
goûtés. Etaient présentes: Mesdames 
Donat Rossignol, présidente. Léo­
nard Cyr, sécrétaire, Fred Albert, 
Donat Sirois, Pierre Lévesque, Wil­
lie Beaulieu, Henri Collin. Josephel 
Albert, Pit Marchand, Hilaire Cyr, 
Fortunat Cyr, Hilaire St-Jarre, Ar­
thur Nadeau, William Lajoie, Гот 
Rossignol. Félix Albert, Adrien Al­
bert, Adrien Daigle ; Mlles Thérèse 
et Sylvie Daigle, Claire Albert, An-. 
nette Coté, Irène Albert. Azilda St- 
Jarre. Mathie Ouellet et Jeanne Cyr.

—Le 20 février eurent lieu le ser­
vice et la sépulture de M Isai Al­
bert décédé le 18 à l’âge d< 89 ans. 
Son service fut chanté s par l’abbé 
Camille Albert, petit-fils- du défunt, 
assisté des abbés Godbout et Mi- 
chaud, comme diacre et sous-diacre. 
Les porteurs étaient ses quatre fils 
Maxime, Xavier, Victor et Arthur. 
M. Armand Albert et Mlle Jeanne 
Albert, petit-fils et petite-fille du 
défunt firent la distribution des 
cartes mortuaires. *
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ELIXIR VIGOL
Lucien Coté 70.6, Joseph Bouchard du Dr Laporte, de Clair, N.-B 
68. Jim Couturier 62.6, Adrien Na-j tonique à $1.50
deau 61.8. j en veàte â la

II

PHARMACIE VAN WARTMme W. A. Dubé, inst. MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formules pour avis 
de taxe d’écqle, 50c le 100. S’a­
dresser au Bureau du “Madawas­
ka", casier 159, Edmundston, NJ&ІЩЮаї SUN LIFE ASSURANCE 

Company of Canada 
Canada’s Leading Life Co. 

Ass. en force: $2,400,000,000 
Actif: $568,000,000.

HOMMES D'AFFAIRES
A VENDRE “—т Papier à clavigra- 
phes, papier carbone, classeurs, 
filières, boite à fiches, crayons, 
plumes, etc. Service de Libraire 
“Le Madawaska", Casier 159, 
Edmundston, N. B.

№
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G. T. KENNEDY

représentant local 
EDMUNDSTON, N.-B. 

Rue de l’Eglise — Tél.: 120.21
BURE AU DE PLACEMENT:-
Désirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos références. 
Avez-vous besoin d’une bonne servante ? Nous pouvons 
vous en trouver avec de bonnes quàlifications.

"Comment avez* 
vous préparé le 

déjeuner si vite Y ДуУ otref ServiceliGATEAUX FRAIS ET DELICIEUX
s! De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 

de Montréal — Différentes Sortes.
À Vendre Chez

PHILIPPE MONETTE,
Edmundeton,

• • •II“Mais, c’est parce que je sert 
le Shredded Wheat, bien en­
tendu. Je ne fais que prendre 
les biscuits à même la boîte et 
je les sers avec de la crème ou 
du lait; quelquefois j'y ajoute 
des fruits frais ou en 
Si vous désirez un 
chaud, je peux Де préparer en 
un instant: Shredded Wheat 
grillé au four pendant que je 
fais chauffer du lait pour le 
verser sur les biscuits. Ah 1 je 
suis une amie du Shredded 
Wheat. C'est tout cuit et prêt 
à servir ; et c'est aussi délicieux ( 
et nutritif pour le lunch que і 
pour le déjeuner.**

t c--?ner au Man’^ba avec un premier 
groupe le 18 ; ars prochain.

Г11
N.-B. pote.

uner
C<xn
déje

Ht .

Vo$ сітці^

Seront-ils 
de la noce? ЬьІ*:

її 11e-

o ©mі Ш.:’;4.V ' "■*
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THE CANADIAN SHREDDED WHEAT 
COMPANY. LTD

I
Cette vignette représente le corbillard-automobile que J’offre à la 
disposition du public et qui se distingue par caractère religieux.

SHREDDED
WHEAT

Un mariage nécessite bien des préparatifs — l’un 
des plus important, c’est l’envoi des invitatioifs, 
que nous pouvons imprimer dans le plus court dé­
lai, sur cartes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Immite la Gravure

R. BOUCHERШ
ËE I *'

DIRECTEUR DE FUNERAILLES
m le Ülabatoaôfefî 14, rue Canada------- — Téléphone 86-31

Edmundston, N.-B. EDMUNDSTON. N.-B.AVEC TOUT LE SON DU BLE ENTIER .
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MONUMENTS
FUNERAIRES

En granit et en marbre. — De­
les différents modèles, 

mandez les prix et voyez

Service d’Ambulance
Voiture automobile moderne, 

Service Jour et Nuit. 
Téléphonez 138-31

J.-B. COTE
ENTREPRENEUR 

DE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

T61.: 138-31 Edmundston, N.-B.

Ck

%"H
ECONOMIE QUI PARLE 

Economiser simplement pour 
sauver del’argent est une ri 
lité peu sage. Mais quand vous 
pouvez épargner le prix d’un nou­
veau vêtement en ayant le vieux 
nettoyé à sec ici, voilà de l’éco­
nomie réelle qui en vaut vraie- 
ment la peine! Pourquoi ne pas 
décider MAINTENANT de nous 
envoyer votre costume qui a be- 
soin-tie nettoyage pour un com­
plet RENOUVELLEMENT ?

fruga-

Service d’appel et de livraison

Téléphone 32-21

Collection et livraison dans tou­
tes les parties de la ville.

R.-H. RICHARDS
27, rue de l’Eglise 

EDMUNDSTON, N.-B.

T

$100.oo
A

RECOMPENSE
La Cie G. E. Barbour Ltd offre 

$100. de récompense à la person­
ne qui donnera des informations 
qui conduiront à l’arrestation et 
à la conndamnation de celui ou 
ceux qui ont volé des cigarettes 
et du tabac, dans ses entrepôts, 
le 30 nooembre dernier. Prière de 
communiquer avec le chef de po­
lice Savage d’Edmundston.

.

Reward Offered
G. E. Barbour Co. Ltd offer a 

reward of $100 to the one who 
will lead to the arrest and con­
viction of the part or parties that 
broke into their warehouse on 
November 30th 1930, and stole 
cigarettes, tobacco, etc., a value 
of $1200. Please communicate 
with Chief of Police Savage, Ed­
mundston, N.-B.
26-fév.-j.n.o.

ST-HILAIRE, N.-B.

Vous Ne
Risquez Rien

0 N ne saurait être trop particu­
lier au sujet du lait. N’em- _ 

ployez que du lait vous offrant par­
faite sécurité. Le Lait Evaporé Mar­
que Dorothy est stérilisé et aussi sûr 
que s’il n'existait pas un seul micro­
be dans tout l’univers. Riche et uni­
forme, il est meilleur sous tous rap­
ports pour boire ou faire la cuisine. 
Et ayant été homogénéisé — c’est-à- 
dire que ses globules de gras ayant 
été brisées — il est plus digestible.

ûorotht

.

m DOROTHY Brand 
Evaporated MILK

“AVSSt PVR QUE L’ENFANCE."
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ALFRED B. PELLETIER
STATUAIRE

Manufacturier de Monuments 
et d’Epitaphes de toutes 

sortes.

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B. 

1er sept. ’33.

COFFRES-FORTS 
EN ACIER
GARANTIS

à des prix aussi bas que

$8i.oo
A paiements différés mensuels 

si désirés
REMINGTON TYPEWRITERS 

LTD
139, rue Grandville, Halifax, NB.

Déctsupez ce coupon, et envoyez 
à l'adresse ci-haut mentionnée, 
pour les détails à ce sujet.

Veuillez m'adresse r votre ca­
talogue avec prix, au sujet des 
Coffres-Forte en Acier garan-

M.

Adresse

12fév.-14 mai.
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IcartescTAffairesl MON CAREME MARSbxSKA” і BOITE AUX 
QUESTIONSATT FOYER Pénitence!

Toujours pénitence! Et encore 
pénitence!

—Ah! c’est très-bien! Si vous n’a­
vez Jamais commis de péché 
faites point pénitence!

Si vous croyez que vos enfants 
sont des anges, avec des èmes^trans­
parentes comme le cristal; restez en 
paix, vivez dans votre béatitude in*) 
génue.

Si l’idée d’expiation pour les nom­
breux péchés qui attristent le Coeur 
de Jésus ne vous dit rien ; laissez 
votre voisine pratiquer la pénitence. 
Vous? Oh! non.

Si vous croyez que votre place au 
au premier degré, au bas,

(Mois consacré à St-Joseph) 
Pleine lune, le 4 

Dernier quartier, le 11 
Nouvelle lune, le 19 

Premier quartier, le 27

:udis
> fNT . r,„

■ ne2.00
1.00

Q.—Quels sont les mots français 
qui traduisent les expressions sui­
vantes; Overalls, trousers, tight,

Avocat NOS SAINTS PATRONS 
l|b|Ze 2e du Carême 
2! LIS. Nestor
3 MISte CaflaiUe
4 M|S. Casimir
5! J |8. Théophile 
6 V|Ste Colette
7|8|S. Thomas d’Aquin__________
8|D!Ze 3e du Carême 
9!L|Ste Françoise Romaine 

10M40 Martyrs
11 MiS. Euioge
12 J |S. Grégoire le Grand 
13|V|S. Roger
14 S Ste Mathilde 
15'D|Ze 4e du Carême
16 L les saints Martyrs Canadiens
17 : M S. Patrice 
18IM S. Cyrille 
19! J S. JOSEPH
20 V S. Joachim
21 S S. Benoit
22 D'La PASSION
23 L S. Victor
24 M S. Gabriel Archange
25 M ANNONCIATION de la B.VM.
26 J S. Ludger 
27'V S. Jean Damascène
28 S S. Jean de Capistran
29 D!Les RAMEAUX
30 LS. Jonas
31 M Ste Balbine

2.50 F. Dodd Tweedie 11.25 tut.
R.—Overalls, salopette; trousers, 

pantalon ; tight, serré, être en ‘tight’ 
en costume de bain; küt, jupon.

Q. —A une table, qui doit s’asseoir 
à droite, l’homme ou la femme?

R. —La femme. . „*
Q.—Que veulent dire I. H. S. et 

A. M. D. G. ?
R„—I. H. S. signifie Jésus, Hostie 

Çainte (la lettre I vient du grec Iê- 
sus) A. M. D. G. est l’abréviation 
de Ad Majorem Del glortam (A la 
plus grande gloire de Dieu', devise 
de l'Ordre des Dominicains.

Q. —Au Jour de l'An, qui doit fai­
re les souhaits le premier, quend il 
s'agit d’une personne âgée et d'une

R. —C'est à la personne âgée qu’il 
appartient de souhaiter la 
année, et non à la jeune, laquelle 
doit simplement remercier.

Q. —Quel est le sens des lettres que 
l'on voit sur les nouvelles plaques 
de license d’automobiles?

R. —La province a été divisée par 
districts cette année pour la distri­
bution des licenses d'automobiles et

, ces lettres sont précisément desti­
nées à distinguer les différents dis­
tricts. C’est ainsi que la lettre E re­
présente le district de Frédéricton. 
la lettre C Campbellton et W Wood- 
tock. Edmunds ton fait partie de la 
division de Woodstock dans cette ré­
partition IJ peut arriver, ce qui est 
à regretter, que des voitures d'une 
région portent la lettre attribuée à 
un autre district, parceque la licen­
se a été achetée du dehors

Ictement 
s 15 so us 
tiange.

Coin* de* rue* 
Canada * Court 

Edifice Hall
M7^

SERVICE D’HYGIENE 
DE L’ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE LE ROI DES AULNESindre, à

: 60= §> * a Bdmundeton, N.-B. (Beflsde canadienne)
Les Habitudes Ciel,

tout près de la porte, je suppose 
—est suffisamment belle; reposez- 
voys à l’avance dfyps vos idées bour-

Et si l'exemple de Notre-Seigneur 
lui qui n’avait* pas péché, lui pour­
tant qui voulut faire son carême; 
“Jésus, dit l’Evangile, plein de l’es­
prit de Dieu, quitta le Jourdain et 
fut conduit par l'impulsion du mê­
me Esprit dans un désert pour y ê- 
tre tenté par Satan. Durant quaran­
te ours et quarante nuits, il s’abs­
tint de toute nourriture et demeura 
parmi les animaux du désert ” Si 
donc oet eexmple vous laisse indif­
férent ; regardez souffrir Notre-Sei­
gneur, et contentez-vous de le féli­
citer!

40c
Dassagè- Qui voyage si tard par le vent et ta nuit?

C’est un enfant avec son pire.
Un cheval les emporte à travers la bruyère. 
L’enfant ferme les yèux et tremble mu moindre bruit. 
—"Pourquoi donc, 6 mon fils, caches-tu ton visage? 
La lune luit; aurais-tu peur?
—Regarde! Enveloppé d'une blanche vapeur,
Le Roi des Aulnes vient à-bas par le rivage!
—Mon fils, je ne vois qu'un nuage!

4 -Nos habitudes sont d’une grande 
Importance parce qu’elles peuvent 
nous faire ou détruire l'avenir selon 
leur genre. Les habitudes sont des 
actes que nous exécutons 
automatiquement à force 
tition.

Les enfants prennent leurs habi­
tudes de bonne heure. H est aussi 
facile d’inculquer chez eux les bon­
nes habitudes que les mauvaises. Se­
lon le genre des habitudes qu’ils in­
culquent chez lui, les parents font 
l’avenir de leur enafnt. S', l’enfant 
a pris de mauvaises habitudes, la 
faute n’en est pas la sienne; il faut 
blâmer ses parents.

SI les parents lui donnent de bon- 
nes .habitudes dès la naissance, l’en­
fant s’habituera à prendre ses re­
pas à heures régulières, le Jour com­
me la nuit; il fera de même pour 
s’endormir et se réveiller.

Le bébé qui a pris une mauvaise 
habitude ne la brlgçra qu’aux prix 
de plusieurs crises de pleurs. Il n'est 
pas nécessaire toujours de s’occu­
per d’un enfant pendant qu’il est é- 
veillé. Si on }e laisse seul, 11 appren­
dra vite que malgré ses pleurs, sa 
mère ne s'occupera pas de lui que 
lorsqu’il en a vraiment besoin.

L'enfant qui pleure et qui crie le 
fait parce qu’il a compris qu'il at­
tire ainsi l’attention de ses parents 
qui s'empressent à le consoler et lui 
donner tout oe qu’il veut. Peu à peu 

crises ne se produisent plus si 
patents font semblance de ne pas 

s’en préoccuper.
Les tétines sont malpropres et 

dangereuses, et la mère ne devrait 
Jamais s'en servir. П est extrême­
ment difficile de faire passer à un 
enfant l’habitude de sucer une téti­
ne lorsqu’il l’a prise. L’habitude de 
sucer une tétine, son pouce, un doigt 
nuit à l’apparence de la bouche, et 
est une cause de végétations adé­
noïdes ainsi que Гirrégularités des 
dents.

Les enfants ne sont pas des pe­
tits adultes. П ne faut pas faire d’eux 
de petits hommes ou petites dames. 
Les enfants sont des enfante et 11 
faut les encaurager de Jouer et d'a­
gir comme des enfants. Sans nuire 
aucunement à ses plaisirs enfantins, 
les parents peuvent néanmoins en­
courager leur enfant à acquérir de 
bonnes habitudes et l'empêcher d’en 

I prendre de mauvaises.
Les habitudes, qu'elles soient bon­

nes ou mauvaises, sont vite acqui­
ses. Il faut donc commencer dès 
l’enfance à Inculquer les bonnes ha­
bitudes. L’enfant en sera mieux por­
tant et les bonne* habitudes lui ren- 

: dront la vie plus heureuse.
! Comme nous l’avons dit, les pa­
rents, en large mesure, font l’ave­
nir de leurs enfants. La tâche ne 
leur est pas toujours aclle, et Ils ont 
besoin de s’y préparer.
Pour questions au sujet de la santé 

en général, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col­
lège, Toronto. Une réponse per­
sonnelle sera envoyée par écrit

^Médecin Avocat
b: tarif
nde. Dr.E. SIMARD J.-E. MICHAUDnt strlc- iue

Médecin — Chirurgien 

téléphone 84 
rue St-François 

EDMUND8TON,--------N.-B.

répé-
Rureau : rue St-Fraaçoie, 
autrefois occupé par M. 

Pius Michaud.
Edmundston,

litement 
avis de 
le funé-

\
в. a

I —“Entends-tu ce qu'il dit! Père prête l’oreille! 
—Je n'entends que le bruit du vent qui s’éveille!Avocat

—Mais non! Je ne dis pas cela! 
Je ne pense pas cela! Et soyez sûrs 
que je le ferai mon carême!

Je ferai brûler des lampions 
J’ajouterai à mes prières les lita­
nies de Saint Antoine de Padoue 
Je ne porterai pas de robe roses 
Je donenrail à la quête Je ne 
fumerai pas le vendredi 

—Oui. tout cela n'est pas mal. 
Mais n’y aurait-il pas moyen de 

faire son carême d’une façon plus 
pratique? Pas par l'extérieur seule-

Albert J. DIONNE
BA.

Avo« ♦. Notaire Public —Oh! set filles sont là dans le passage sombre!
—Du saule aux rameaux gris, enfant, ce n'est que l’ombre

Les Meilleurs Parfums 
et Poudres à Toilette 

sont à la
PHARMACIE BREAU

ggSKE
шШ
кЙ8і

Bm %u : Chez J. Têtu 
Vois і de Jos E. 

Edmundston
Bard. 
N. B.| —MôîCpérè'!

En passant sur mon front, me glace d'épouvante! 
Et pressant dans ses bras son fils avec effort,
Le père se hâtait de gagner sa demeure;
Mais lorsque du retour au foyer, sonna l’heure,
Le petit enfant était mort!

il me saisit! oh! son haleine ardente.
AU TELEPHONE 

—Voyez qui appelle au téléphone, 
dit le patron au garçon de bureau.

Et l’instant d'après le garçon du 
bureau au patron;

—C'est une voix de femme qui dit; 
“Est-ce toi. cher?"

Cinq des jeunes gens du bureau 
qui entendirent oe renseignement se 
précipitèmt au téléphone.

гЖз
I QUE.

d’introduire et de garder au foyer 
des habitudes de vie réglée, une au­
torité maîtresse d'elle-même, un a- 
mour clairvoyant !

Et si vos enfants sont tapageurs; 
patientez! patientez! Ou mieux, 
soyez contents de les voir s’amuser 
avec vous, chez vous.

Et. si la soupe est цп peu brûlée 
Et si les petits pois ne sont pas 

tout à fait cuits |—
Oh! de grâce, pas de scène! I ai 
Attendez-vous-y : tout le jour, les IA* 

ennuis se multiplieront: au bureaurff^ 
à l’usine, dans le tramway, sur la I 
rue et à la maison: matin, midi, soir! 1 

En tout cela, vouloir faire le par­
tage des responsabilités, des culpabi­
lités: c’est peine perdue, c'est enve­
nimer la question.

Le patron a tort 
le voisin a tort, et

et vous avez tort vous-mê- 
et tout le monde, à certaines

Avocat
Et toi, mon petit gars, quand tu 

, es à l'école, et que pour une bonne 
і dissipation, tu reçois une bonne pu- 
; nition; quand en sortent de la clas­

se, tu attapes <Tun compagnon, un 
peu moins poli quelque chose que 
tu n’aimes pas; une bonne tape, par 
exemple; ou quand ton papa te dit; 
va ici, va là. fais-moi ceci, vite!

Au lieu d'obéir en rechignant, 
au lieu d’envoyer promener ton com­
pagnon. au lieu de maugréer contre 
la maîtresse, si tu contenais ton im­
patience. si tu faisais plier le petit 
orgueil qui commence à faire des 
siennes

Espace Réservée

AcP.N, McLaughlii J. LENOIR.1RES
Avocat, Notaire Public

. — De­ voir l’anonoe la 

semaine prochaine)
les

OIN DE LA BONNE 
CUISINIERE

LES LTV RE SCAMPBELLTON, N.-B. LA DUREE D’UN MENAGE

Parmi leslane? Les nouveaux mariés qui se jurent 
amour et fidélité se font un tableau 
riant de l’avenir et entrevoient une 
vie matrimoniale ldngue et heureuse. 
Mais, la statistique se fait un devoir 
de leur rappeler que lé bonheur par­
fait n’est pas de oe monde, en les 
incitant à de sérieuses réflexions.

Après avoir étudié la vie matrimo­
niale, les statisticiens de la Métro­
politain Life ont abouti à ces con­
clusions:

Dans la généralité des mariages 
le mari est de quelques années plus 
âgé que la femme; ordinairement, 
les femmes vivent plus longtemps 
que les hommes. Au moment du ma­
riage, la fcmme a donc, pour deux 
raisons, une perspective de longévi­
té plus favorable que son mari.

Prenons un exemple: Un homme 
Agé de 35 ans épouse une femme â- \ 
gée de 30 ans. Selon les observations 
des statisticiens. <ce couple a la pers­
pective d’une vie' matrimoniale de 27 
ans. Cette moyenne est démontrée 
par un relevé de milliers de cas. Et. 
dans la majorité; le mari est mort 
le premier.

Dans le cas des couples âgés de 35 
ans et de 30 ans rrapectivement, 53 
pour cent vivent pendant 27 ans a- 
vant le décès d’un des deux époux. 

Choisis»™, quelques noms pnrml Dan, sept pour cent des eu le mari 
et la femme mourront avant d avoir 
atteint les 27 ans de vie matrimonia­
le; dans 15 pour cent des cas, la fem­
me mourra la première, et dans 23 

*1 pour cent, 1e mari mourra te pre-

П n’y a rien comme tes chiffres!

nouveaux livresodeme,
LA CUISSON DES OEUFS

Assurez-vous de la fraîcheur des 
oeufs avant de vous en servir: met­
tez-les dans de l'eau froide, et s'ils 
vont au fond, c'est signe qu'ils sont 
frais. Quand un oeuf a été pondu 
depuis plus dune semaine, il surna­
ge. Si vous les faites bouillir, lavez- 
les et nettoyez-les; oètte opération 
est très essentielle, car. s’ils sont sa­
les. les saletés s'introduiront à l'in­
térieur par les pores de l’écaille du­
rant la cuisson.

uit.
Comptables31

J^mnîové a tort, 
la voisine aussi a

Ne serait-ce pas là une bonne 
façon de faire ton carême??

Et toi. petite fille, au lieu de bou­
der ta voisine parce que tu penses 
qu’elle a up penser que tu étais moins 
fine d’elle 
dans ta robe neuve; — Oh! mais re­
gardez donc, c’est moi qui passe! — 
au lieu de tourmenter ta maman 
pour sortir le soir,°1— ma grande 
soeur sort bien, elle, — et courir ris­
que de ternir ta belle âme. si tu res­
tais à la maison pour étudier ta le­
çon de demain, pour aider au ména­
ge. si tu faisais taire les susoeptifoi-

E MM. Etienne LeGal & Lucien Klotz 
de Paris, ont publié dernièrement 
un volume fort intéressant ayant 
pour titre Nos grands Savants. Cet­
te publication a été préfacée par M 
Emile Picard, secrétaire perpétuel 
de l’Académie des Sciences. Ce livre 
tout-è-îait sérieux enseigne d’une 
manière savante et agréable “Ce 
que tout Français doit connaître".

BEAULE & MORISSETTE tort
UR

heures, nous avons eu. nous auronsARCHITECTES
SPECIALITES : Edifices publics et religieux,

constructions à l’épreuve du feu.

2BRES
tort!

C’est alors qu'il faut se priver de 
la consolation un peu cruelle de crier 
à tous son impeccabilité.

Sacrifiez vos airs bourrus. Dai­
gnez vous montrer, non pas avec une 
humeur qui assombrit, mais avec un 
visage qui regaillardit 

Soyez plus avenant en étant plus 
humain. *

Couvrez toutes les saillies de ca­
ractère. toutes les pauvres faibles­
ses humaines par une immense cha­
rité.

au lieu de faire la belle
n, N.-B.

OSCAR BEAULE
A.A.F.Q. & R.IC.A.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

ALBERT MORISSETTE
B.A A. A.A.P.Q R.I.C A Trop souvent, malheureusement, 

le grand public ignore les noms des 
savants illustres qui ont fait le plus 
de bien à l’humanité par leurs tra­
vaux et leurs découvertes. Or, les 
biographies qu’on lira avec plaisir 
et profit combleront cette lacune et 
feront connaître et apprécier l’oeu­
vre de tant de chercheurs mécon­
nus qui, cependant, ont fait faire des 
progrès énormes aux sciences. On 
apprendra des détails curieux et 
nouveaux sur les grandes célébrités 
parmi les mathématiciens, astrono­
mes, ingénieurs, inventeurs, physio­
logistes, phonéticiens .médécins, et 
chirurgiens.

OEUF A LA NEIGE

\NTE Composition 
Oeufs, sucre en poudre, fleur d'o­

ranger et lait.
Préparation 

Cassez vos oeufs; séparez lçs 
blancs des jaunes; fouettez les blancs 
jusqu'à oe qu'ils moussent bien: je­
tez-y du sucre en poudre et un peu 
de fleur d'oranger: faites bouillir 
dans une casserole une quantité suf­
fisante de lait avec du sucre et'-tfn 
peu de fleur d'oranger. Quand votre 
lait bouillera. faites-у pocher vos 
blancs par cuillerées ; retirez-les de 
même un à un. et faites égoutter sur 
un tamis: ensuite ôtez la moitié du 
lait: délayez les jaunes et mettez- 
les dans oe lait; remuez avec une 
cuillère et ôtez-les du feu dès qu'ils 
sont liés: dressez vos oeufs sur le 
plat, et versez votre sauce dessus en 
la passant au tamis.

On emploie brdinair&nent douze 
oeufs et une demi-livre de sucre 
oar pinte de lait.

lités
GE Ne serait-ce pas là une autre 

façon de faire ton carême?
Et vous, jeunes gens et jeunes fil­

les. si vous consentiez à briser un 
peu le malin caractère, l'arrogant 
caractère, si vyous vouliez bien vous 
soumettre à vos parents, croire à u- 
ne expérience autre que la vôtre, ne 
pas vous exposer, vous savez bien 
ne pas courir aux dangers, mais 
prendre ur.e ferme résolution d'é­
viter tel ou telle

Alors vous apporteriez en con­
fession un coeur moine lourd de 
fautes. Et que Jésus serait fier de 
vous et de vos âmes si belles

Et ne serait-ce pas là encore 
une façon de faire votre carême?

Et si les parents: les bons, les 
moins bons, et même les meilleurs 
le voulaient, ils pourraient faire aus­
si excellent carême.

Alors, en toute humilité et en ou- 
que vous au-Architectes

P. Lansdowne Belyee
te vérité, n'est-ce 
rez la consolation de vous dire; Jai

OCURE
W. Clarence McNiece

C. A. • C. F A.
fait mon carême!

C A. - C. F. A. Bulletin Paroissial

BELYEA ET MCNIECEaur faire 
échéant 

«la que 
s, taxes

it comp­
ère dans 
t engagé 
îrdre de

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Les Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B.

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B

tant d’érudits: Arago Bernard, Ber­
thelet, Bichat, Buff on, Carnot, 
Champollion. Chevreuil, Curie, Cu­
vier, Descartes. Fabre, Gay-Iziraac 
St-HCaire. Laplace, Lapperent, La­
voisier, LeVerricr. Mariette, Monge, 
Moreu, N tonne Daguerre. Papin, 
Pascal, Facteur, Poincarré. Reclus, 
Réaum”-. Roux. Comme on le volt 
la liste est longue et chargée. (Nous 
avons dû laisser de coté des noms 
bien rerrvt-— ’jîes).

SOYEZ DE BONNE HUMEURgaranti
bsistance la conquête de la vie est un remède 

Le meilleur conseil à donner pour 
de bonne femme. Je le formule ain-

I

Dr. A. M. SORMANY AU CINEMA
Le mari et la femme sont au ci­

néma. Pendant une scène d’amour, 
madame demande;

—Pourquoi, lorsque tu m’as fait 
l’amour, n'as-tu pas été aussi gentil 
que ce charmant Jeune homme?

—Tu ne sais pas. ma chère, le sa­
laire que ce type-là gagne pour jouer 
comme ça. C’est fabuleux!

FORME 
)UI EN si; OEUFS BOUILLISSoyez de bonne humeur.

Un pofirt, c’est tout.
D’abord la bonne humeirf exclut 

la méchanceté.
Et la meilleure ligne de conduite 

est celle toute blanche, toute droite, 
tout lumineuse que trace la bonté.

C’est difficile d’être bon, quand on 
est hargnèux et maussade.

Soyez deiDonne humeur!

Point n’est besoin pour cela d’al­
ler chercher les croix dans le# nua­
ges. Non, elleS sont tout près de 
vous, elles sont en vous.

Ecoutez une minute saint Fran­
çois de Sales;

“‘Les meilleures croix sont tes plus 
pesantes, et les plus pesantes sont 
celles qui nous sont plus à contre­
coeur; celles que nous ne choisis­
sons pas; les croix que l’onrencon- 

„ , tre dans les rues, et encore davan- 
□oms dont s’honore, si Justement, la ^ues qu’on trouve à la mai- 
setenoe française.

r? Préparation 
La meilleure manière pour faire 

bouillir les oeufs, c’est de les mettre 
dans une marmite ou autre vaisseau 
allant sur le feu. couvrez-les d’eau 
bouillante, et laissez le vaisseau sur 
un feu modéré pendant 6 à 8 minu- 

Ле si vous voulez qu'ils soient bouil­
lis mous; 40 à 50 minutes si vous 
las désirez très durs.

Le suprebe travail de MM. LeGal 
et mots est donc très utile. Il ser­
vira à mettre en lumière les noms 
des grands savants de France et 
comme dit si Justement M. E. Picard 
“Un livre comme celui de M. LeGal 
et mots, en appelant l’attention du 
public sur tes services rendus par les 
savants, pourrahA^Çf la réalisation 
de projets qui leuŸ4iennent à coeur”. 
(Campagne en faveur de la proprié­
té scientifique, du droit dlàuteur).

Félicitons chaudement oes deux 
excellente écrivains d’avoir produit, |

RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES

KANCB
îada
fe Co.
,000,000

Heures de bureau;—
8 heures à midi — 1 hre à 4 hres de l’après-midi 

— 7 à 9 heures du soir <pi par rendez-vous.
en collaboration, un très bel ouvra­
ge qui ne manquera pas d’attirer 
honneur et gloire sur les plus beaux

Ю.

EDY LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS

POUR MARIAGE 
commandez vos FLEURS à la 
PHARMACIE VAN WART

Si vous voulez acquérir de l’auto­
rité. parlez peu.— Abbé T oui cm on de.cal Alfred DeCeües fils. Ainsi donc quelle belle chose que

N.-B. 
.: 120.21 * jamais. Colette est jalouse Elle I déjeuner en silence devant, une do­

ne evut pas que je l'aime, elle veut ! mestiqtïe qui observait tout! Ce dé- 
que je la préfère Or. il n'y a pas ! jeûner si différent des autres! Or. 
de terme de comparaison à établir ■ que voulez-vous -> moi je ne peux 
entre elle et la science

catégories, çvec une foule de nuan­
ces intermédiaires; les unes, qui ex­
altent, mangifient leurs maris; les 
autres, qui. tout simplement, les di­
gèrent. Colette n'appartient nette­
ment à aucune de ces deux catégo- 

Mais je vous te répète; il y a 
—des nuances J'ai

viens pour une raison tout à fait 
autre, et d’ordre presque scientifl-

renvoyer l’auto; et tout naturelle­
ment, Guy m’accompagna au tra­
vers du Jardin des Plantes, vers une 
quelconque station de taxis.

Tant que nous fumes dans la rue 
et au milieu des gens, il parla de 
choses banales; mais arrivé dans le

Ce M. Raymond, que Guy m’a pa­
ru estimer beaucoup, est. parait-il. 
un des plus forts sur la question de 
tuberculose. H nous a dit, à Guy et 
à moi, qu’il connaissait une pauvre 
fille dans un cas absolument analo­
gue, et pour laquelle il aurait vive­
ment voulu intervenir. Maisil avait. grand calme automnal du jardin où 
dû se reconnaître impuissant. H a norçs étions sAils, il me saisit tout 
même ajouté — oe qui m’a beaucoup la main, et avec une expression de 
touchée — que, s’il avait été riche, il souffrance que je n’oublierai jamais, 
aurait envoyé cette Jeune fille à Ley- U me dit;

que.
Et Je lui al expliqué un peu le cas 

de Suzanne prise entre les rapports 
contradictoires des médecins, et 
tout le cas d'Yvonne beaucoup

se soignant plus, contaminant les 
autres, et décidée à se tuer quand la 
tuberculose lui interdirait de tra­
vailler.

Pendant cinq minutes. Guy m’a 
regardée parler plutôt qu’il ne m’a — Mais les chercheurs dans les 
écoutée. Evidemment, il croyait que laboratoires, a-t-il conclu avec un 
je lui racontais une hlstoir e inventée sourire, sane regret d'ailleurs, ga- 
pour avoir un prétexte d’aborder, à gnent moins que 1e marchand de 
la fin une tout autre question. marrons de mon quartier. "*

Puis, en me voyant sortir des pro- n s raison; 1e marchand de mar- 
cès-verbaux, des certificats médl- rons de l’avenue de Villters doit fai- 
caux. des photographiée de testons, re des affaires d’or, 
alors lentement, mais m’observant je note, en passant, que j'ai payé 
toujours! U a fini par me suivre sur le prix de la consultation par une 
mon terrain; et U m’a présentée ». souffrance nouvelle. Car U était beau 
l’un de ses collègues particulière-1 à voir. Guy. en tablier blanc, au mi­
ment qualifié pour connaître les lieu de son laboratoire, de ses cour- 
deux affaire*^et me donner des ren- ] nues, de ses bouillons de culture, en­
seignements qui. en effet, me seront touré, malgré ses vingt-sept ans, 
d’une grande utilité, surtout pour te d’une sympathie et d’une coneidé- 
cas de Suzanne. ration évidente*. Je devinais là un

Car, pour Yvonne, Guy et son c*- ( cerveau déjà puissant, qui s’afflmy 
maiade — qu’il appelle Raymond, qui cherche et qui trouvera, 
—ont bien peur qu’il n’y ait plus] je me figure que Pasteur, et tous 
rien à faire. П n'existe actuellement' ceux qui sont 1 honneur de la scien- 
aucun sanatorium à dix, quinze etj oe. ont dû commencer ainsi, comme 
vingt francs par jour. j’ai vu Guy, en oe matin de novem-

Ou bien, c’est te terrible sanato- ; bre, avec son ami Raymond, dans 
rium gratuit, dans lequel on est par-» oc silencieux laboratoire qui donnait

pas supporter une femme qui pleure 
Les larmes, c’est

entre elle 
t mon laboratoire. Et pourtant, elle 
me reproche dene pas m'occuper as­
sez d'elJÉ Elle a osé. plusieurs fois 
faire yn parallèle entre moi et le ma- 
-ri-d'une de ses amies 
tre qui a une tête de garçon coif­
feur. et qui t raine son Ьчг rj mon­
dain dans tous les salons, où il fait

pour un rien 
tellement réservé pour les malheurs 
réels .Quand j'ai vu qu’elle me 
faisait cette tête, et pour si peu de 
chose, je lui ai fait la mienne aus- 

J’en ai autant le droit qu’elle!

%* des dégrés 
l'impression qu’elle ne me comprend

d’Yvonne contagieuse, ne• • •
un bellâ-pas.

si—C’est tellement nouveau!
—Oui c’est nouveau tristement 

—Vrai devant Dieu, oe n’est nouveau!, 
pas pour Colette que voue êtes venue —Pouvez-vous préciser ?
œ eolr ? > Цвцсегіаіпев choses oui.

—Non, je vous assure П ,rvnplc ?
semaines que je n’ai vu С<АіщщШВШу$[$ venez de me voir dans mon 
•Je suis prise maintenant par Ш austère cadre scientifique, où — soit 
oeuvres de charité dont Je vous ai dlt en passent - Colette n’est Ja- 
parlé. et les journées deviennent mais venue
trop courtes mon élément, mon bonheur, mon a-

—Pourtant, quand Je vous al vue venif. Je poursuis une étude très 
entrer, j’ai bien cru que Colette grave; et si J’arrive au but que je 
vous envoyait en ambassade devine dans te noir, tes oonaéquen-

—П y a donc quelque chose ? ces en seront presque Incalculables. 
—Oui, depuis un mois. Tout cela me passionne profondé -
—Pad triste ? Pas grave ? ment, mais ne m’empêche pas d’ai- 
—Triste certainement ! Ora- mer Colette. Et. je vous assure que 

ve ? J’espère que non. oe m’est une Joie et ne douceur pro-
—Oh! dites-moi ? fonde quand, après une Journée de

travail solitaire, je reviens chez moi, 
de la trouver toute mlgnonr.e, la fi­
gure souriante, les bras ouverte pour 
me recevoir. Le$ premières semai­
nes de notre mariage, elle m’écou­
tait monter
d’ouvrir la porte, elle m’attendait en 
haut des marches 

—Mate, rest très bien!
—C’était très bon surtout 

bon peut-être!
Le bonheur ne doit pas exister 

complet ici-bas. Pourquoi faut-il 
que Colette ait déjà changé, et soit 
devenue presque Jalouse!

—Jalouse! Et de qui ?

—Encore là vous avez eu tort
—Je suis parti, cette fois, volon­

tairement. sans l’embrasser Alors 
nous avions au labo-r-Mre des tra­
vaux très délicats; j'étais tellement 
crispé par la bêtise de ces enfantil­
lages. que j’ai tout manqué Tout 
fut à recommencer. Ce brave Ray­
mond que vous venez de voir — un 
coeur comme il n’y en a pas beau­
coup, — était navre II a voulu me 
faire croire que c’était de sa faute. 
Âas du tout! C’était de la mien- 
fre. Et il y en avait pour plusieurs 
^centaines de francs

—Le soir, quand Je suis revenu. Co 
tette avait les yeux rouges Elle 
avait dû de continuer de pleurer tou­
te l'après-midi

—Cette fois, vous l’avez raisonnée?
—J’aurais dû! Raymond m’en 

avait supplié me l’avait fait pro­
mettre. Mais, énervé par mon échec 
de l’après-midi. Je lui an dit nette­
ment; Colette, je ne veux pas dîner 
comme J'ai déjeuné ce matin; c'est 
trop exaspérant trop humiliant 
devant certains domestiques Je 
vais au restaurant.

—Et vous êtes allé dîner au res­
taurant!!

—Oui ou plutôt non, car je n’ai 
pas dîné ce soir-là.

—Mais vous êtee^ sorti ?
—Oui.
—Et ensuite ??

A Suivre

sin.
le joli coeur.

—Vous êtes pourtant gentil avec 
elle ?

que je ne puis dire à personne.
Mes bonnes dispositions du mois 

dernier se sont affermies. J’ai même 
prie une grande résolution: Сллпіе 
tu fais, fais le! disaient tea anciens .. 
Age quod agis.

Suite17— —Très gentil et sans effort. Je 
ne reviens guère sans lui rapporter 
tantôt des fleurs

Que sais-je. mol! 
vante c’est souvent pataud, distrait

П y avait là deux mots seulement.. 
mate deux mots qui émergeaient au- 
dessus des ruines 
tenus par toute la force des derniè­
res colonnes encore debout, comme 
si ces mots résumaient toute la sa­
gesse humaine, et constituaient uu 
suprême programme de vie.

En tançais,1 oes deux mots se tra­
duisent plus longuement par: Con- 
nais-toi toi-même.

Cela ne parait rien.
Tant de personnes croient se con­

naître!
Et c’est une erreur. une pré­

somption!

tantôt un bibe-
deux mots sou- lotJe vis là-dedans, c’est

j'essaye de l'étre le moins pos-Je m'occupe du cas de Suzanne et 
de celui d’Yvonne ? Alors je m’en 
occupe! Et je veux, pour elles deux, 
arriver à un résultat; je deviens u-

sible.
—Vous ne deviez pas l'être tant que 

cela!
—Et pourtant .le désaccord a соті 

mencé par une distraction
—Franchement, si Colette faites^ 

tention à une vétille!
—Si elle y fait attention! À 

gè% plutôt; Je suis parti, un nfel 
sans l’embrasser — \

—Vous avez eu tort!
—C’est entendu j'ai manqué 

à tous mes devoirs. Mais j’empor­
tais, ce jour-là, au laboratoire, une 
ampoule de la plus grande impor­
tance, et aurai — détail prosaïque— 
de la plus grande fragilité. Mon am­
poule. au moment précis du départ, 
m’a fait oublier ma femme Je ki 
répète, j’ai eu tort.

—Une toute petite faute vénielle...
—Or. à midi, quand je suis revenu 

Colette, ma petite Colette chérie, 
m’a fait la tête la vraie tête 
Elle a boudé Elle a même pleuré.. 
fleuri pour cela! Oh! 6e premier

ne femme de réalisation.
Pour cela, il me faut de* conseils 

nouveaux, et surtout des relations 
que je n’ai pas.

Alors, comment faire ?
'Et l’idée formidable m’est venue 

d'aller en parler à Guy Duchee- 
ne! Mais, pour bien marquer que Je 
me plaçais sur un terrain 
J’ai décidé de le voir % son 
toire.

Cette Idée je l’ai mise à exécution. 
Et ej reviens du boulevard Saint-Mi- 
dhel oui . J’en reviens! ..

Guy Duchesne a d’abord paru stu­
péfié de me voir là, et il s’est écrié 
avec une subite angoisse qu’il n’a 
pas cherché à dteknuler;

—Oeet Colette qui vous envoie!
Je m’attendais certes pas à cette

O €)
—Précisément, vous pouvez beau- tin.

coup pour sauvegarder notre bon­
heur à tous les deux.

—Votre bonheur! 
donc en péril a Vous me parais­
siez le personnifier, tif-bopheur!

—C’est exact, au debut <hi moins, 
et aujourd'hui encore, en apparen­
ce. Nous passons, maintenant, par la 
phase detant de Jeunes 
bout de quelques mois 
dtetaption

fre à la

liais ü estJe ne me connaissais pas spécial.
lsbora-La souffrance commence à me 

permettre de m'entrevoir 
Je comprends les vers du poète:

je n’avais pas besoin)
. L’homme est «* apprenti, la dou-I jadis à la Conciergerie, une impression claustrale d’abbayeleur est un mettre, qué

Et nus ne se connaît tant qu'il n’a 
pas souffert.

en attendant qu'on débarrasse lliu- de Bénédictin moderne, 
inanité par uns mort qui n'en finit Etre pieusement la femme de cet 
pas de venir.

au
la phase 

et je sens qu’elle sera
Ou le luxueux :‘palace” dans laCHAPITRE XXV Guy a exprimé le désir de me re­

conduire, et Je m’y suis prêtée, car, —Mate qu'y a-t-il donc t Paries 
vite Vous m’angoisses! 

but; C’est Colette qui vous envoie —D j a que Colette ne
avait besoin d’une explication.

Hamas m'avett diumat d* lui pauunt M dhlwr «o deux made*

splendeur duquel on patiente, à cin­
quante et cent francs par jour, en36-31 Un mole après.
complet de tennis et en blouse de

aujourd'hui J'ouvre ee Journal, qui
e*t mon cher reftie, où Jtorts ee

prend pua J’eetkne que les femmessole, pour entendre te mfcnt appel La ques­
tion n* W pose pas et n* и peeera-OF*#* t Fee du tout! Je■
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LA JOIE ET 
LA BENEDICTION 

D’UN FOYER
On demande des Foyers 

catholiques pour des 
Orphelins

Pour pltis de détails écrire à

The Catholic Home 
Finding Ass. of N. B.
J. P. COUGHLIN, secretaire 

ST-JOHN. N. BP. O. BoX 157

Cette Association est sous les 
auspices des Chevaliers de Co­
lomb du Nouveau-Brunswick.

fff PC.LaporteXi
tSI Médécinâ M

Vieille pille
Par PIERRE L'ERMITE
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L’exquise saveur 
ne change pas

ST-FRANCOIS contre GERÇURES ]
Diluez du Minard dons la 1 
moitié d’huile douce ou de J 
crème. Appliquez une fois T 
per Jour. Contre Engelures, 1 
employer le Minard en | 
abondance et non dilué. J

Pu d'eansl. Tris blenfaluntl
II

AGENT-GENERAL [RENTES VIAGERES—Le Rév. Père Camille Albert de 
Négouac visitait ses parents, M. et 
Mme Xavier Albert de St-François, 
ces jours derniers.

—M. Pascal Sirois d’Edmundston 
était en visite chez M. Félix P. Si- 
rois. la semaine dernière . 
Naissances—

—Le 10 février fut baptisé Joseph 
Réal, enfant de M. et Mme Charles 
Bérubé; parrain et marraine, M. et 
Mme Vincent Ouellet, oncle et tante 
de l’enfant.

—Le 16, fut baptisée Marie, enfant 
de M. et Mme Phydkne Alfeajpt ; par­
rain et marraine, M. et Mme Vital 
Pelletier.

Notre Certificat Special Familial
—Lundi, le 16 février, M. le curé 

Félix Dugal bénissait le mariage de 
Mlle Lina Albert à M. Joseph Li- 
zotte. M. Joseph Michaud acttmv 
pagnait sa nièce et M. Georges Al­
bert servait de témoins au marié.
Après la cérémonie, il y eut récep­
tion chez M. et Mme Henri Michaud 
oncle et tante de la mariée. Etaient 
présents:- Mme Vve Joseph Albert, 
mère de la mariée, Mme Raymond 
Ouellet; MM. et Mesdames Will 
Rioux, Côme Lagassé, Pit Desjar­
dins, Georges Morin, Arthur Out­
let; Mesdames Alcide Thériault. et 
Léonide Laforge ; Mlles Annie et Ro­
se Albert, soeurs de la mariée, Mar -. 
the Midland, Rose Dufour, Irène '
Michattd, Annie, Louise, Anna, Ro- 
se-Imjs Emma, Blanche, Yvonne, I- 
rène et Marie-Anne Ouellet, Estelle 
et Aline Coté, Rose Miohaud, Léon­
tine Guy, et Lucie Michaud; MM.
Emile, Jos., Zéphirin, Thomas, et Al- > 
phonse Ouellet, Jos. Rioux, Pierre’
Thériault, Adrien, Albert et Roméo ’ F. BURDEN, ancien ministre dans 
Violette, Léo Monjon, Alcide Guy,1 
Napoléon Lizotte, Willie Plourde, '
Ernest, Paul et Louis Ouellet, Geor­
ges, Alex et Clovis Michaud, Louis 
Dubé, Narcisse, Thomas, Arthur Al­
bert, Pit Dumont, Adrien et Geor­
ges Coté. On y passa d’agréable no-

І I • * ШГ GARANTIT
Le t 1.—Une pension VIAGERE à chaque membre

ШШ
r*T

P0T**
щЛ

d’une famille, tant qu’il vivra.
^ 2—Une pension VIAGERE après 20 ans; unç
baV6Z m pension garantie avant 10 ans.

vS-^-Au décès du DONATEUR avant 20 ans 
Ж Ж Ж paiement des contributions à sa place,
w V U ■ 4.—AoKdécès de chaque . bénéficiaire avant

remboursement' partiel des primes.

- ■RIOMPHE DE LA DOULEUO

■e
U>.

z
Opli îrs divertlssebents qui furent- 

avec succès, et de façon à 
un temps très agréable.

DITES-NOUS votre Age ;si votre épouse vit
bien vous ayez d’enfants..........; et nous vous dirons comment nous

^pouvons vous pensionner toute votre vie, avec tous les vôtres.

DECOUPER ti ENVOYER

> ^ FLEMMING, N. B.
Naissances—

—M. et Mme Eddie Gagnon font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’une fille le 21 février, 
baptisée sous les prénoms de Marie 
Esther; parrain et marraine; M. et 
Mme Melohie Bourgoin. 
Va-et-Vient—

—Mesdames Fred Geuvin et Mel- 
chie Bourgoin sont allés à Québec 
visiter leur frère Victor, qui s’y trou­
ve à l’hôpital, dangereusement ma­
lade. Il ont en même temps visité 

• speur Anne, et sont mainte- 
nant'ae retour.

Le résultat d’un mélange 
parfait

‘Frais des Plantations*
ж,1

—MM. et Mesdames Cyr Cyr et 
Denis Cyr de St-Htiaire sont venu 
passer les jours gras chez M. et Mme 
Jos. Courcy, dont Mesdames Cyr 
sont les filles. Mme Denis Cyif a pas­
sé une huitaine chez sa mère, avec 
son bébé. Denise, puis est retournée 
enchantée de son voyage.

—M. Edgar Dubé, a voulu fêter le 
Mardi gras à la Rivière-au-Bouleau, 
où il invita son voisin, y organisa

)CAISSE NATIONALE D’ECONOMIEж ?A LA PORTE. DU CIEL J. WALTER HOGG, organisateurELIXIR VIGOL 
du Dr Laporte, de Clair, N.-B 

tonique à $1.50 
en vente à la

PHARMACIE VAN WART

;le gouvernement de la Colombie 
Anglaise qui a été nommé agent- 
général uopr cette province.

N.-B.EDMUNDSTON,Saint-Pierre. — Avez-vous été au 
. purgatoire?

Le trépassé. — Non. mais j’ai été 
marié.

Saint-Pierre. — C’est la même 
chose, entrez.

COL
/ •Quand vous êtes enclume, prenez 

patience ; quand vous êtes marteau, 
frappez droit et bien.—Proverbe a-

—M. Oram Michaud, représentant ne était en ville dernièrement par 
de la Cie d’assurance Métropolltai- affaires.

F Le pI ?S>

blés et

Juin. I

la bise 
ré et 
“qu’on

1IIUI ICI

.Grosse Surprise! /1CONNAISSEZ-VOUS
NOS SERVICES ?

L’IMPRIMERIE

LETTRE PASTORALE
n X(Suite ’ ; la page 1 )

!

g C’est sur elle, en effet, que s’édifie toute la vie spirituelle et ainsi la foi in­
fusée dans l’âme humaine au moment de sa seconde naissance — la nais­
sance surnaturelle par le Baptême — est le plus précieux don du créateur 
à sa créature.

Ce don, N. T. — C. F., nous l’avons tous reçu. Savons-nous l’appré­
cier à sa juste valeur? Estimons-nous les choses de la foi? Les mettons- 
nous au-dessus des biens naturels? Jugeons-nous toutes choses au point 
de vue de la foi et vivons-nous, comme le juste, de la vie de la foi? Ce 
don divin, que nous avons reçu nous-mêmes grâce à une attention spé­
ciale et délicate dé la misériebrde de Dieu, avons-nous le désir fervent de 
le faire passer dans les âmes ,pui en sont privées, car il y a sur la terre de 
nombreuses âmes qui ne jouissent pas du don de la Foi.

Et pourtant c’est le désir divin que tous le reçoivent. Dieu soupire 
après la possession surnaturelle des âmes qu’il a créées pour Lui-même, 
et Notre-Selgneur Jésus—Christ, après avoir affirmé son titre de Bon 
Pasteur dans l’Evangile, ajoute : “J’ai encore d’autres brebis qui ne sont 
pas de cette bergerie et il faut que je les amène. Elles entendront ma voix 
et il n’y aura qu’un troupeau et qu’un pasteur’’ (Jean X. 16).

Ce désir enflammé de Notre Divin Sauveur de posséder toutes les 
âmes. Il l'exprima encore sur la Croix au moment où II allait expirer. 
"J’ai soif", s’écria-t-П alors. Il a une soif ardente de posséder toutes les 
âmes qu’il est venu racheter par l’effusion de son sang et l'oblation de sa 
vie. Or nous l'avons dit, le salut des âmes s’opère par la foi qui fait porter 
aux oeuvres qu’elle pénètre des fruits de vie éternelle.»

L’Eglise, épouse de N.-S. J.-C., a hérité dç Lui cette soif des âmes. De 
tout temps, Elle aussi a sacrifié ses énergies et sa vie pour propager la Foi 
Chrétienne à travers le monde et pour recueillir les autres brebis dans la 
bergerie du Bon Pasteur. Les premiers Apôtres s’en vont aux quatre coins 
de la terre annoncer à tous les peup 
au monde et la plupart d'entr’eu5c* 
leur vie pour leurs brebis.

Cette soif de propager la Foi Catholique dans le monde issue du 
Coeur de Jésus et partagée par les premiers apôtres est toujours insatia­
ble dans l’Eglise Catholique. Aujourd'hui comme alors, le Bon Pasteur 
par la voix du Pape, Son Vicaire sur la terre, réaffirme et répète cette 
plainte de
pas encore conquises à sa loi: "J’ai encore d’autres brebis qui ne sont 
pas de cette bergerie, et il faut que je les amène. Elles entendront ma voix 
et il n'y aura qu’un troupeau et qu’un pasteur."

Cette parole, N. T. — C. F., est d'une vérité encore très-actuelle. Il y 
a dans le monde des brebis, et elles sont nombreuses, qui ne sont pas de 
la bergerie du Bon PasteurГІ1 y a sur la terre des âmes sorties des mains 
du Créateur, des âmes créées à l'image de Dieu pour cire élevées à l’état 
surnaturel et pour vivre de la vie, de la Foi et de la grâce et qui cepen­
dant “sont assises, selon l’expression de la Se in te Ecriture, dans les ténè­
bres et à l'ombre de la mort." (Ps 106. 10)

Cett

Z■ - AU ~

Central Cash Store
célébré

f

JfëSk Aim
Notre outillage moderne et un personnel com­
pétent sent à votre disposition pour exécuteif 
promptement vos travaux d’impressions. — 
Nous nous sommes acquis une réputation en­
viable pour l’exécution de CIRCULAIRES de 
toutes sortes. Le grad choix de VIGNETTES 
que nous avons et le soin particulier que nous 
donnons à ce genre de travail joints à la 
PROMPTITUDE que nous offrons, a été une 
cause de notre succès.

Si nous apportons beaucoup de soins aux tra­
vaux difficiles, nous ne négligeons pas ceqi< de 
moindre importance. _

я Rue Canada Edmundston
B P/

Commençant Mercredi 4 Mars
pour 10 jours seulement 1\|

Ru<

Jamais les citoyens tVIïdmundston et des alen­
tours fi'ont vu les prix si bas sur les articles sui- 
vaut s :

) 0
n rs/;' ’! -Гftв Assiettes blanches, diner et soupe___ 2 pour 15c
■ Assiettes, bande bleue, diner et soupe_2 pour 15c
g Tasses et Soucoupes blanches 
^ Tasses et Soucoupes, bande bleue
g Verres, б modèles_____________
g Bouteilles à bébés_____ ________
“ Plats à fruits, procelaine_______
" Sorbets en verre pour fruits____
и Verres à Whisky______________
n Savon P. & G._________________

les la foi que Jésus-Christ a apportée 
à l’exemple du Divin Maître, donne—4 pour 15c 

—4 pour Î5c 
4__ pour 15c 
---4 pour 15c 
__3 pour 15c 
—4 pour 15c 
—4 pour 15c
__ 4 pour 15c
__ 2 pour 15c
__ 3 pqjtr 15c

-3 podfcUSc 
.6 pour rSc

П WiT n
fi
Ul
clDEMANDEZ ND/ DDIX AVANT 

DE CDMMANDED AILEEDD/
tecoeur blessé par l'amour des âmes nombreuses qui ne sont
cl
te

Savon Palmolive_____________
™ Savon de Toilette, assortis____

Cuillères à table_____________
m Cuillères à" thé_____________ -
" Couteaux et Fourchettes_____
я Mouchoirs blancs pour hommes
■ Mouchoirs blancs pour dames
B CHIPSO ____________________
■ Suces (tétines)____ :_________
n Tapis Gongoleum 18x36_____
5 Bols blancs__________________

Papeterie & Articles de Bureau
^Cahiers & Articles d’Ecole

Aux Professionals 
& Hommes d’Affaires !

U

.2 pour 15c
3 pour 15c 
5 pour 15c 
2 pour 15c
4 pour 15c

2 pour 15c

Nombreuses, en effet, sont ces pçpulations infidèles qui ne connais­
sent ni la doctrine ni la loi divines; nombreuses aussi sont celles qui les 
rejettent ou ne les acceptent qu’à moitié et enfin, il faut bien l'admettre 
avec douleur, trop nombreuses aussi sont ces personnes qui sont déchues 
de cette doctrine et de cette Loi.

Ce sont oes âmes de païens, d'hérétiques, de schismatiques et d’apos­
tats que Notre-Seigneur Jésus-Christ et son Eglise veulent faire entrer 
dans la. bergerie de la religion Catholique, la seule vraie parce que la 
seule établie par le Divin Fondateur.

Voilà, N. T. — C. F..

«

AUX PARENTS
QUI DESIRENT ECONOMISER

E
15c

Bols à salade______________
Serviettes 30x15____________
Paquets d'enveloppes blanches 
Salières et Poivrières_______

15c quoi consiste l’oeuvre si belle et si divine de 
la Propagation de la Foi. Son but est de faire embrasser la foi catholi­
que aux nations que nous appelons infidèles, à la répandre pleine et en­
tière dans les âmes des Hérétiques et des Juifs et à la faire retrouver à 
ces âmes qui ont eu le malheur de la perdre.

Des statistiques dont nous ne pouvons révoquer en doute l’exactitu­
de nous font connaître le nombre immense de ceux qui n’appartiennent 
pas encore à l’Eglise Catholique. Ce sont plus de mille millions de païens, 
de 15 millions de juifs, de 200 millions de protestants de toutes sectes et 
de 145 millions de schismatiques, et si nous additionnons tous ces chif­
fres nous arrivons au chiffre énorme de près de 1500 millions de person­
nes qui ne connaissent pas la religion de Notre-Seigneur Jésus-Christ 
ou qui ne la connaissent et ne l'ont embrassée que partiellement. Le res­
te de la population de l’univers, un peu plus de 300 millions, la sixième 
partie de cette population du globe seulement possèdent la vraie-foi et 
ont le bonheur d’appartenir à l'Eglise Catholique.

Et pourtant la Rédemption opérée par N.-S. J.-C. devrait être uni­
verselle. Pas une âme du monde entier ne devrait échapper à l'influençe 
surnaturelle de son sang divin répandu pour tous les hommes. Tous sans 
exception, ils devraient faire partie de son Corps mystique. l'Eglise Ca­
tholique, qu’il a Lui-mê
sous l’égide bienfaisante et nécessaire de la foi intégrale.

Aussi, il est/iacile de comprendre les appels enflammés de zèle apos­
tolique dçs papes et des missionnaires au peuple chrétien le suppliant de 
travailler à la propagation de la foi-dans tous les pays du monde. C’est 
le Pâpe Bénott XV reprenant la parole de N. S. J. C. à Saint-Pierre: "Duc 
in altum" et traduisant: “Oui, lançons la barque de Pierre dans la mer 
du page .isme"! C'est encore la parole de Notre Saint Père le Pape Pie 
XI, appelé à juste titre le pape des missions. "Il ne nous reste plus, dit- 
il, qu'à vous exhorter tous à vouloir bien aider les missions par les 
moyens et les secours que Nous avons exposés de sorte qu’un renouveau 
de force leur fasse produire à l'âvepir une moisson plus abondante."

Ces appels pressants sont adressés sans doute aux évêques; mais 
avec l'intention bien marquée que ceux-ci les redisent aux prêtres et par 
eux aux fidèles., Nous pouvons, croyons-nous, nous rendre le témoignage 
qu’ils vous ontfété transmis avec fidélité. Il y a déjà presque cinq ans que 
la lettre du Souverain Pontife Pie XI vous a été communiquée par l’en­
tremise de vos pasteurs. Si nous revenons au joui nil sur ce sujet c'est 
surtout pour vous rappeler de nouveau votre devo: vis-à-vis de l’oeuvre 
nécessaire de la Propagation de la Foi.

En effet, N. T. — C. F. vous avez le devoir, au moins à titre de chré­
tiens, d’aider vos frères à sauver leurs -âmes par la foi de N.-S. J.-C. Ce 
devoir découle tout naturellement du grand commandement de la Cha­
rité envers Dieu et envers le prochain. Aimer Dieu c’est vouloir ce qu’il" 
Veut, c'est faire ce qu’il nous demande, et, nous l'avons dit. ce qu’il veut 
c’est avant tout le salut des âmes, de toutes les âmes; ce qu’il nous de­
mande cest d’être ses auxiliaires, c’est de l'aider clans cette oeuvre du sa­
lut des âmes.

Mais Dieu ne nous demande, pas simplement de l’aimer Lui-Même: 
u nous commande également d’aimer notre prochain. Dans nlil autre 
domaine le précepte de la Charité fraternelle ne trouve-t-il d'application 
plus vraie et plus élevée que dans celui du secours à prêter au prochain 
pour le salut de son âme, car le salut de son âme et de celle des autres 

du il y a de Plus essentiel et de plus nécessaire dans la vie. "Que 
f1!»/.ï°!î\în™gagn€r 14mivers dit N.-S. J.-C.. s'il vient à perdre son 
і Є Matth XVI, 26). Le salut d’une âme est donc chose beaucoup plus 
importante que l’acquisition de toutes les richesses du monde. Vous ne 
voudriez pas laisser un pauvre mourir de faim et de misère sans le se- 
J™; U У a des milliers et des milliers de pauvres, dénués de vie 
surnaturelle, qui vous demandent de les aider à sauver leurs âmes. Les 
laisserez-vous sans réponse et sans secours quand l’amour de Dieu et 
du prochain vous en font également un devoir?
. , votre concours et votre appui à l'ocuWe de la Propagation
n * Fui; V,OUll€ devez encore à l’Eglise. Héritière de l’esprit de N.-S. J.- 
.'V®®1* d!vin eUe veut aussi sauver les âmes en donnant nais-
Mnoe à de nouveaux enfante par la foi du baptême. Bergerie du Bon 

T.0UVrf 1,0иІЄ8 S^des ses portes aux nombreuses brebis* qui 
, x en dehors de la voie qui mène au salut. Elle supplie sans doute ses

*4 06 ,aüt ****? au beroail ces brebis errantes; mais elle deman-
«н1»1* * les M amener pour les faire paître dans les gras

- - — W-- ---- ---------gràce et de la vertu. SI vous aimez l'Eglise, tous vous
Ш ■ ^irttueis Pr6tres POUr donner à ™tte bonne mère nouveaux enfants

40V Toujours la même •Toujours meilleure!

И Pourquoi acheter les-cahiers et crayons un 
par un, pour vos enfants qui en dépensent 
beaucoup. — Prenez l’habitude d’acheter à la 
douzaine, vous épargnerez beaucoup dans le 
cours d’un an :

-2 pour 15c 
_4 pour 15c 
4 pour 15c

g
■
Ri

m En plus de pouvoir imprimer tout ce dont 
vous avez besoin dans votre bureau, où à votre 
magasin, nous vous offrons une ligne complète 
d’articles de bureau : filières, classeurs, livres à 

feuilles mobiles, livres de comptes, encre, 
crayons, plumes, clips de toutes sortes, etc, etc.

En 'effet, dans cette ligne, nous avons ce que 
vous trouverez difficilement ailleurs.

Xiimhrcux Autres Articles à Réductionil
її CRAYONS CAHIERSCENTRAL CASH STORE■ à l’encre et au plomb, avec ou 

sans lignes:15cJos. DAVID. ]>t*o]).
5

45cU DOUZAINEEtonnante Recette 
Nouvelle-

pour la cuisson du pain

Autres crayons à 25c, 35c et 
50c la douzaine. LA DOUZAINEm fondée et établie. Tous, ils devraient vivre 1*
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"Cette nouvelle méthode oblige 
à si peu de travail", écrit Mme 
F. Steinke, Ladysmith, Québec.
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1A Chaque semaine “Le Madawaska” apporte 
Ü ses nombreux lecteurs, en outre deff nouvelles 
de la région, le message des annonceurs. — 
L’expérience a démontré maintes fois la VA­
LEUR de l’annonce dans notre journal.

Par l’annonce constante de leurs produits 
certains ont fait fortune. — Pourquoi ne pas 
suivre leur exemple ?

S
C’est si facile de faire du pain avec 

la Méthode Quaker! Pensez donc, 
vôus n’avez pas à faire lever la pâte 
longtemps à l’avance, ni à la pétrir! 
Vous faites un pain plue léger et 
plus savoureux en moins de temps,... 
et à moins de frais!
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Mais il vous .faut employer la Fa­
rine Quaker et suivre les instructions 
de votre brochurette "La Méthode ’ 
Quaker p8ur la Cuisson Facile du 
Pain”. La Farine Quaker est de qua­
lité pniforme, parce qu'elle est faite 
de blé de l’Ouest de choix et soumise 
à de fréquents essais aux moulins. 
Votre argent vous sera remboursé 
si elle ne vous donne pas complète 
satisfaction.

4.9-4$,»-
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3,500 Familles№. “LE MADAWASKA” pénètre chaque 
Semaine, maintenant, dans plus de

et est lu par au moins 10,ooo personnes
: m m

і £-A.!,uf.
-tII f

Quaker
Iriour;

І ШіЬж' . '•'weenv

r-ÂLe Madawaska УDemandez notre brochurette à 
votre marchand ou écrivez à The 
Quaker Oats Company, Peterbo­
rough.
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Chasse fructueuse dans les Laurentides
—Mlle Estelle Cyr de St-Baslle 

est actuellement en visite chez sa 
soeur, Mme Lome Bourgoin.

—Mlle Marion O'Donnell, insti­
tutrice à Van Buren, est venu visi­
ter les institutrices de cette ville 
lundi dernier.

Les Gâteaux à la Fairme Purity restent FraisГ
Un gâteau fait d'après cette recette, 
qui fut exhibé à l'Exposilion (^To­
ronto, sc garda frais durant çinq jours, 
à la effâleur et à l’air, sans aucune 

Faites-en un semblable

I
Z*

:y T protection, 
avec la Farine Purity.

te ^—M Max. D. Cormier d'Edmunds- 
ton était en ville vendredi dernier 
Caire l’installation des officiers du 
nouveau conseil des Chevaliers de 
Colomb à St-L^onard.

—Lee membres du • "Ice Racing 
Club" «ont, dâvOTpnrtne A Twir

leirfs Chevaux aux courses 
oemc. de Preequ'Isle et de

\ ï ne, Ул tasse de beurre, déf; 
deyxen crème, ajoutez 2 jaunes d'oeufs battus, 
tassè~de-4ait et d'eau (tiède), mélangez 3 cuillerées à 
thé de poudre à pâte dans l'A tasse de Farine Purity, 
1 pincée de sel, 1 cuillerée à thé d^. vanille, battez 
les blancs d’oeufs ferme et incorporez au mélange en 
brassant. Faites саігрУа four modéré durant 20 
minutes (375°).

tasse de sucre bla V5'

mSE ,
• 1-:

:Z Г- - ; M
ЦЬCe n’est que dans la 

boîte Quaker que vous 
trouvez les riches pro­
priétés nutritives et la 
saveur quaker.

Xdiriger 

Fort Fairfield.
f 7 —M Miles Standish a fait un
* voyage d’affaires à Fort Kent, la se­

maine dernière.
—Melle Maggie Vioîlefcte de Ham­

lin étaalt en visite chez sa soeur 
Mlle Memory Violete, dimanche der-

жшщ. %
. - xо ч. -іS fm-

• и Le Purity est une fe­
rine forte et riche, faite 
de bit dur de l'Ouvst. 
E1U donne à vos pâtesQffJCK

Quaker Oats

Q AT? “Toujours la meilleure
pour le paie."
Envoyé 

le Li: —MSübad 
ment au bmrt 
dale, N .B^Vei

îeaulieu, antérieure- 
du C. N. R. à Deers- 

vqpu avec sa famille 
demeurer à âk-J^onard, où il 
per a la même position.

—Mlle Thibodeau, fille de M. et 
Mme Léonard Thibodeau, de 8t-Léo­
nard estpartie pour Sussex, où elle 
assistera au congrès des Fermiers.

—M. C. J. Oaudet est de retour 
d'un voyage à Moncton où il est allé 
visiter sa mère malade.

—M Albert Roy, ebployé à la ban­
que Provinciale à Edmuratoton est 
actuellement en voconce pour quel­
que temps.

—M. et Mme Rémi Cyr de Hamlin 
Me., était en visite chez M A. B. 
Violette dimanche dernier.

—Plusieurs amis . de M. Fred I. 
Cyr seront heureux d'apprendre qu’il 
est de retour de l’hôpital, complète­
ment rétabli de son opération.

—Mlle Anne-Marie Albert d”Ed- 
mundston est actuellement en visi­
ta chez Mlle Pauline Cyr.

—M. Arsène Lajoie est de retour 
d’un voyage d’affaires à Moncton.

—Mme Rodolphe Maaerolle ac­
compagnée de sa fille Thekna sont 
actuellement en visite chez Mme 
Raymond Devost.

—Dimanche prochain une partie 
de cartes sera donnée par les enfants 
de Marie dans la paroisse de l’abbé 
Saindo*. à la demeure de M. Fred 
Violette. Tous sont cordialement in­
vités.

30c pour avoir 
vre de Cuisine

n Canada Flour 
Co Limited, 

Toronto 3<>F

P
S 1638F Wester

Millsі--'-".T»( m *-
Cult en 21/% minutes aprèsque Veau a commencé à bouillir

Assurez-vous de la présence du nom de notre Compagnie sur le 
sac de Fariné Purity. C’est та garantie de qualité que vous 

donne une organisation meunière responsable.

m

і COLLEGE DU
SACRE-COEUR

de Marie? N’est-ce pas, en effet, 
Saint Jean Eudes qui, le premier 
dans toute l’Eglise Catholique, a é- 
tabli des fêtes en l'honneurs de ces 
deux divins coeurs? Et ici, par un 
privilège spécial, nous suivrons la 
messe telle qu’elle a été composée 
par le premier docteur des Sacrés 
Coeurs.

Monseigneur Mélanson, Protono­
taire Apostolique et Vicaire Géné­
ral du diocèse rehaussait encore i& 
solennité en chantant une messe pon 
tiftaale. Dans le courant de la Jour­
née, les Pères et es élèves lui orga­
nisent une réception dans la salle 
des séances; réception d’autant plus 
spontanée que le collège recevait 
Monseigneur Mélanson pour le pre­
mière fois depuis que Rome l’a nom­
mé Proto nota ire, et son évêque, vi­
caire-général du diocèse. Avec son 
éloquence forte et convaincante qui 
pourtant ne chasse pas la gai té, il 
fit ressortir la nécessité pour cha­
cun de bien préparer sa vie et sur-

[EvLj/ •

I sis. Il y eut partie de carts, chant et 
musique. Aux cartes les prix furent 
gagnés par Mmes L. W. Akerley et 
G. G. Gendron ; Messieurs Alyre Ar­
senault et G. G G.endron. Un déli­
cieux goûter des plus variés fut ser­
vi par Mme Lamontagne aidée de 
Mmes G. Gendron. G G limont et 
Mlle Pelletier Tous se séparèrent en lette de Montréal. M. Violette comp- 
chantés de leur soirée et souhaitant te un grand nombre de parents et 
aux nouveaux époux bonheur et rd'amis et tous lui souhaitent le re­
prospérité. ! tour à la santé.

—M. Joseph F. Violette est dange­
reusement malade. Ses enfants ont 
été appelés à son chevet et sont ar­
rivés vendredi dernier. Ce spnt l'ab­
bé Abel Violette du séminaire d'Ha­
lifax qui doit être ordonné prêtre 
dans quelques mois, la Révérende 
Soeur Ste-Cécile et Mlle Anna Vio-

E- . . * '4 VLe premeier février ouvre le deu­
xième semestre. Après l’attaque les 
assiégés constatent leurs pointe fai­
bles et courageusement réparent les 
brèches; ainsi, nous nous remettons 
tout dispos au travail préparant 
l’examen encore plus importent de 
juin. Puisse la persévérance corres­
pondre à la sincérité des résolutions 
prises par certains élèves qui “s“e 
sont trouvée fort dépourvus quand 
la bise fut venue”. Eux aussi ont ju- 

x ré et heureusement pas trop tard 
"qu’on ne les prendrait plus’’!

Cette année, la fête du très pur 
. Coeur de Marie, le 8 février, a revê­
tu une solennité exceptionnelle. D’ail 
leurs n'est-ce pas un honneur pour 
nous, enfants des Pères Eudistes, de 
célébrer Joyeusemerft et magnifique - 

sabrés de Jésus et
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ment les coeurs 1WT ОМВНЕЦХ sont les chasseurs qui, depuis 

l’ouverture de la saison de chasse le 1er 
septembre dernier, sont revenus de leurs excur­

sions chargée de trophées attestant de leur adresse 
et de l’abondance du gibier dans la magnifique 
région des Laurentides. On peut s’en faire une idée 
par les illustrations ci-dessus montrant la dépouille 
d’un magnifique orignal tué tout récemment dans le 
parc national du Mont Tremblant par deux nemrods 
de Mentréal : MM. R. H. Vickers et A. Г. Tier. 
Le panache du roi# *de nos forêts, que Von voit 
gisant Inerte dans la rivière, a une envergure de 
58% pouces. Nos deux sportsmen quittèrent Mont- 

• réal récemment et se rendirent ft Ht-Mlchel-des- 
Salnts, an nord de St-Gabriel de Brandon, termlnns 
de la vole du Pacifique Canadien dans cette région ;

poursuivant leur route vers le district de la rivière 
Cyprès, lis se mirent à l’affût et, b’entôt, à l’appel 
du guide qui les accompagnait, fit irruption le 

gnlflque animal qui devait tomber sous leurs 
les. Mais ce ne fut pas une mince tâche de 

sortir cette bête, pesant 1400 livres, du lit vaseux 
de la rivière Cyprès. Les chasseurs durent Impro­
viser un radeau de billots avec lequel Ils remor­
quèrent l’orignal jusqu'à leur camp. Les photogra­
phies cl-dessus reproduites font voir de près l'orf- 

le canot surchargé 
fallut franchir en

. ;

tm"
F

—M. R. Nixon de St-Jean était de 
passage ici cette semaine par affai-P. W. MARTIN, Co. Ltd —Mme A. B. Violette est allé à 
Edmunds ton par affaire lundi der-

Rue Victoria Edmundston, N. B. gnal remorqué jusqu’au car 
et un passage difficile qu 
canot à un endroit où la rivière est peu profonde. 
Tl appert que l’orignal n’a jamais été si abondant 
dans la région, an dire du guide qui les accompa­
gnait dans leur randonnée.

mp,
u’11 —M. et Mme Gustave Bellefleur 

sont de retour d'un voyage à Qué­
bec.

NOUS SOMMES
MARCHANDS EN GROS ET DETAIL

—M. et Mme Romuald Gagnon 
font part à leurs parents et amis de 
la naissance d'un fils baptisé Jos. 
Victor. Armand. Parrain et marraine 
M. et Mme W. J. Gagnon.

—M. Arthur Martin d'Edmunds- 
ton était de passage ici, lundi der-

—Une centaine de personnes sont 
venus d’Edmundston sur l’excursion 
dimanche dernier. H y eut une pa­
rade avec la fanfare au train. Une 
partie de Hockey. Tigers d’Edmunds 
ton vs Van Buren. Les points étaient 
de 5-1 en faveur de Van Buren. Une 
course de chevaux eut lieu à St- 
Léonard.

—M. N. B. Violette a fait un voya­
ge d'affaires à St-Basile mardi der-

—M Damase Martina été retenu 
chez lui quelques jours par une bien 
mauvaise grippe.

—M. Alonzo Lamontagne, chef du 
gare du C. P. R., et Mme Lamonta­
gne ont reçu, dimanche soir dernier 
à leur résidence, tous les employés 
du C. N. R. de oebte ville, à l’occa­
sion du retour de M. et Mme Gus­
tave Pelle. 1er dont le mariage a été 
célébré en la chapelle Saint-Louis 
de la Bas lique de Québec, au cours 
du mois dernier. M. et Mme Pelletier 
sont avantageusement connus dans 
notre région et comptent de nom­
breux amis. M. Lamontagne présen­
ta aux nouveaux époux au nom de 
tous les confrères de M. Pelletier u- 
ne magnifique horloge électrique. M. 
Pelletier remercia en termes choi-

tout de travailler toujours avec un I trairement à l’attente générale, le 
motif surnaturel dans l'âme. Il con- timbre clôt le tournoi alors que cia - 
dut en nous accordant un grand que équipe compte deux points à son 
congé que nous avons pris dès le I crédit. On retourne à la patinoire .le 

la ville quelques jours plus tvl; 
deux groupes du collège se discu­
tent encore chaudement la victoire.

Le R. P. Tressel, Provincial des 
Pères Eudistes. visite officiellement 
le collège Les élèves ne manquent 
pas de le saluer; en retour, le Père 
Provincial, qui connaît si bien le 
goût des élèves pour avoir été au­
trefois professeur et même préfet, 
sait leur faire plaisir en leur oc­
troyant un congé. Les applaudisse­
ments montre assez clairement qu'il 
réussi. Mardi-gras tous apporte aus­
si son coneé traditionnel, n'est-ce 
pas сопгзп îV.e de se détendre un 
peu avani, d’entrer dans les austé­
rités, mèn e mitigées, du carême?

Venez nous visiter souvent, car nous som­
mes toujours à votre disposition en vous of­
frant le meilleur service. Nous vous allouons 
un ESCOMPTE considérable sur tous vos a- 
chats, ainsi qu’un cadeau à tous ceux qui achè­
tent pour $1.00. — Nous comptons déjà 3087 
clients qui font affaires avec nous, et- qui ont 
toujours reçu bonne satisfaction.

lendemain.

La guerre bârt, son plein. Les ligues 
collégiales captivent l'intérêt de 
tous, mêmes des profanes; à qui la 
coupe et la fameuse promenade de 
faveur? La glace se conserve tou­
jours en bon état et c’est un plaisir 
de voir évoluer les artistes. L'ama­
bilité du Dr. C. Veniot, médécin de 
la maison, met la patinoire de la vQx 
le à notre disposition pour une après 
midi. Grande joute entre les élèves 
et les Juvénistes. Tous assistent. 
Chaque coté a ses partisans et de 
chauds partisans. La tactique et sur­
tout le jeu de deux équipes diffè­
rent; pourtant, malgré les efforts 
désespérés des uns des autres, con-

I

—M. et Mme Clément Lapoinae, 
recevaient, le mardi gras au soir, en 
l’honneur de M. et Mme Arthur La- 
pointe, nouveaux mariés de la veille; 
au nombre des invités, on remar­
quait: MM. et Mesdames Elaéar 
Beaupré, Emile Collin, Muriel La- 
pointe, Albert St-Onge; Mlles Lilp 
Cyr, Rosalie Beaupré; MM. Oneü 
Cyr, Ludger Cyr, Gabriel et Gapit 
Roy, Jim Daigle, Patrick Cyr. Eme­
ry Albert, Ludger Albert. Geo. Ro­
be rze, Wilfrid Beaupré, Aidé rie Al­
bert, Antoine Beaupré, Alfred Lebel, 
Gérard Rioux, Paul Cormier, Donat 
Bellefleur, Charles Cyr, Antoine Thi 
bodeati de Keegan, Oneil Beaupré, 
Guy Cyr, et un grand nombre d'au­
tres. Tl eut chant, musique, divers 
autres amusements et goûter servi 
par Mme Lapointe aidée de Mlle 
Rosalie Beaupré.

O

Médicaments de toutes sortes, articles de 
toilette s, bonbons, etc. A

“Voisin du Magasin P. T. Légâré”

Monsieur l'agronome John Mc­
Intyre de Moncton, ancien élève du 
Sacré-Cœur, nous a donné à la fin 
du mois une série de cours sur l’agri­
culture. Seuls ceux qui ont déjà ap­
pris la chimie ainsi que les élèves 
commerciaux assistent — en tout, 
près d'une c' 'taine. Tous, avec in­
térêt, le crayon à la main, écoutent 
ces leçons si vi vantes et si pratiques 
Nous comprenez mieux, que l'a­
griculteur qui vont réussir dans cet­
te voos’ - - i L-зоІп d’étude et de 
travail. Grâce eu progrès moderne 
et aux découvertes de la science chi­
mique ’’ngrieultnre devient elle-mê­
me une vra e scien o qui par suite
exige •-

| travail et la ténacité. Monsieur Mc­
Intyre lui-même, qui n’a rencontré 
que des succès dans sa corrière, au­
tant par son exemple que par son 
enseignement, nous a appris ou plu­
tôt nous a utilement rappelé que 
toute ascension vers le progrès et le 
succès nécessite une application 
constante et inlassable. De retour 
dans nos families, nous pourrons 
faire profiter nos chers parents des 
enseignements agricoles si précieux 
que le collège nous a fournis.
Ce 28 février, 1931.

Y es TélégrajdtPs du Pacifique Canadien ont récemment mis en service, 
Lt pour la transmission «les votes tie la Bourse, 80 machines comme 

celle dont nous donnons ici la reproduction. A la suite de cette installa­
tion, la Bourse des Grains de Winnipeg jteut aisément rivaliser avec 
celle de New-Y<lrk pour Texjiedi’ion rapide des cours, vu que cette 
machine pent transmettre luO
record précéderi: «le 30 et 3ô cotes, maintenant relégué dans l’ombre. 
Il faut à peu prés une seconde et demie i>our assurer la 
d'une cote individuelh* et» qui revient à dire que la chose se fait presque 
Instantanément. Eu haut, à droite, on voit M. 
général des Télégraphes du Pacifique Canadien.

(Communiqué)
—Le 16 février, M. l'abbé Saindon 

a béni les mariages de Mlle Victoire 
Grondin à M. Arthur Lapointe, et 
de Mlle Maggie Grondin à M. Cy- 
prien Turpos. Les deux soeurs sont 
filles de M. Tréfilé Grondin. Celui- 
ci accompagnait Mlle Maggie, tan­
dis que M. Fred Michaud accompa­
gnait sa filleule, Mlle Victoire; M. 
Clément Lapointe servait de témoin 
à son frère Arthur, et M. Nap. Tur- 
pos à son fils.

П y eut ensuite réunion pour le 
diner chez le père des mariées, M. 
Tréfilé Grondin; les personnes pré­
sentes; MM. et Mesdames Arthur 
Lapointe, Cypri n Turpos, Napoléon 
Turpos, Tréfilé Grondai Clément 
Lapointe. Léo B. Tardif. Léo P. Tar­
dif, B. Coté. Fred Michaud. Thomas j 
Caron, Eddie et Ovide Bouchard. 
Willie Caron. Joyime Caron. Eddie 
Langlaiis. Moïse Jonglais. Ovide Ca­
ron, Joyime Oomfiér de St-André; 
Mme Pat St-Jean. sa fille Lucienne 
et son fils Aldéric de St-Quentin, 
Mlle Aallda Grondin, de St-Léonard. 
Mlles Madeleine Bouchard. Jeannet­
te et Yvonne Michaud. Céline Bâ­
ta ineau. Rose Gagnoné Louise et Irè­
ne Gervais, Blanche et Lottie Tur- 
P06. Rose Martin; Mme Lola Lagas- 
sé. Keegan. Me; MM. Gilbert W. Ti­
tus de Frédéric ton. Russel D Dexter 
de Fairville. Félix Lévesque de St- 
André, Ludger Grondin. Henri et 
Paul Turpos. J. Savoie, A. Lebel. B: 
Michaud. Ovide Coté. Willie Mi- 
chaud, Henri Caron, André Gagnon 
Ernest Gagnon, Willie Coté, Percy 
Langlais, Cyrille et Clovis Michaud. 
Onésime Gervais, David Poitras de 
St-André, et un grand nombre d’au-

Après s'être bien ausés chez M. 
Grondin, tous se rendirent chez M. 
Napoléon Turpos. où une table char- 
gée de mets succulents les atten­
daient ..pour le souper Après une 
soirée agréable, on se dispersa en 
exprimant des voeux de tgnheur et 
de longue vie prospère pour les nou­
veaux époux.

Nous avons pro 
mis de dire

Pourquoi les ventes du the 
RED ROSE ont augmente si 
considérablement l’annee 
derniere

11 y a moins d’un an nous 
avons réduit le prix du the 
Red.Rose (RedLabel) de 75c à 
60c la livre en faisant le the 
le moins cher qu’il y ait sur 
nurche
RESULTAT:
Des milliers de gens qui n’avaient jamais 
fait usage de thé Red Rose auparavant 
commencèrent à Tacheter—
Et ils ont continué d'en faire usage de­
puis car ils ont constaté que c’était lë 
meilleur thé qu’ils pouvaient se procurer 

Dans notre prochaine annonce nous 
donnerons une antre raison.

o«u*s ù lu minute, à comparer avec le

transmission

John McMillan, g«'nant­

ir? 'te? ’t réflexion, le
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Quand il faut considérer^è^ 

l’économie en premier lieu

ZLtCMck
j

jf
—Mlle Berthe Lévesque de St- 

Léonard était en visite chez ses pa­
rente la semaine dernière.

—M. et Mme J. Lévesque de Da- 
housie étaient de passage chez leurs 
parents la semaine dernière, en 
voyage de noces.

—Mme Wilfrid Boriault de Da'hou 
rie était de passage ici, la semaine 
dernière^ en route pour St-Léonard 
où elle doit visiter

—Mlle Jeanne Bariault est de re­
tour d'un voyage à St-Léonard.

—Mlle Léontine Bernard est de 
retour après quelques mois de séjour 
à Balmoral.

—Mlle Blanche Thériauk de Ar­
senault visitait Mme André The­
riault. le 10 courant.

—Mme Patrick Jean, sa fille Lu­
cienne, et son fils Aldéric sont de re­
tour drun court voyage à St-Léo­
nard.

—Mlle Bdna Ruest est de retour 
de Oausapcal où elle visitait sa fille 
Mme H. Pelletier.

—Dimanche soir, le 15 courant il 
y avait réunion athkale chez M. et 
Mme Ferdinand 
tour, les cartes, 
le banjo, la musique-A-bouche et 
parfois tous ensemble firent les frais

Z*

TL va sans dire que l'écono 
mie est une chose impor­

tante ж considérer lorsqu’il 
s’agit de décider qqel auto 
acheter pour la famille. Et 
sous ce rapport, le Chevrolet 
Sig est un choix très satisfai­
sant et pratique. Les nouveaux 
bas prix mettent la souplesse 
et la performance de 50 
chevaux du C^eyrolet Six

Cylindres" à la portée de plu­
sieurs autres millier* d’ache­
teurs d’autos. Et grâce à son 
faible coût de gazoline et 
d’huile, de même qu’à sa 
longue durée sans qu’on ait 
à le réparer — le Chevrolet 
Six vous donnera des dizaines 
de mille milles de service 
économique.

ses parents.
PRIX A PARTIR 

DE '
3g

«610- fl

à Pusine, Oshawa 
Taxes en plus

La politique de Chevrolet a 
toujours été de servir le 
public ... Le mode de paie­
ment» différés G MAC offre 
les tau» de finance lee plus 
bas qui -soient ... et la 
Polie, de Service au Proprié 

de la General Motors 
une satisfaction 
durable.

5
jÇe NOUVEAU—Mine Lévite Cyr de Rivière-Ver­

be était en visite chez M N. B. Vio­
lette. la semaine dernière.

—Les nombreux amis de M Jos 
Violette sont attristés d’apprendre 
qu’il est dangereusement malade.

—Ifcie Fred Cyr est de retour 
d’un voyage à Québec.

—Mlle Yvonne Msrtinde Ste-An- 
ne était en ririfê chez son frère, M. 
Albert Martin, oetet semaine.

E. A. Caldwtil d’Bdmunds-

• і

і CHEVROLET SIXI Pelletier, où tour à 
1* piano, le violon.

UNE VALEUR GENERAL MOTORS
CtF-24

. z Ш/.* Mlles Bneline Jean. Clémence, Ar­
bour, Laurette Laurier, Louise Ba- 
riault, Ella Lavoie. Bva et Jeanne 
Malenfant. Yvonne Arsenault, Lucie 
Ohoulnard; MM. O. Gagnon, J.-B. 
Chouinard. Bujold. J. Chouinard, G. 
HL Laurier. I. Chouinard. P. Lavoie. 
P. P. Chootnaard, P. R Roy, L. P. 
Pelletier, B. Garret, F. Pelletier, R 
Sénéchal et R. Gagnon.

.f

T. H. ESTABROOKS CO. LTD. BUREAU-CHEF: SAINT JEAN, N.-B.> J. CLARK & SON LTD- tou rnait de рмевде Id, la mnalne
■m SUCCURSALES — MONTREAL T<»ONTO WINNIPEG PORT LAND, ME 

ST. JEAN,
dernière.

—Mlle Donate Nadeau, étudiante 
au Gourent de St-Baslle, est renu 

la fin de la semaine dans sa 
> —

--------Edmundston, N. B.Rue St-François,*

f famille.
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ST-LEONARD

Transmission rapide des cotes de la Bourse

BELLEFLEUR, N.-B.

ST-QUENTIN
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lOOOOOOOOOOOOOOOC-CCOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO | NOTES LOCALES | PANS ц CONCOURS DE POPULARITE
Vous avez des Crédits en souffrance, 
n’est-ce-pas ?

'Щ&3
L PetiUne agréable soirée est celle qui 

se fit chez M. Germain Prancoeur.- 
pour fêter son 31ème anniversaire 
de naissance, dimanche soir le 22 fé­
vrier. Etaient présents; Son père et 
sa mère. M. et Mme HubaM Pran­
coeur, MM. et Mesdames Tommy 
Voisine, ses beaux-parents, Alcide 
Lavoie. Vital Lajoie, Léon, Onell, 
Wilfrid, Maisormeau Charest, Geor­
ges, Johnny et Jos. 8. Prancoeur, O- 
néslme Fournier, Jos. Blanchard, 
Fred Thibodeau, Prank Castonguay, 
Israel Bouchard, Meddley et Fred 
Blancihet. Roch Hubert, Orner Mail­
loux. Emile Moreau, Léo Roussel, So- 
lvme Soucy, André Morin; Mme 
Fred Dufour; Mlles Léanne Blan­
ches Adèle Plourde, et Annette Lé­
vesque; MM. Willie Lévesque, Ro­
méo et Baptiste Blanchet, Emile et 
Léon Prancoeur, Iréné Marquis. On 

ni de musique, ni d’a- 
et encore moins de goû-

«V чCONSULTEZ

The Credit Guarantee
EDMUNDSTON, N.-B.

]
РЕТГП 
VHOTl 
SUR VJ 

Oharl 
L'hôtel 
probabl< 
men t d 
faite au 
McLean 
hôtels di 
tera le i 
et sera $ 
ricain. N

Le secrétaire sera heureux de recevoir 
la cotisation annuelle des membres pour 
1931. — La cotisation est la vie du Club 
sans elle les activités sont restreintes.

4Activités Sportives. fi - з;
M Un bureau de collection éta­

bli aur^Io. 39 de la rue Ca­
nada — possédant l’expé­
rience et l’entrainement dans 
la perception des comptes et 
offrant aux Marchands, et 
autres hommes d’affaires un 

'Service honnête et efficace.— 
Venez à notre bureau ou ap­
pelez noVe représentant par 
téléphone.

ICI ET AILLEURS

BATAILLE DE CHAMPIONNAT 
ENTRE LEMIEUX ET HART 

Moncton, N. B. 24 fév. — B iff Le­
mieux d’Edmundston et Kid Hart 
de Moncton qui tous deux récla­
maient le titre de champion ds poids 
plume pour les provinces maritimes, 
se sont livrés un rude combat ici ce 
soir. Hart se voyant attribué neuf 

dix rondes par les juges, et 
portant |leur décision. П n’en 
pas moins à deux doigts de se faire 
mettre hors de combat, à la septiè­
me ronde, lorsque Biff lui planta une 
droltefeoartêlhe figure, mais se trou- 
уа--ШІі!г d’haleine pour achever son 
homme. Billy Green, “l'Irish Flash" 
d’Edmundston, présent à cette ba­
taille lança à Hart un défi qui fut 
accepté.

- udliée par le Cluo de Chasse et de Pêche de Madawaska, dan 
ctérét du comt^, pour la préservation dé nos ressources natu

—
gène Criqui, fait construire une sal­
le de boxe à Paris. Son but essen­
tiel est de “fabriquer” des pugilis­
tes ,et d’en faire des vedettes. *

baptisée le même jour sous les pré­
noms de Marie, Colette, Suzanne; 
parrain et marraine; M. et Mme E- 
mile Bernard; porteuse, Mme Théo­
phile Dufour, garde-malade.

4 , LA SAIl 
EST OU 

DW. 
de li

V.
ne manqua 

htitisements,щ vint
ter. verte le 

1er mal 
de Sulliv 
dans le i 
cantons ■ 
bume et 

L’an d 
pêche au 
cheurs, 
lion et d

ST-GODDARD T&ÉNE ENCORE 
Emile St-Goddatd dètbe-Pas, Ma­

nitoba s'est encore révélé l'Invinci­
ble “musher” de l’Amérique du Nord. 
St-Goddard, le grand favori, a rem­
porté la palme et s’est assuré son 5e 
derby québécois en sept ans, avec sa 
fameuse équipe de chiens. Brydges 
est arrivé deuxième, Seppala troi­
sième et Girard, le porte-couleur de 
la cie Paquet de Québec s’est classé 
quatrième.

De gauche à droite; Mlle Dora Alber t et Mlle Claire Clavette, candidat^ 
au Concours de Popularité pour l’oeuvre charitable de l’Hôtel-Dieu 
de St-Basile

—M. Jean J. Roy a passé la fin de 
semaine à Québec. A VENDRE

Propriété située au numéro 11, rue 
Michaud, munie de toutes les com­
modités modernes. Pour plus d’in­
formations, s’adresser à Mme Jos 
Rossignol, rue Michaud. * 
xl657-lf-5m.

39, rue CANADA —Mme A. B. Violette de St-LéO- 
nard était de passage en ville qc£ 
jours derniers, par affaires.

—M. et Mme Fred Dufour accom­
pagnés de leur fils Robert ont fait 
un court voyage à 9t-Jean, récem­
ment.

—Mlle Délia Momeault était l'hô­
te de Mme Wall Albert d’Albertine, 
dimanche dernier.

—M. Aidé Daigle, fils de M. et Mme 
Donat Daigle est revenu du Sénato- 
rturn Jordan Memorial, la semaine 
dernière.

—Lundi soir, Mlfes Régina et Eva 
Carrier recevaient à un Bridge de 
huit tables, en l’honneur de leur mè­
re, Mme Jos. D. Carrier. Les invitées 
étalent Mesdames Max. D. Cormier.
A. A. Wood, J. G. Boucher, Frank 
Bourgotn, Albert Dionne, J. D. Cas­
tonguay, A. E. Legendre, Thos. Gué- 
rette, Vie. Dubé, Alex Landry. James 
Duguay, F. X. Carrier, Geo. Rlnguet- 
te. Léonide Gagné, B. Fournier, Ed. 
Richard, Lévite Lévasseur, Albert 
Lebti. Louis Roy, F. Carrier jr, Ed. 
Houghton, Chas. Picard, Vital Al­
bert, J A.. Carrier et Aücime Carrier; 
Mlles Alice Fournier, Léontine 6a- 
gné, Laurette et Germaine Carrier.
Les prix furent décernés à Mme 
Chas. Picard, Mlle Alice Fournier, 
Mme Albert Dionne et Mme Lévite 
Levasseur.

—Mme Arthur Anctil de Ste-Anne 
de la Pocatière est présentement en 
ville visitant sa mère, Mme F. X. 
Charest.

—Mlles Mae Dt*é, Estelle et Yvet­
te Boucher ont passé le dimanche à, 
Van Buren et St-Léonard. I

—Mlle Salma David, et Mlle Clau­
de Cannon de Fort Kent ont passé 
la semaine dernière à Riv.-du-Loup 
chez M. et Mme Maurice Bemier. A 
leur retour, Mme Ber nier, ainsi que 
son fils Roger, les accompagnait 
chez son père, M. Jos. David, où elle 
est actuellement en promenade.

—Mme Geo -Emile 'Dugal de 8te- 
Agathe, accompagnée de son fils Па-! 
brtel, est en ville pour quelques jours 
chez sa mère, Mme Aurèle Boucher.

—Mme Jim Tobin de Québec est , . 
Actuellement en promenade chez ses iet' 
parents, M. et Mme William Dumont 
de cette ville.

—M. David, Dionne de Grand’ïsle 
est aujourd’hui en ville par affaires.

a*
ST-LEONARDJ. G. BOUCHER," directeur EDMOND ABBIS, représentant

—M. et Mme Cyprien Durepos de 
St-Léonard étaient en voyage de 
noces chez M. et Mme Pat Jean. Il 
y eut réception en leur honneur, mar 
di soir le 17. Plus de cinquante per­
sonnes assistaient à cette soirée, et 
tous s’en déclarèrent enchantés. Il 
y eut musique, chant et amusements 
variés.

<
F

LES PRIX AUX 
JEUX DE OOLF 

Les prix au jeu de golf en minia­
ture ont été attribués comme suit, 
pour la semaine dernière;

Au sous-bassement Star ; Mlle Rita 
Jessup et M. James Neville.

Chez Creighton et Caldwell; Mme 
E. J. Hubert, Mlles Yvette Albert et 
Véronica Bourgeois; MM. Léo Mi- 
chaud, Paul Martin et Léo Ladou 
oeur.4

TiiT ■. LOURD 
EN NOU 

Halifax 
la Nouvel 
727.23 le < 
l’exercice 
1931. Rec 
sont reap 
$9,350.489 

Faisant 
sont la ri 
vipoes cet 
secrétaire 
le gouver 
un arran 
avec le C

K BARREL ОГ 
P»rke-D*vls

VANILLA EXTRACT 
SPECIAL

WALKER RENCONTRERA 
SHARKEY

Miami, 28. — Après avoir démon­
tré sa force par deux victoires sur 
Johnny Risko, Wlalter est accepté 
dans les rangs des poids lourds de 
réputation et se battra cet été avec 
Jack Sharkey, si les plans de son gé­
rant. Jack Kearns 
rangés.

—M. Gérard Anctil du Lac-au- 
Saumon, P. Q. est actuellement en 
visite chez ses grands-parents, M. 
et Mme Joseph Rioux.ІА'АШІІІІШ

—L’hon. D. A. Stewart, ministre 
des Travaux Publics était de 
ge ici la semaine dernière.

—M. Henry Diotte, M. P. P. était 
aussi à St-Quentin le 27 février.

—M. Harry Roy, gérant de la ban­
que "Provinciale a fait un court voya­
ge à Bathurst, la/Semaine dernière.

—M. Clarence.' Ray de Bathurst 
visitait sdn frère, M. Harry Roy à la 
fin de la semaine.

—M. Wilbrod Bariault visitait sa 
mère, Mme Roch Bariault la semai­
ne dernière.

—M. Jack Young a passé quelques 
jours à Campbell ton la semaine der­
nière.

—Mlle Adrienne Bélanger de Ked- 
gewick est actuellement en prome­
nade chez sa soeur, Mme Isidore 
Pelletier.

sont pas dé­
passa -

HARRINGTON 
REPRENDRA BELANGER 

Le boxeur local, Geo. Harrington 
qui s’est infligé une grave blessure 
lors de sa s6emière bataille, a décla­
ré qu’il rencontrera de nouveau 
Frankië Bélanger avec lequel il a 
annulé en cette occasion; cependant 
le pouce de Harrington guéri lente­
ment, et il en aura pour quelques se­
maines encore avant de pouvoir se

NAISSANCE
M. et Mme Wilfrid Salndon (née 

Aurore Doyon) de Village Blier, font 
part à leurs parents et amis de la

7
V

SACRED 
Saint-H 

rais, évôqi 
auxiliaire 
consacré ! 
cathédral* 
sulo. déléi 
coneécrate 
ques Lang 
champs, a 
ront les c 
neau, évêq 
le sermon.

ШШщт
: . PRIX ENCORE PLUS BAS!

SPECIAUX JUSQU’AU 14 MARS

DEMAIN SOIR 
A MONCTON

On s'attend à une brillante soi­
rée de boxe, demain soir à Moncton. 
Au cours de cette séance, Billy Green 
l’Irish Flash d’Bdmundston, 
contrera Kld Hart, champion poids- 
plume des provinces maritimes, dans 
un assaut de dix rondes; et semi-fl- ' 
nale, Biff Lemieux, aussi d’Edmunds­
ton sera l’adversaire de Mickey Mc­
Guire de Moncton.

THE MOUTARDE 
pot de 40 oz

SUBSIDE 
L'ENSEIG 

Ottawa, 
disait hier; 
de la procl 
dre un sut 
gnement 

officielleme

—Mlle Gilberte Bernier est retour­
née à Rimouski, après avoir passé un 
mois parmi nous. Ses amis ont or­
ganisé un “straw ride" mardi, le 25 
février. Au nombre de 30, ils se ren­
dirent chez M. Jos. Isabelle, où une 
agréable soirée fut donnée. MM. I- 
sabelle et J. H. Boissonneault don­
nèrent la note joyeuse à laréunion, 
par leurs chansons et leurs histo­
riettes comiques.

—Quelques membres de notre cer­
cle de raquetteurs visitaient Mlle 
Laurence Roy, institutrice, à Lauzier 
vendredi le 27. En faisaient partie; 
Mlles Agnès Roy, Louise Bariault, 
Laurette Lauzier, Eva Malenfant, 
Jeanne Garant et Irène Savoie.

—Dimanche le 1er courant, chez 
les parents de Mlle Laurette Lau- 

-Le 26. Marie. Anne. Theràse. en- ?.ler “alt >leu -ne solr^jiurpn.se i, 
fant de M. et Mme Emlltus Charest: 1 °°™sl0" d<" f tête- pré­
parrain et marraine. M et Mme Ma- ™les Otoint. EMte
sanneau Charest Ruest, Laurence Roy, Edna Ruest.

-, - Irène Savoie, Agnès Roy. Laurette
Ifr ™ars,/oseph' Emlle' R°- Bélanger. Lèona Savoie, Blanche 

£nd .enfant de M. et Mme Jean B. sénéchal, Yvonne Araenauüt, Mattie 
Babin, parrain et marraine. M. et Ruest, Lucienne Jean, Jeanne Ma- 
Mme Emile Prancoeur. lenfant, Clémence Arbour, Emcltne

—Le 1, Guy, Henri, enfant de M. Jean, Evangeline LeGresley,, Lily 
et Mme Emile Pelletier; parrain et Ruest, Béatrice Summers, Florida 
marraine. M. Léon Hubert Pelletier Lévesque, Lucie Ohoulnard, Alberta 
et Mlle Marguerite Pelletier. Petietier, Eva Malenfant et Louise

FAIRE-PART: Bariault; MM. Harry Roy, Hector
M. et Mme J P.. Tardif de Leme- Boissonneault, Armand Plante, Paul 

lin. Me. font part à leurs parents et R. Roy, Isidore Chouinard, Georges 
amis de la naissance d’une fille le 
1er mars, baptisée le 2. à Edmunds­
ton, sous les prénoms de Marie,
Jeanne-d’Arc, Ruth; parrain et 
marraine, M. et Mme Jos. P. Gué- 
rette de Madawaska ; porteuse, Mme 
Albert Normand, tante de l’enfant.

PEKOE SPECIAL
MARINADES 
pot de 35 oz

RÀISINS sans grains 
2 paquets pour

la livre i39Avant le Grand Menage !
LES QUILLES

Dimanche dernier, l’équipe de 
quilles “Stars” d’Edmundston ren­
contrait une organisation de même, 
genre de Van Buren, dans la salle 
de ceux-cl. Les visiteurs furent dé­
faits mais par la faible marge de 93 j 
points sur un total de 1416 au crédit. 
des vainqueurs. Vian Buren allignait; j 
Violette, Godbout, E. Daigle, Grenier : 
Dubé; Edmundsfton; Picard, E. Per­
ron, W. Perron, F. Boucher et Ma- 
dore.

ï
LA MONN 
Cité Vatic* 
nale delà ( 
se en circu 
ou au ooo! 
vendue eus

C'est le temps de faire réparer vos meubles. 
Je spécialise dans la réparation des Chesterfields, 
le rembourage et le vernisage des meubles usagés. 
Téléphonez au No. 86-2 et je me ferai un plaisir 
d’aller vous donner un estimé du coût des répara­
tions à faire.

EXTRA SPECIAL!

noré Ouellet et1 Mlle Malvina Cuel- Г m

—Le 25. Murray, Lawrence, enfant 
de M. et Mme Lemuel Bourgeois ; 
parrain et marraine. M. Louis Bé­
langer et Mlle Léona Lavoie.

QUATDEK 
DANS UN 

Caribou, 
que quatre 
dans 1 Тлові 
Sear les, à ' 
nlère. Un cl 
chopper. Le 
lorsque l'im

t

Robert Boucher
Peintre & Tapisseur 

Entrepreneur de Pompes Funèbres
Edmundston, N.-B.

B ALLE-AU-PANIER 
A RIVIERE-VERTE 

Riv.-Verte, 2. — Les “Cinq Ecu­
reuils" de Rivière-Verte ont défait 
l’équipe de Lille dans une partie de 
Balle-au-Fanier qui eut lieu ici sa­
medi dernier. Lé résultat fut de 18 
à 27. Voici les noms des joueurs pour 
Lille; Eudore Thériault, Onell Ber­
nard, Henri Beaupré, Wilfrid Cor­
mier, Roy Picard. Les “Cinq Ecu­
reuils”; Donald Mockler, Robert 
Thériault, Claude Thibodeau, Ed­
mond Thériault, Camille Soucy; 
Chronométeur, Laurent Fournier; 
Compteur, Fred La vigne ; Arbitre, 
G. J. Beaupré.

CONFITURES Lilac 
bte 4 lbsNAISSANCES SOUPE
BLE D’INDE en épis 
Aylmer, bte14, rue Canada 27c—Le 20 février a été baptisé, Jo­

seph, Gilbert. Samuel, enfant de M. 
et Mme Alcide Rossignol.

—Le 22. Joseph, Alcide, Albert, en­
fant de M. et Mme Denis Charest ; 
parrain et marraine M. et Mme Jos. 
E. Charest.

—Le 22. Joseph. Lloyd, fils de M. 
et Mme Adrien Hébert; parain et 
marraine M. Léo McCluskey et Mlle 
Ozithée Daigle.

—Le 23. Joseph, Wilbrod. Roland 
enfant de M. et Mme Paul Leblond ; 
parrain et marraine M. Wilbrod 
Rioux et Mlle Marie-Anne Fournier.

—Le 23, Marie, Jeannine, enfant 
de M. et Mme Ernest Fournier; par­
rain et marraine. M. et Mme Gérard 
Bouchard.

—Le 24. Marie, Thérèse, Madelei­
ne enfant de M. et Mme Joseph L 
Bérubé: parrain et Aarralne M. et 
Mme âmes Martin.

Martin m X ~Le 24’ Marie. Hélène, Rolande.Martin M. Therriault g cnfant de M -€t Mme Adolphe Ar-
°ОООООООООООООООООООООООООООП<УИКЮО<КМККККККНКЮОО r*nau3t; parrain et marraine, M. Ho-

Aux Tomates Heinz 
la boite% 4 OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOPOOOO FEU M. P.

Moncton, 
Léger, man 
de mourir ai 
ques Jours a 
né à Memri

SIROP de Blé-d'Inde 
boite 5 lbs 10Vente d’Economie FEVES en cosses 
2 boites pour

et était à M 
laisse trots 
fred Léger; 
ma, toutes d 
est morte, il 

M. Léger 
tout le comb 
était hautetr 
qui le conna

----- du-----

16 FEVRIER au 15 MARS E. F. BELANGER
Rue Victoria

JOS. VERRET
Rue St-Françoois

Roy, Pierre P. Chouinard, Philippe 
Pelletier, Clarence Roy, Phüippe La­
voie, Théo. Roy, Edouaard Garrett, 
V. Roy, E. Fournier, Wilfrid Bariault 
Antoine Summers, et Jack Young. 
On garde encore le souvenir 'de cette 
agréable soirée.

DES PRIX SPECIAUX AU EDMUNDSTON. N.-BjCRIQUI EST PROFESSEUR 
L’ex-champion du monde des 

poids-légers, le boxeur français Eu-,
’

Madawaska MERCANTILE Company
Hardware & Electrical 

Phone 192
EDMUNDSTON, N.-B.

упчт DE I 
Ai FRED Rt 

Londres, U 
çon, sir Alfr 
chez lui, il j

ХЮООООООООООООООООООСЮООООООООООООООN

IIPECIAIJX rHenry J. Dubé,

-----AU----- LES FI ANC, 
DE MLLE B 

Ottawa, 10 
nett. soeur d 
Canada, ne v 
mentir la ru 
avec le nouv< 
nion aux Eta 
Herridge. Qi 
chose à dire, 
la presse, a d

Magasin Fraser|ettre Ouverte aux 

propriétairesde МсІмцдМіп -Buick

$

Spéciaux du 6 au 13 Mars
AL COMPTANT XELLEMCNT

îune N .

DU 6 AU 14 MARS ,

AU COMPTANT SEULEMENTГ

TUE PAR Lj 
St-Stephen 

Hartford, Agé
■SAVON Imperial 

10 barres pour
GELEE L.M.L.
le paquet___ :___

CAFE frais moulu 
la lb____ -________
RAISIN sans noyaux 
la lb ______________
PEANUTS- 
2 livres pour_______

FARINE dè Buckwheat 
7 lbs pour 
SAINDOUX 
chaud. 20 lbs

SAINDOUX 
chaud. 10 lbs

SAINDGl I 
la lb

GRUAU 
sac de 20 lbs 
GRUAU 
sac de 8 lbs
GRUAU en 
5 lbs pour

BLE D'INDE sur épis 
Aylmer, la bte

Pot BARLEY 
5 lbs pour

SIROP de Blé-d inde 
bte 5 lbs

;
SAVON P 4i G 
10 barres pour

8EL Régal 
3 boites pour

SUCRE en poudre 
3 paquets pour 
POIRES Lynn Valley
2 btes pour

MOUTARDE 
pot 32 onces

MARMALADE 
pot de 40 onces

LAIT ' St-Charles 
là boite

POIRES Burford
3 boites pour
FARINE Five Roses 
sac 98 lbs
FARINE Five Roses 
sac 24 lbs

37c;
hier soir, à la 
У a quelques ; 
joute de hoc 
toréqu’ü fut * 
yeux par la r 
il ae plaignait 
dit bientôt o

;25c I1.30O» 25c POIS à soupe
. -.-gsrS1”

ї

la lb13с 25с
79с 18с SPECIAL! SPECIAL!EXTRA XPECIAL !

FEVES BLANCHES
UN CANADIi 
TUE A PORT 

Portland, M 
treeoo, 42 ans 
en Cour munit 
voir tué de bo 
Gâtant, 89 an 
tant canadien 
re et père de < 
mis à fournir 
en étant fixé 1 
tneseo l’autre 
de force dans i

39c Savon
Palmolive

4 barres pour

OXYDOL19c 10c triées à la main 
le 100 lbs____

Faites votre provision car le prix 
est à la hausse.

Ш5 le pâquet ôiggl 25v
W^19cm 16c *^25c.

18c SIROP de Blé-d’Inde 
chaud. 10 lbs_______
FEVES Blanches 
Sp lbs pour_____ ___
FEVBS en cosses 
3 boites pour______

PORC FRAIS
la lb UN OEUF 1

Extra Spécial! 
Papier Toilette

10cBISCUITS L.M.L. 
sans gelée ,1a lb-----
MACARONI 
paquet 16 oz., 3 pqts

Г ■
une heureuse t 
hier soir. L’oei 
sept poudre et 
06 HT Ift Ion«t

A Dandy — 10 rouleaux

WF* 27c * *

W. 0ІП( ОПОЄЕ%

F. T. LAJOIE - JOS MICHAUDQUAND DE MEILLEURS AUTOS SERONT FRASER COMPANIES LTD ST-UNK VALEUR GENERAL MOTORS

McLALLGHLIN-BUICK
uiir ia ж e

EDMUNDSTON, — — N. B.ÇDMUNDSTON, N.-B. •
eeooeooeoeeooooooeoooeoooooeoooooeoœooooo

-MD* Julie! 
«Mto chou de»
semaine dsrolèi

TJStSte
LES CONSTRUIRA
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STORES

Stew au Poulet
Un succulent Stew au 

Poulet sera servi par M. 
Henry Pelletier, au Res­
taurant Al, Samedi soir 
le 7 mars, à 9 hres. Tous 
sont cordialement invi­
tés à venir se divertir.

BIENVENUE A 
TOUS !

Farine Daily Bread .
98 lbs $2.65

Extra Spécial ! 
Lard à Fèves

la lb

WF 16c

«

■ê '

> 'M
*

ESSENCE 
DE VANILLE

PURE
3 oz.
6 oz. 
16 oz.

49c
89c

$1.89

Donne un goût meilleur aux 
bonnes choses

RAYMOND BREAU 
Pharmacien 

Edmundston, N.-B.

Nous Annonçons

L’OUVERTURE
T

d’un NOUVEAU magasin avec de la 
NOUVELLE marchandise

І

MERCREDI le 11 MARS

l(à Vo^ne
offre les modes les plus récentes dans les vêtements 

pour Dames, Demoiselles et Enfants

Edifice Dugal — rue de l’Eglise
voisin de Madawaska Mercantile Co.

MAGASINS

m?i
-T

m

MAGASINSLib^VICTORIA

\

u u O

C
O

Oen
en

en
en

en
14

3
14

3

C
V

J
CO

C
O

U

en
en

CO

C
O

IS
O

O
 ft O

en

CM

CO

en
 O

C
O

:

ro
C

N
Jooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

°

■ ■

і 
"

n<

H
"O

"сШOя


